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PRÉFACE.

Les séries monétaires cataloguées dans ce volume appartiennent

aux nombreuses dynasties musulmanes, qui, en dehors du grand

khalifat d'Orient, ont régné en Espagne et sur TAfrique. La numis-

matique de l'Occident arabe aurait donc été parcourue ici tout

entière dans son vaste ensemble, si je n'avais détaché de cette

étude, en la réservant pour un travail ultérieur, la description des

médailles frappées par les Fathimites. C'est dans le Maghreb et

dans rifrîkiyah, il est vrai, que le pouvoir de ces princes prit nais-

sance. Mais cet essai de royauté fut assez rapidement abandonné

(an 297à362de l'Hégire). Un champ plus vaste s'ouvrait à l'am-

bition des Obeïdites. Maîtres de l'Egypte d'abord, ils s'emparèrent

ensuite de la Syrie. Leur cause triompha dans le Hedjaz et dans

le Yémen. Ils partagèrent, par portions égales avec les Abbassides,

toutes les provinces de l'empire musulman. Un moment même ils

furent sur le point de pénétrer dans le territoire qui restait encore

aux successeurs de Hâroun el-Raschîd. Leur autorité fut proclamée

jusque dans Baghdad, et durant une année entière la prière pu-

blique se fit en leur nom dans toutes les mosquées de l'Irak. Le

khalife fathimite, tenant ainsi en échec l'autorité spirituelle du

khalife abbasside dans sa propre ville, était le chef d'une dynastie

qui compta, pendant près de trois cents ans, comme une des plus

puissantes et des plus glorieuses de l'Islamisme. Placés entre l'Orient

et le Maghreb, les Fathimites occupent le centre du monde musul-

man, et, comme leur histoire, leur monnayage si étendu, si im-

portant, demande une étude à part.

En rapprochant ainsi les divers groupes monétaires qui appar-

tiennent à l'Espagne, à l'Ifrîkiyah et aux deux Maghreb, je n'ignore
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pas que je m'éloigne du programme admis jusqu à présent dans

nos travaux. Le lecteur se demandera sans doute pourquoi ce chan-

gement dans des habitudes reçues? Pourquoi cette classification

nouvelle des dynasties arabes? Je tiens, avant tout, à me disculper

du reproche d'innovation. Lorsque des erreurs — et, en les ad-

mettant telles, elles sont bien légères— ont été acceptées, consen-

ties , lorsqu'elles comptent à leur avoir les autorités les plus reconnues

et le temps qui, lui aussi, est une autorité, il est peut-être plus

sage de s'y soumettre que de les combattre. Je le reconnais; aussi

bien a-t-il fallu que les raisons les plus solides et les plus claires

imposassent leur force et leur évidence à mon esprit, pour que je

me sois permis de me séparer des maîtres.

Après avoir décrit les médailles des deux grands khalifats

d'Orient, l'illustre Frœhn, et à son exemple, Tornberg, Soret, en

dernier lieu enfin, M. Stanley Lane Poole, avec quelques modifi-

cations apportées dans l'ordre adopté par ses prédécesseurs, ont

passé aux dynasties d'Espagne pour revenir ensuite aux principautés

secondaires de l'Asie et faire retour après aux royautés de l'Andalos

et de l'Afrique. Quelques considérations tirées de la géographie et

de l'histoire justifient ce classement; d'autres, plus nombreuses, le

condamnent. Je sais que, dans une histoire aussi compliquée que celle

des Musulmans, il est bien difficile de déterminer logiquement les

rapports qui existent entre celte foule de dynasties qui se succèdent;

pourtant faut-il encore chercher dans cette confusion un ordre re-

latif. La géographie arabe établit ses divisions par climats : la nu-

mismatique, à mon avis du moins, doit avoir ses régions; elles sont

délimitées par l'histoire. L'Espagne et l'Afrique sont historiquement,

sous les mêmes latitudes, si je puis me servir de cette expression.

Elles obéissent souvent à une même autorité; sous les Almoravides,

sous les Almohades, elles ne forment qu'un seul empire. Si l'his-

toire rattache ainsi ces provinces les unes aux autres, il me paraît

impossible que la numismatique les sépare. Le lecteur sera juge. Je

me permettrai d'abord de rappeler les faits dans un résumé le plus

rapide possible , mais indispensable pour la clarté de cette préface.
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I

Quand les 19,000 Berbers de Thfirik ben ZïâdS après avoir

traversé le détroit, eurent envahi la Péninsule, Mousa ben Noseïr,

devancé par son aiïranchi dans cette expédition, accourut de Kaï-

rouan au bruit de tant de victoires. Thârik et ses Africains avaient

pris Ecija, Grenade, Cordoue, El vira, Réïab et Tolède. Mousa et

ses Arabes, suivant une autre route, soumirent Sidonia, Carmona,

Mérida, Séville et le pays de Todmir. Leur jonction faite, les deux

armées se dirigèrent Tune vers le littoral méditerranéen, 1 autre

vers le nord; celle-ci ne s'arrcHa quaui pieds des Pyrénées espa-

{rnoles ; ni l'une ni l'autre ne rencontrèrent de résistances sérieuses.

En moins de trois années, de Tan ()îi à Tan 96 de Tflégire, Tlsla-

misme avait opéré une de ses expéditions les plus brillantes, les

plus fructueuses et les moins discutées. Une razzia s'était emparée

d'un royaume.

Une question se posa tout d'abord entre les envahisseurs : quelle

était la part à revenir à chacun d'eux, Arabes et Berbers, dans cette

conquête (mie de compte à demi? Le litige fut arbitrairement

résolu en vertu de l'autorité dominatrice du gouverneur de Tlfrî-

kiyah. L'avenir se réservait de faire appel de ce premier jugement.

Pour le moment la volonté toute puissante de Mousa trancha la

contestation. Pendant que les tribus arabes qui avaient accompagné

Mousa prenaient possession des riches contrées de l'Andalousie, les

troupes berbères cantonnées par son ordre dans les plaines arides

de la Manche, de l'Estramadure et dans les nïontagnes de Léon,

de la Galice et des Asturies, faisaient face à l'ennemi et proté-

geaient la sécurité des compagnons du fils de Noseïr. C'était injuste

* Gomme dans le volume précédent, j'ai supprimé dans celte préface, indépendante

du catalo{jue, les accents et les apostrophes conventionnels qui m'étaient imposés par

la transcription des noms arabes dans le corps de louvrag^e.
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et le ressentiment de cette iniquité resta vivace dans l'esprit des

Africains. Cette merveilleuse campagne était vraiment le fait des

soldats de Thârik; celaient eux qui, après une bataille de neuf

journées au Wâdi-Bekka, avaient anéanti la première armée de

Rodrigue, et qui, en moins d'une année, après une course triom-

phante, étaient parvenus au cœur même du royaume des Wisi-

goths. Les Africains avaient ouvert à Mousa et à ses tabis une

route facile dans une invasion préparée de la sorte. Un tel déni

de justice soulevait des protestations et appelait des revendica-

tions. Mais il en coûtait trop à l'orgueil de Mousa, le vainqueur

de l'Afrique, de reconnaître au peuple qu'il avait soumis — et au

prix de quels efforts et de quels sacrifices! — les mêmes droits

qu'au peuple à l'aide duquel s'était effectuée cette lente et pénible

occupation, d'admettre enfin sur le pied de l'égalité la race supé-

rieure et victorieuse des Arabes et la race inférieure et vaincue des

Berbers.

Thârik tenait de la volonté du wali de l'Afrique le gouvernement de

Tanger; sans attendre ses ordres, il avait passé le détroit et s'était

acquis une renommée dont s'inquiétait la renommée du maître.

La jalousie de Mousa en fut profondément irritée, il s'oublia à ce

point d'en arriver aux injures et aux voies de fait mêmes, envers

son lieutenant. La violence de cette animosité fut si grande,

qu'une partie de l'armée s'en indigna. Le khalife de Damas, averti

d'un état de choses dans lequel se compromettait l'avenir de la *

conquête, appela en Orient les deux généraux victorieux. Soleïman

se fit lui-même leur juge. Il garda en Asie Thârik ben Zïâd, dont

la gloire aurait pu entraîner les Berbers vers un chef de leur na-

tion. Quant à Mousa, dépouillé de son commandement, après avoir

été battu de verges, il fut condamné à une amende qu'il était dans

l'impossibilité de payer, et l'homme auquel le khalifat devait la

pacification de l'Afrique, la soumission du Maghreb, la possession

de l'Andalos, qui avait conduit à Damas une foule de captifs, et

apporté au trésor du khalife des trésors immenses, fut exilé à la

Mecque pour ses exactions.
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Contradictoirenierit à ces faits quelques historiens arabes disent

que la justice du souverain fut loin d'être aussi sévère, aussi cruelle

à Mousa ben Noseïr : M. Dozy^ défend même Soleïman trde ces

indignes rumeurs t?. Pourtant la même disgrâce, suivie d'une con-

damnation plus terrible encore, frappa à la même date ce Moham-

med ben Kûsim que El-Hedjâdj ben Yousouf avait désigné en

mourant pour achever son œuvre et qui, après avoir fait accepter

aux Hindous la suprématie musulmane, fut ainsi que Mousa accusé

d'exaction, flagellé d'abord et mis à mort ensuite.

Il est facile, je crois, de se rendre compte des mobiles du khalife

dans des actes aussi barbares. A la fin du règne de VValîd l", et

au début de celui de Soleïman son frère, qui lui succéda, la

domination arabe, après la soumission de l'Inde jusqu'à Moultan,

et après celle de l'Andalos jusqu'à Ampurias, avait atteint sa plus

grande expansion. De l'Orient à l'Occident, de l'Himalaya aux

Pyrénées, elle se développait sur un parcours de trois mille lieues

de distance; l'elTort humain qui, depuis Abou Bekr et Omar jus-

qu'à Soleïman, avait constitué en moins de quatre-vingts ans cet

immense empire, tenait du prodige. Plus prodigieuse encore eût

été l'habileté politique qui l'aurait maintenu dans son intégrité.

Une telle puissance était trop étendue pour ne pas être menacée

d'un démembrement en raison de son étendue même. Le kha-

life qui pressentait ce danger cherchait du moins à en retarder

l'échéance.

Née en même temps que la conquête, la féodalité musulmane,

qui devait partager plus tard le monde arabe en tant de royautés

ou de principautés, menaçait dès le début la puissance du khalifat;

une observation d'Ibn Khaldoun à ce sujet est des plus justes :

cf Regardez la dynastie des Omeyyades d'Orient : ces princes se fai-

saient soutenir, dans les guerres et dans l'administration de leurs

provinces, par les grands chefs arabes, tels qu'Amr, fils de Saad

Ibn Abi Oueccas; Obéid- Allah, fils de Zîad Ibn Abi Sofyan;

' R. Dozy, Histoire des Musulinatis d'Espagne y t. I, p. 218.
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El-Haddjadj, fils de Youçof; El-Molielleb, fils d'Abou Sofia; Klia-

led, fils d'Abd Allah el-Gasri; Ibn Hobéira, Mouça Ibn Nocéir;

Bellal, fils d'Abou Borda, fils d'Abou Mouça el Achari, et Nasr Ibn

Séiyar. Ensuite, les khalifes s'emparèrent de toute l'autorité, et

réprimèrent l'ambition des Arabes, qui recherchaient toujours les

hauts commandements -n ^

Ce fut cette pensée qui dicta la conduite de Soleïman envers

Mousa ben Noseïr. La prépondérance de ce wali devenait inquié-

tante : à son gouvernement de l'Afrique et du Maghreb, s'ajou-

tait encore le gouvernement de l'Andalos. 11 était évident, pour

Soleïman, qu'en dehors du grand empire oriental, allait se créer

à l'Occident un second empire arabe. C'était, dans un délai ignoré,

mais fatal, une lutte d'abord, puis une scission profonde dans le

monde musulman.

La prévision du khahfe arrêta le danger à son principe même.

Je n'en veux pour preuve que la conduite du souverain envers la'

famille de Mousa et envers ses clients. D'après Ibn Adhary, Soleï-

man en remettant l'administration du Maghreb aux mains de Moham-

med ben Yézîd, lui aurait ordonné de s'emparer de la famille de

Mousa et de tous ceux qui étaient attachés à sa fortune : on devait

leur enlever, même par la torture, tout ce qu'ils possédaient jus-

qu'à ce qu'ils livrassent trois cent mille dinars. Cette persécution

des clients de Mousa peut être mise en doute, mais il est im fait qu'il

faut retenir. Avant son départ pour Damas, Mousa ben Noseïr avait

partagé son vaste gouvernement entre ses trois fils : à Abd-Allah,

il avait donné l'Ifrîkiyah, le Maghreb à Abd-el-Malek, l'Andalos à

Abd-el-Azîz. Arrêtés sur un ordre venu de Damas, les deux pre-

miers furent tenus dans une étroite captivité. L'historien El-Kaï-

rouany prétend même qu'ils furent mis à mort. Quand à Abd-el-Azîz,

il est certain qu'il fut assassiné à Séville par des émissaires du

khalife; Ibn El-Koutiyah donne leurs noms. Il est vrai qu'en appre-

nant les persécutions exercées contre son père et contre toute sa

^ Ibn Khaldoun, Prolégomènes. Traduction de M. de Slane, t. I, p. 3 7 3.
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rainille, 1(î gouverneur do rAiidalos s'était clfklaré eu état de révolle

ouverte et avait proclamé son indépendance.

Le klialifat d'Orient remettait dès lors la main sur ces provinces

occidentales, prêtes un instant à lui échapper. Tant que dura la

dynastie omeyyade, l'Espagne et l'Afrique obéirent à Damas. La

séparation ne devait se faire qu'à l'avènement des Abbassides. L'Es-

pagne se dégagea la première du pouvoir des nouveaux souve-

rains. Là, la domination des Abbassides ne compta que quelques

années. Leur autorité, mal assurée, hésitant dans sa direction, se

j)erdit rapidement dans des guerres civiles. Attendu, appelé par

tous ceux qui dans leurs espérances cherchaient un maître, Abd-el-

Uahman cl-Dilkliel, le dernier survivant de cette famille omeyyade

massacrée en un seul jour par les ordres d'El-SalFah, fondait

cette royauté arabe de l'Espagne qui jeta tant d'éclat dans l'his-

loire dos Musulmans. L'Andalos était à tout jamais séparée de

rOriciit.

H

Que devenait l'Afrique? Pour elle l'évolution de Tiadépendancc

fut plus lente, elle mit près d'un demi-siècle à s'accomplir. A la

chute des Omeyyades, Abd-el-Hahman ben'Habîb avait pris de lui-

même le gouvernement de l'Ifrîkiyah. Rébellion passagère qui ne

devait enlever que pendant quelque temps cette province aux Ab-

bassides. Mais le maintien de ces contrées dans l'obéissance au

pouvoir central était de plus en plus difficile. Des résistances inat-

tendues se formaient dans la région occidentale : les Berbers des

deux Maghreb, chez lesquels on avait semé, aux premières années

le l'occupation, la semence de Tlslamisme, appartenaient mainte-

nant à l'hérésie; le fanatisme s'était ajouté chez eux à la passion

de la liberté. Sortis de leur état démocratique, ils groupaient leurs

iorces, ils se constituaient en royautés séparées; leur esprit d'in-

surrection était irréductible. Dans une révolte d'une année, les

tribus berbères avaient livré trois cent soixante-quinze combats;



vm PRÉFACE.

refoulées chez elles, elles devenaient rapidement agressives. Par

neuf fois elles s'étaient emparées de Kaïrouan. Il fallait sans cesse

être en armes contre ces Africains. Comme aux temps des premiers

khalifes, les deux Maghreb étaient impénétrables; l'argent et les

troupes du khalifat s'épuisaient dans ces luttes.

Après tant d'efforts et de sacrifices, Hâroun el-Raschîd ne se

dissiaiula pas que l'Occident allait échapper à Baghdad ; il se résigna :

entre l'Egypte et le Maghreb, c'est-à-dire avec l'Ifrîkiyah, il établit

une marche militaire. Il lui donna pour chefs des vice-rois, dont

le pouvoir devait se transmettre par voie d'hérédité. A ces vassaux

,

Hâroun demanda une redevance, il conserva encore sur eux une

suzeraineté, nominale il est vrai; mais l'Afrique se dérobait au

khalifat, et avec les Aghlabites, devait s'éteindre l'action directe

des conquérants arabes. Cette royauté de transition n'en compta

pas moins un siècle de durée (A. H. 18/1-296); elle eut aussi ses

conquêtes, mais sur les côtes : elle s'empara de la Sicile, elle

s'agrandit sur la partie méridionale de l'Italie. En Afrique, elle ne

garda qu'à grand'peine ses positions. La population indigène des

Berbers se faisait de plus en plus puissante. Des souverainetés

se créaient, se multipliaient dans les deux Maghreb, et, après

des alternatives de succès et de revers, les Aghlabites disparais-

saient sous l'attaque des Fathimites. Avec eux disparaissait aussi

l'autorité arabe imposée deux siècles auparavant; complètement

libérée de la domination étrangère, l'Afrique reprenait enfin pos-

session d'elle-même et allait entrer dans les évolutions de son auto-

nomie.

Les prédications d'Abou Abd-Allah avaient enflammé l'esprit de

quelques tribus berbères. Plein d'habileté dans la parole, plein

d'audace dans l'action, vainqueur des Aghlabites, le Schiî avait

conduit jusqu'à Tunis et jusqu'à Rakkâdah YImam caché, le Mahdy

Obeïd-Allah. La cause du Fathimite avait triomphé en s'appuyant

sur un mouvement rehgieux, et les Berbers, adoptant une nou-

velle secte, en avaient fait un signe de ralliement pour chasser

l'étranger de la terre natale. Une prédiction attribuée à Mahomet
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venait de s'accomplir : elle visait la chute de la domination arabe

dans l'Ouest.

(tA la fin du ni*^ siècle, avait dit le Prophète, le soleil se

lèvera à l'occident, d Avec Obeïd-Allah la royauté fathimite était

fondée; elle comprenait à ses débuts mêmes un territoire consi-

dérable : rifrîkiyah, la Sicile et une partie du Maghreb; mais la

pensée d'Obeïd-Allah se reportait vers l'Orient, et le Mahdy con-

sidérait son séjour en Afrique comme une station, comme le

point de départ de la fortune de sa race dont il pressentait

l'avenir plus glorieux encore : parti de l'Orient ainsi que le Schii,

son précurseur, c'était à l'Orient qu'il revenait : il visait l'Egypte

et, dans ses espérances, il pénétrait au cœur même du khalifat de

Baghdad.

Les forces des tribus berbères avaient triomphé, mais l'esprit

arabe persistait toujours. Les temps d'une indépendance complète

n'étaient pas encore venus pour les populations du Maghreb. Placée

entre la puissance des Fathimites et la puissance des Omeyyades

d'Espagne, aux temps de leur plus grande splendeur, l'Afrique

occidentale sert d'objectif à l'ambition de ces deux dynasties. Le

souverain d'El-Mahdiyah et le souverain de Cordoue ont pour

politique de tirer parti des divisions des royautés berbères et de

les soumettre à leur pouvoir, ou du moins de leur imposer leur

tutelle. Les troupes fathimites pénètrent au cœur du pays, les

Arabes d'Espagne possèdent des villes du littoral africain. Ici, on

reconnaît pour khalife le prince fathimite, là on proclame l'émir

omeyyade. Ce furent les Berbers qui sortirent triomphants, avec

le temps, de cette situation dangereuse qui menaçait leur nationa-

lité. Pendant que les Obeïdites, fatigués de ces luttes incessantes

et sans résultats, abandonnaient l'Ifrîkiyah pour l'Egypte, pen-

dant que TEspagne arabe reculait peu à peu devant l'Espagne

chrétienne et qu'elle perdait ses forces dans des guerres civiles, les

petites dynasties de l'Afrique et des Maghreb disparaissaient, elles

aussi, une à une : à leur place s'élevaient, en concentrant leurs

forces, les Almora vides, que l'Andalos, menacée et dans le plus
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grand péril appelait à son secours et qui sauvèrent l'Islamisme à la

jounu^e de Zallaca (A. H. ^179).

Dégagée ainsi par les Berbers, l'Espagne arabe leur obéit pen-

dant plus d'un demi-siècle. De nouvelles luttes intérieures com-

promirent encore l'intégrité de son territoire; la ligue des rois

catholiques grandissait en raison même de la division des émirs

musulmans. Le salut vint une fois de plus de l'Afrique. L'Almo-

hade Abou Yousouf el-Mansour triomphait h Al-Arcos (A. H. Sgi)

et devenait maître par cette victoire de l'Andalos, comme il l'était

déjà de l'Ifrîkiyah et des deux Maghreb. Ainsi était reconstitué,

après tant d'années et presque dans ses limites primitives, l'empire

musulman d'Occident que Mousa ben Noseïr avait eu un instant

sous sa loi.

Cette puissance qui s'étendait sur l'Afrique et sur l'Espagne

fut encore, il est vrai, d'assez courte durée de l'un et de l'autre

côté du détroit. En Afrique, la royauté almohade, affaiblie par

des guerres de famille, se morcelait en trois dynasties": les Beni-

Mérin, à Fez; les Beni-Hafs, à Tunis, et les Beni-Zeiyân , à Tlemcen.

En Espagne, les cinq rois de la Péninsule : Castille, Aragon, Léon,

Navarre et Portugal, vengeaient à las Navas de Tolosa (A. H. 609)

les journées de Zallâca et d'Al-Arcos. Cédant enfin à l'effort opi-

niâtre, persévérant, qui depuis des siècles se renouvelait avec des

moments de désastres et des retours de victoires, l'Espagne musul-

mane reculait maintenant devant l'Espagne catholique. Poussés

l'épée dans les reins par les chrétiens, les Arabes abandonnaient

le centre du rovaume et se retiraient vers les villes du littoral,

dernières étapes de la défaite.

Grâce aux luttes des dynasties arabes les forces catholiques

s'étaient de plus en plus concentrées. Les villes musulmanes vive-

ment attaquées, avaient cédé une à une : Tolède était chrétienne;

Valence était prise; Cordoue était reconquise. De tant de princi-

pautés, fractions d'une grande royauté, qui, par trois fois en cinq

siècles, s'était reconstituée, il ne restait plus aux Arabes que Gre-

nade avec les quelques villes qui l'entouraient. Ce petit royaume
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dos réfugiés, toujours menacé, se réclamait de l'Afrique qu'il ap-

pelait à son secours quand il se sentait par trop pressé par Tennemi.

A ce moment, la solidarité des Berbers et des Arabes est si grande,

l'histoire de l'Espagne musulmane est liée de telle sorte à celle

de l'Afrique occidentale qu'on ne saurait les traiter à part. Valence

,

Murcie et l'Espagne orientale implorent et reconnaissent la suze-

raineté de Abou Zakarya, le Hafside; les Mérinides ont la pensée

de s'emparer de l'Andalos, ils possèdent Malaga; les Nasrides oc-

cupent Ceuta; Tunis, Tlemcen , Grenade ont des annales communes.

Le sultan des Béni Merin, Abou'I-Raby Soleïman , frappe des mon-

naies en son nom et au nom de son allié Mohammed Ui, le roi de

Grenade. Il est donc impossible à la numismatique de séparer ces

deux pays; je l'ai dit et je le répète, on ne peut disjoindre des

dynasties qui marchent parallèlement dans l'histoire, et dont la

solidarité va si loin qu'elle nous est constatée par des associations

monétaires. La numismatique de l'Espagne et celle de l'Afrique

sont nécessairement liées l'une à l'autre : voilà pourquoi ce volume

les a réunies.

ni

L'importance que les documents numismatiques devaient prendre

dans une histoire aussi troublée par des guerres civiles que celle

des Arabes d'Espagne ne pouvait échapper aux savants. A défaut

de textes positifs des écrivains musulmans, surtout en ce qui con-

cerne les époques de confusion, on était en droit d'espérer que les

médailles viendraient, avec la précision de leurs renseignements,

en aide à l'histoire : aussi, les séries monétaires des dynasties nom-

breuses de la Péninsule ont-elles été depuis longtemps étudiées,

avec plus d'activité que de bonheur, au début, il faut bien le dire.

Il est vrai que ces pièces sont, en général, mal gravées; elles

offrent, même à l'état de bonne conservation, des légendes d'un

déchiffrement difficile : les numismalistes de la première heure

ont donc été exposés à de singulières interprétations, à d'étranges
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fautes. Notre érudition moderne s'en étonne et en sourit. Pour-

tant, il ne faut pas trop se prévaloir des erreurs du passé : avec

les documents nouveaux que le présent met entre nos mains, nos

erreurs, à nous, trouveraient peut être moins d'excuses.

Le premier travail sur la numismatique musulmane de l'Espagne

date de 1768 environ. Rédigé par Michel Casiri auquel nous de-

vons la Bîbliotheca arabico-hispana Esciiriale7is{s , il n'a pas été im-

primé. Une critique rapide, une note d'Antonio Gonde, qui avait

eu sans doute le manuscrit entre les mains, nous dénonce son peu

de valeur scientifique. Les quelques pages que 0. G. Tychsen a

consacrées aux monnaies de l'Andalos ont bien peu d'intérêt : elles

parurent en 1800 dans le Recueil des actes de la Société des sciences

de Gœttingue,

En 180 4, Don Antonio Gonde lisait, dans une des séances de

l'Académie de Madrid, son mémoire sur la monnaie arabe et prin-

cipalement sur les pièces émises en Espagne par les princes musul-

mans ^ Le cadre s'élargissait, on le voit. Par malheur, l'étude de

Gonde, assez recommandable dans quelques-unes de ses parties,

laissait, dans d'autres, par trop à désirer. Dans l'œuvre d'Adler, du

comte de Gastiglione, de Frœhn, de Tornberg et de Soret, etc.,

œuvre soumise aux exigences d'un catalogue général, la numis-

matique de l'Andalos ne prend que la place nécessairement res-

ti'einte que lui font les hasards d'une collection. Avec la sagacité

et la pénétration de son esprit, M. de Longpérier comprit quels

éléments précieux les médailles devaient apporter aux études histo-

riques. Après de nombreuses recherches, ce savant publia le pro-

gramme d'un ouvrage qui prit pour titre : Documents numismaliques

pour servir à l'histoire des Arabes d'Espagne; quelques planches

accompagnaient ce prospectus. Le travail de M. de Longpérier

resta, pour le public du moins, à l'état de programme. Des exem-

plaires nouveaux, mieux conservés et plus lisibles, des pièces qu'il

lui avait été donné d'examiner, inquiétèrent M. de Longpérier sur

* Memoria sobre la moneda arabiga, y en especial la acunada en Espana por los

Principes musulmanes. Memorias de la real Academia de la Historia, t. V.
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SCS lectures et sur ses interprétations premières, et le savant aca-

démicien arrêta là un projet qu il se réservait de reprendre. La

numismatique de l'Espagne attendit encore. Chargé par l'Académie

de Madrid de la rédaction d'un aussi important ouvrage, D. Anto-

nio Delgado, l'auteur des catalogues de la collection Garcia de la

ïorre et de la collection Lorichs ne nous a laissé lui aussi qu'une

dizaine de planches tirées h un seul exemplaire et que nous avons

eues entre les mains, grâce à l'obligeance de D. Pascual de Gayan-

gos. Les séries du British Muséum nous sont connues par le second

volume de M. Stanley Lane Poole. Sans être des plus riches, elles

sont encore fort intéressantes, grâce surtout au supplément paru

dernièrement.

Ainsi s'est poursuivi ce travail depuis longtemps entrepris. Il

semble que l'effort de la science ail été en raison directe de l'inté-

rêt et des difficultés que présentait la question. Mais, si nulle partie

de la numismatique musulmane n'a été étudiée avec plus de soin,

plus de persévérance, aucune aussi n'a atteint des résultats plus

heureux. Elle a eu cette bonne fortune de rencontrer un savant

qui lui a rendu son véritable rôle et qui, après l'avoir suivie dans

les questions multiples qu'elle soulève, et l'avoir analysée dans ses

détails, l'a résumée dans son ensemble. Je parle de D. Francisco

Godera y Zaidin. M. Godera a soumis tout d'abord à sa judicieuse

critique les travaux des numismatistes étrangers sur les monnaies

arabes de l'Espagne et il a relevé leurs erreurs— elles sont nom-

breuses : j'en ai dit les raisons, elles tiennent en général à l'insuffi-

sance des pièces et à leur mauvaise conservation — M. Godera,

dis-je, a examiné le difficile problème des ateliers musulmans de

l'Andalos, et celui plus délicat encore que soulève la présence des

noms propres et des titres honorifiques inscrits sur les médailles;

il nous a donné ensuite deux monographies; Tune comprend les

pièces frappées par les Hammoudites de Malaga et d'iVlgézîras,

l'autre, celles émises par les Abbadides de Séville. Je passe les ar-

ticles importants publiés par M. Godera sur les monnaies des rois

de Thaifas au fur et à mesure des trouvailles qui en ont été faites
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en Espa}][ne; je ne fais que rappeler ses dissertations au sujet des

rois de Tudèle, de Lérida et de ce roi de Badajoz, Khalid, oublié

par riiistoire et mentionné par la monnaie, et j'arrive au livre

excellent dans lequel le savant auteur du Tratado de namismdtica

ardbigo-espafwla a condensé ses travaux précédents.

Je ne saurais trop louer cet ouvrage. Les découvertes ultérieures

de M. F. Codera apporteront sans doute quelques additions à ce

traité. Mais la numismatique arabe de l'Espagne nous est désor-

mais connue. Je ne puis donc mieux faire que de renvoyer le lec-

teur à ce volume. Pourtant quelques points historiques, quelques

remarques, qui n'entraient pas dans le plan de D. F. Codera, ont

été, volontairement sans doute, abandonnés par lui; ce sont, il est

vrai, des notes à relever dans un travail de généralisation; mais

je ne les crois pas sans intérêt et sans utilité, et je pense qu'elles

doivent ici trouver leur place.

IV

En recherchant dans le catalogue des médailles musulmanes de

la Bibliothèque nationale, qui comprend les dynasties des khalifes

orientaux, les origines de la monnaie arabe, et en résumant son

histoire, j'ai dû m'occupcr des pièces émises par Mousa ben Noseir

en Ifrîkiyah et dans l'Andalos^ Le même système monétaire régit

les deux provinces, soumises à un même gouverneur. Maîtres de

l'Afrique après une lutte de plus d'un demi -siècle, les Arabes

avaient adopté le type des espèces héracliennes avec les Cgures

diadémées de l'empereur et de ses fils, avec la croix modifiée en

forme de T, avec les inscriptions latines reproduisant les formules

pieuses de l'Islamisme. Si quelques variantes se sont introduites sur

les médailles de l'Ifrîkiyah, si les dinars de Mousa présentent des

légendes en dehors de celles adoptées par les dinars des Omeyyades

Catalogue des monnaies musulmanes de la Bibliothèque nationale, Khalifes orien-

taux. Préface
, p. xxxvii.
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Je Damas, ces l('![j[endcs répoiulcnt encore au principe fondamen-

tal de la foi musulmane : à Tunilé de Dieu. La pièce de FAn-

dalos, qui conserve la môme forme globuleuse, qui se sert elle

aussi de caractères latins, garde le poteau pommeté, mais rem-

place les figures impériales par une étoile dans le champ. Les for-

mules pieuses du dinar de Kaïrouan se répètent à peu de chose

près sur le dinar de Séville. Frappée dans une autre province, la

monnaie d'Espagne se distingue de la monnaie d*Afrique par une

innovation.

A la mention de Tannée de Thégire dans laquelle elle a été

émise, s'ajoute l'année correspondante de l'indiction. La Biblio-

thèque nationale possède un curieux dinar portant la dixième in-

diction, laquelle répond à cette année g/i , qui date la fin de la cam-

pagne victorieuse de Mousa ben Noseïr, et à laquelle commença

l'administration de la conquête de l'Andalos. On s'étonnera sans

doute de voir les Arabes abandonner cette poh'tique si habile des

khalifes, qui, jusque-là, avait accepté tel quel le numéraire du

peuple vaincu; politique qui avait prévalu dans leurs expéditions

en Perse, en Syrie et dans l'Afrique. La monnaie arabe s'était faite

successivement sassanide ou byzantine, selon les pays occupés.

Pourquoi les Musulmans vainqueurs de l'Andalos n'ont-ils pas

adopté le type du sou d'or des Wisigoths? Pourquoi ne retrouve-

t-on la figure du roi que sur quelques felous frappés à Tanger,

dont on ne peut au juste déterminer l'époque?

Il ne faut pas oublier que, dans cette immense conquête de l'Oc-

cident, l'Andalos est un pays d'annexion sous l'autorité du wali

d'Afrique. Maître de l'Espagne, Mousa ben Noseïr, établit à Séville,

capitale choisie par lui, centre de l'administration, le système mo-

nétaire mis en pratique à Kaïrouan depuis une dizaine d'années :

en conservant les légendes latines, la monnaie acceptait encore, en

Afrique comme dans l'Andalos, la langue des vaincus. D. Antonio

Delgado possédait un dinar de cette série, au sujet duquel M. Vaz-

quez Queipo a donné une note que j'abrège et dont je ne citerai

que les dernières lignes. Sur ce dinar aux inscriptions latines, le



XVI PRÉFACE.

savant auteur de VEssai sur les systèmes métriques et monétaires des

anciens peuples (t. II, p. 897) a lu la légende hébraïque : noiK.

ff Les deux traits supérieurs, dit M. Vazquez Queipo, démontrent

que ce mot est une abréviation; en effet, on la retrouve fréquem-

ment, et les dictionnaires la traduisent ainsi : Amen sic voluntas,

ce qui veut dire : Amen sic esto voluntas, ou sicjussum est. Cette in-

scription veut dire peut-être : monnaie légale ou fabriquée d'après

Yordonnance du législateur. Peut-être aussi n'est-ce que la fin d'une

formule religieuse. Quant à l'origine de cette inscription hébraïque,

elle n'est pas difficile à connaître, quand on sait que les Juifs, très

nombreux en Espagne, lors de l'irruption des Arabes, furent les

premiers qui fraternisèrent avec eux, et que probablement, ils

furent aussi les graveurs des monnaies, comme étant les plus ha-

biles dans les arts, n

Que les Juifs d'Espagne aient été accusés de s'entendre secrète-

ment avec les Juifs d'Afrique, pour conspirer non seulement contre

l'Etat wisigoth, mais encore contre la religion chrétienne, cela se

comprend. Que, poursuivis par le dix-septième concile de Tolède

et soumis à des mesures odieuses, ils aient servi d'auxiliaires aux

Arabes dans une invasion qui les délivrait de leurs persécuteurs,

cela est indubitable. La façon même dont Thârik et Mousa agirent

avec ces alliés, en leur confiant la garde des villes tombées en leur

pouvoir conjointement avec les garnisons berbères ou arabes, nous

en est une preuve. Conseillers de la conquête, ils ont été appelés

dans une certaine part à l'administration du pays, après une expé-

dition inspirée, préparée par eux : c'est plus que probable. Mais

que leur rôle soit devenu officiel à ce point qu'ils aient été auto-

risés à légaliser, pour ainsi dire, par leur contrôle, les espèces

monétaires; voilà qui n'est pas admissible.

J'ai vu la pièce dont il s'agit; elle fait partie du riche médaillier

de D. Antonio Vives, lequel a réuni dans une collection incompa-

rable une grande partie des collections particulières de l'Espagne.

Ce dinar porte la légende habituelle à ces monnaies. On peut en-

core reconstituer les éléments de lecture malgré l'incorrection des
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leltrcs. f.a maladresse du graveur a induit M. Vazquez Queipo en

erreur; on ncn saurait douter, et si j'ai souligné cette critique, c'est

qne l'autorité scientifique de M. Vazquez Queipo donnait à cette

observation une importance à laquelle l'autorité de M. Codera

venait ajouter encore. M. Codera n'accepte pas, il est vrai, entière-

ment cette interprétation; elle le préoccupe pourtant; et il serait

porté à voir là, lui aussi, un mot hébraïque.

Une semblable concession, môme restrictive, nous conduirait

trop avant dans l'ingéniosité dangereuse des hypothèses.

Du reste, les imperfections de la gravure jettent, je l'ai dit, le

plus grand trouble dans la lecture des médailles de cette époque.

A voir les diiïérences dans la forme des lettres et des chiffres, on se

demande si ces dinars d'aspects si divers, de styles si différents, ont

été frappés dans la môme secca. Tous ils portent la légende :

H SLDS FRT IN SPNA : Hic solidus feritm in Spanid; la date

diffère. Ils sont émis dans cette période de quelques années à la-

quelle fut frappée la monnaie purement latine de l'Espagne; avant

l'an 98. A cette date Cordoue s'était substituée à Séville comme

capitale de la Péninsule. La monnaie, affranchie peu à peu de la

langue étrangère, devint alors bilingue avant de se faire purement

arabe.

A partir de ce moment, nous voyons paraître le mot : ^jJjoMI

El-Andalos, qui traduit le mot SPANIA. Ce mot, qui désigne pour

les Arabes le pays de nouvelle conquête et la partie de la France

qui, au delà des Pyrénées, était tombée aux mains des vainqueurs,

s'applique-t-il à la province tout entière ou est-il employé pour

chaque secca ? Il est bien difficile d'admettre que le conquérant n'ait

pas utilisé les ateliers si nombreux en activité dans presque toutes les

villes du royaume wisigoth; le nombre s'en élève à plus de soixante

dans les six provinces : — Galice, Bétique, Tarraconaise, Cartha-

ginaise, Narbonnaise et Lusitanie — et on ne s'explique guère

comment une secca unique pouvait fournir aux besoins d'un pays

aussi étendu.

«r-K[«ritic \iT\
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Malgré cette objection, je croirais pour ma part que l'Espagne

n'eut qu'un seul hôtel des monnaies, Séville d'abord, Cordoue

ensuite. Les khalifes omeyyades d'Orient avaient conservé les usages

administratifs des pays conquis. En Perse, ils avaient employé les

secca et frappé des dirhems dans toutes les villes monétaires. Les

cent treize ateliers dont les dirhems sassanides nous ont donné les

noms, nous les retrouvons en grande partie dans le monnayage arabe.

Cela est vrai; mais, une fois maîtres des pays grecs, les Musulmans

se conformèrent aux habitudes des Byzantins , lesquels ne comptaient

dans leur immense empire qu'un nombre relativement restreint

d'hôtels monétaires. L'atelier d'Antioche, par exemple, suffisait à

toute la Syrie. Lors de l'occupation arabe, la secca de Damas fonc-

tionna seule, pendant toute la durée de la dynastie omeyyade,

pour la Syrie et la Palestine. -— Je parle des pièces d'or; le nombre

des villes qui frappèrent des dirhems est des plus restreints. Je n'ou-

blie pas que nous trouvons les noms d'Alep, d'Emèse, de Jérusalem

,

de Tibériade, de Ramleh, de Jaffa, d'Ascalon, de Gaz?a, de Loudd,

de Safouriyah et ceux de bien d'autres localités secondaires; mais

ces noms, nous les lisons sur des pièces de bronze, c'est-à-dire sur

le numéraire d'utilité locale, de consommation sur place.

Et, à ce propos, qu'il me soit permis de soumettre ici une ob-

servation; elle a trait à la numismatique byzantine. Si les Arabes,

aux premiers jours de la conquête, ont frappé des felous dans ces

villes, c'est qu'ils y ont rencontré au complet le matériel d'un ate-

lier. L'Arabe n'a rien apporté au vaincu, il a tout pris de lui. Or,

les pièces grecques que nous connaissons ne proviennent que d'un

seul atelier : celui d'Antioche (Theupolis). Faut-il admettre que de

ce point central partait pour la Palestine et pour la Syrie le nu-

méraire de bronze d'un transport si difficile, ou doit-on penser que

chacune des villes de ces deux provinces avait son hôtel monétaire

à elle? Les pièces étaient dès lors émises sans désignation du heu
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tant le nom du chef-lieu administratif de la circonscription moné-

taire, elles (étaient dift'érenciées et reconnaissables à une marque

secrète ; tel serait mon sentiment.

Ceci dit, en manière du note, je reviens au monnayage de TEs-

pa|;ne et au mot Andalos qui nous occupe. Les monnaies d'Afrique,

depuis les espèces d'or de Mousa, depuis les dinars et les dirhems

des khalifes jusqu'à la pièce d'argent de Merwiîn H ben Moham-

med, le dernier Omeyyade, ne portent que le nom de la province :

Ifrîkiyah. Je passe sur les felous de Tripoli et de Tanger — les

espèces en bronze étant toujours en dehors de la loi générale. —
Le système d'administration financière fut donc le même en Espagne.

Il adopta un atelier unique. Les deux dynasties omeyyades n'inscri-

virent sur leurs monnaies que le mot El-Andalos, On serait donc

autorisé déjà à conclure que l'hôtel monétaire de Gordoue tra-

vailla seul dans la Péninsule à ces époques. Il y a plus : les dir-

hems d'Abd-cl-Ualiinan 111, avec les dates 3î6 et 3i8, viennent

résoudre la question. Ils ollrent la légende^ : A été frappé dam la

secca de lAndalos, L'Espagne — et la monnaie en fait foi— n'a donc

jusque-là qu'un atelier monétaire, Cordoue. Le fait est déjà pro-

bable : il s'afTirme par un acte du khalife que je viens de nommer.

Lorsque, par un caprice de royal amant, Abd-el-Rahman fonda

Médînet el-Zahrâ^ en l'honneur d'une favorite, il fit transporter la

secca de Cordoue dans la ville nouvelle. Nous possédons un grand

nombre de pièces de cet atelier. Si d'autres villes avaient eu leur

hôtel monétaire, la monnaie les aurait évidemment mentionnées.

Je n'ignore pas que le mot El-Andalos se lit sur des dirhems de

Soleïman de la date 4oo à la date 4o3, années pendant lesquelles

le khalife était hors de Cordoue; Soleïman déclarait de la sorte

son droit à la royauté. On trouve aussi El-Andalos sur des pièces

émises par des princes qui n'ont pas régné à Cordoue; mais cela ne

se présente que plus tard, à la disparition de la dynastie omeyyade.
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lorsque les petits souverains se partagent et se disputent la Pénin-

sule, et croient ajouter à l'importance de leur pouvoir en substi-

tuant, sur les monnaies qu'ils frappent, aux noms de leurs villes,

le nom de l'Andalos. Fraction de royauté exercée sur un point du

royaume, et qui prend le nom du royaume tout entier.

D'ailleurs, la monnaie d'Espagne était restée pendant plus d'un

siècle et demi, c'est-à-dire pendant la première moitié de la puis-

sance de la dynastie d'Abd-el-Rahman P% fidèle au type omeyyade

de l'Orient. Elle avait conservé ses inscriptions et ses formules

pieuses dans leur texte et dans leur disposition primitives. A leur

arrivée au pouvoir, les Abbassides, tout en acceptant les légendes

monétaires des pièces de leurs prédécesseurs, les avaient autre-

ment disposées. A dynastie nouvelle, monnaie nouvelle. En se

soumettant au monnayage antérieur, Abou'l-Abbas n'avait inscrit

son nom ni sur les dinars, ni sur les dirhems. El-Mansour, son

successeur, l'avait imité; mais le nom de Mohammed el-Mahdy avait

été gravé sur les dirhems de quelques villes de l'empire pendant

le règne de son père. Le nom de Mohammed, en tani que khalife,

paraît pour la première fois sur les pièces d'argent. Mousa el-Hâdy,

son fils, est reconnu par lui sur les médailles comme associé au

pouvoir. Le nom de Hâroun el-Raschîd prend successivement place

h côté de celui de Mohammed son père, et au-dessus de Mousa, son

frère, appelé au trône. Plus libéral encore dans l'abandon de ses

prérogatives que ses prédécesseurs, Hâroun, arrivé au souverain

pouvoir, laisse graver sur les dinars et sur les dirhems les noms

de ses enfants, de ses vizirs et des gouverneurs de province.

Les Omeyyades de Gordoue, loin de soumettre leurs espèces

à ces variations successives du numéraire de l'Orient, restèrent

fidèles aux habitudes de leurs aïeux de Damas et frappèrent leurs

médailles anonvmes en tout semblables à celles émises sous le

premier khalifat, soit en Syrie soit en Afrique ou dans l'Andalos.

Le dirhem d'Abd-el-Rahman l^' prend pour modèle les dirhems

de Gordoue de l'an loo à l'an 1 39. A la fin du règne seulement

il perd la netteté de ses lettres et la pureté de son style. Avec
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Hescliâm 1^*^ l'incorrcclioii de la gravure est encore plus sensible.

Sous El-Hakam I" elle s'accentue davantage. La monnaie se relève

enfin avec les graveurs d'Abd-el-Rhaman II et de Mohammed l'^'",

son successeur, et un changement inattendu se produit tout à coup.

La légende devient très lisible; la pièce a même une certaine

élégance. Des ornementations s'introduisent, et à la place de quel-

ques noms propres rencontrés jusque-là entre les lignes du champ,

tels que ceux d'Aly, de Mohanmied, de Basile ou de Moâd, se

lisent à l'exergue ou en dehors des cercles, les noms de Ben Fahad,

de Hakam, de Mousa et d'Abou Kard.

Ici se présente une question que le lecteur me permettra d'exa-

miner; j'entre, je le sens, dans des détails bien minutieux, mais

peut-être trouverons-nous, à l'aide des monnaies de l'Andalos, la

solution d'un problème soulevé à propos de certaines particularités

que présentent les médailles des khalifes orientaux, et qui ont

donné lieu à de nombreuses discussions.

VI

En i86i, M. E. Meier publia dans la Zeitschrift der Deutsclwn

Morgenlàndischen Gesellschaft, un article au sujet des lettres qu'on

rencontre fréquemment sur les monnaies musulmanes, et princi-

palement sur celles qui ont été frappées par les Abbassides^

D'après ce savant, ces lettres ne seraient autres que les initiales

de mots qui répondent de la bonté de la pièce, de l'affinage du

métal, de l'intégrité du poids légal, et par lesquels enfin s'énonce

l'émission officielle de la monnaie.

Que les Arabes aient garanti par une formule, par un mot, la

valeur des espèces monétaires, cela ne fait pas question. La Mon-

naie musulmane obéit à cette prescription qu'elle reproduit par-

fois : cr Dieu a ordonné la bonne foi et la justice '^t?.

* Die Werthbczcichninigen au/MuhanwiedaniscJwn Mùnzen , t. XVIII, p. 7 Go.
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Rien de plus habituel que l'emploi de ces mots; il nous sulTîra

d'en rappeler quelques-uns, je ne parle que 'des plus significatifs,

et de les relever à travers des époques différentes, pour consta-

ter la persistance de cet usage.

A l'origine même de la monnaie, lorsque la pièce est moitié by-

zantine, moitié arabe, nous voyons gravé, à droite et au-dessous

de l'M majuscule du fels d'Emèse, le mot xaXov et le mot arabe

4-*Ab, bon, qui le traduit. Sur ia monnaie de Damas, on lit J^^:>

jixi^, dirliem, d'un poids ampk (conforme à l'ordonnance); sur celle

de Balbek -J^, ayant cours. Quelques dinars bouides] donnent le

motjjj-j| , orpur, empruntéparlesMusulmans aux Byzantins, oé^pti^or,

et dont on voit probablement les trois lettres initiales OBR, sur

un aureus de l'empereur Zenon. Sur les dirhems hamdanides on lit

à l'exergue ^Jyw Uua^, affiné au feu. Le dinar de Salah-ed-Dîn , imi-

tant la formule des pièces fathimites, se sert de l'expression JU

ioU, titre très élevé. Les dinars du prince almoravide Al y ben

Yousouf, frappés à Grenade l'an 52 1 et 52 2, portent ^yf^.<y^ y)^,

yoids ancien. J'en passe sans tenir compte des mots : g , i-o, Jj^, etc.

,

bon, pur, juste, etc.
,
qu'on rencontre fréquemment.

Le fait n'est donc pas discutable. Mais voir dans chacune des

lettres gravées sur les médailles le commencement d'un mot ou

d'un adjectif, c'est recourir à une hypothèse inadmissible. Ces lettres

sont en si grand nombre, qu'il faudrait admettre tout un voca-

bulaire de garantie. Une telle théorie souleva de savantes contro-

verses. M. de Tiesenhausen se refusa à en accepter les conclusions.

rrOr nous savons, dit-il, qu'il y a parfois sur une pièce deux, trois

et même quatre de ces prétendues indications de valeurs. Ainsi,

par exemple, nous voyons sur un fels égyptien que j'ai publié dans

mon ouvrage sur les monnaies des khahfes (pi. III, n° 9), les

lettres énigmatiques ^, ^, ^ et deux fois g. D'après ladite théorie,

cela voudrait dire que la monnaie est bonne, qu'elle Q^i juste de

poids, qu'elle est en bon état, qu'elle a la pleine mesure, et qu'enfin

elle est encore une fois bonne. Et tant de bruit pour une omelette,

pour une de ces chétives pièces de cuivre qui, selon Makrisi
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(^Traité des monnaies musuhnimes
, p. 55), ii ont jamais élé mises au

ran^j des monnaies dor et d argents tî

II ne tenait qu'à M* de Tiesenhausen d'ajouter à ces exemples.

Les dirhems d'El-Mohammediyah de l'an i ig et de l'an i Sa oiïrent

dans te champ, au-dessus de la légende, la lettre a, et au-des-

sous la lettre ^. Sur un autre dirhem de l'an i6o, do la môme
ville, on trouve disposées de la môme façon la lettre - et la

lettre y
Nous voyons le ^ entre deux g- sur une pièce de Medînet el-

Salâm de l'an i58. Le ^ au-dessus et le g* au-dessous de la lé-

gende centrale, se trouvent sur an dirhem de Tan 166 frappé à

Kermâïi. La lettre ^jm est fréquemment suivie d'un ou de deux

points. Tous ces exemples, et je pourrais les multiplier, excluent

l'idée du siglc, c'est-à-dire de la lettre initiale d'un mot altestant

la bonté de la pièce. Il me semble plus simple et plus logique

de chercher dans ces lettres un différent monétaire, soit qu'il

appartienne au graveur du coin, soit qu'il se rapporte au wakil,

agent do l'administration, directeur de la secca, ou au fermier de

la monnaie, responsable avec le wakil du numéraire mis en cir-

culation. Et c'est là le point sur lequel je me permets d'appeler

l'attention*

La Bibliothèque nationale possède deux dirhems frappés à Me-

dîuct-Nisabour, l'un à la date de 197, l'autre dans l'année 200.

Le premier porte au droit et dans la zone comprise entre le second

cercle et le troisième, le mot -0^1 jy^, Abd-Allah, gravé entre deux

groupes d'annelets qu'il divise. Dans le second, ce mot a disparu;

mais à la place même qu'il occupait sur la pièce précédente on lit

la lettre cj, i. Je suis porté à voir, dans cette lettre qui remplace le

nom propre, un différent monétaire*

Ce fait de la substitution d'un signe à un nom se trouve quel-

quefois dans la numismatique de l'Orient, mais il se présente son-

vent sur les dirhems de l'Andalos. Au lieu des noms d'Aly,

* Notice SU)' une collection de monnaies orientales de M. le comte S. Sltvganojf, p. 35,

Saint-PétorsboiHjj- , 1 88g .
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de Yaliya, de Basile, qu'on lit entre la seconde ligne et la troisième

du champ sur la monnaie d'Abd-el-Rahman II, on trouve soit une

étoile, soit un croissant, soit une palme, soit des points. Ce sont

là évidemment des marques monétaires; on n'en saurait douter

quand on se souvient surtout que la monnaie d'Espagne utilise ra-

rement les lettres dont se sert la monnaie d'Orient, mais que, plus

ornementée, elle emploie la rosace, la croisette, la fleur, la gre-

nade, la grappe de raisin, la pomme de pin, et quelquefois le pal-

mier comme dans les dinars des Abbadides. Je voudrais pouvoir

suivre Frœhn qui voyait des noms de graveur sur un dirhem

d'El-Mohammediyah de l'an 178 et sur un dirhem de Damas de

l'an 200, en raison sans doute de la place que ces noms prennent

en dehors des légendes sur la marge de la médaille : Puto nomen

nescio cujus monetarii proprium esse^. Les artistes arabes gravent,

il est vrai, leurs noms sur les monuments de bronze damasquinés

juils nous ont laissés en si grand nombre, parfois même — le

cas est très rare — ils l'inscrivent sur les monuments émaillés en

verre. C'est leur œuvre personnelle, ils la signent; mais le graveur

des coins a un rôle tellement effacé que je ne crois pas qu'il ait

été jamais autorisé à faire mention de lui sur les médailles. La

monnaie est officielle et n'admet à côté du nom du souverain que

les noms des agents qui ont reçu de son pouvoir une délégation.

vu

Don F. Codera a traité cette question des noms propres inscrits

sur la monnaie arabe-espagnole et a cherché quels pouvaient être

les personnages qui y figurent^. Pendant plus de soixante-dix ans,

de l'an i48 à l'an 2 19, le dirhem est muet. A partir de cette date

jusqu'à l'an 276 apparaissent, je l'ai dit, les noms de Yahya,

d'Aly, de Mohammed, de Basile, de Moâd, de ben Fahad, d'Omar,

' W. Tiesenhausen , Monnaies des Khalifes orientaux, n°* ifîkli et 1705.

Titulos y nombres propios en las monedas aràbigo-espaholas , Madrid, 1878.
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(le Mousa, de Hoseïn et d'Abou Kard qui se trouvent tantôt dans le

champ, tantôt sur la marge de la pièce. M. Codera ne peut don-

ner à ce sujet que des références historiques bien conjecturales,

tant sont rares les renseignements sur l'administration de la secca.

Pourtant un passage d'ibn Adhary est bon à relever; il se rapporte

ù des époques postérieures à celles dont je viens de parler: crEn

cette année (l'an 3 16), Abd-el-Rahman el-Nâser ordonna d'établir

l'hôtel de la monnaie à l'intérieur de la ville de Gordoue pour la

fabrication des dinars et des dirhems. Il confia ces fonctions à

Ahmed Ibn Mousa Ibn Djodaïr, le mardi, treize jours avant la fin

du mois de ramadan. A partir de cette date, on employa dans cet

hôtel de la monnaie l'or et l'argent purs. Ahmed Ibn Mousa apporta

à cette fabrication la plus grande exactitude et le plus grand soin.iî

Plus loin Ibn Adhary écrit : (rEn cette année 820, Abd-el-Rahman

enleva la direction de la monnaie à Ahmed Ibn Mousa Ibn Djodaïr

et la confia à Yahya Ibn Younôs el-Kabrany ^ tj

Sur les monnaies d'El-Nâser frappées de l'an 3 16 à Tan 820,

le nom d'Ahmed n'apparaît pas : celui de Yahya Ibn Younès, son

successeur, se trouve sur les dirhems de l'an 820 : ici la mention

de l'historien est donc exacte; Ibn Adhary dit vrai encore en ajou-

tant que lors du transfert de la secca de Gordoue à Zahrâ, c'est-à-

dire en 336, le khalife irrité de la négligence d'Abd-Allah ben

Mohammed, lui enleva sa charge pour la confier à Abd-el-Rah-

man ben Yahya. Nous possédons des dirhems de Gordoue de

l'an 336 ; mais les dirhems de Medînet el-Zahrâ, à cette date et aux

dates suivantes, portent le nom de Mohammed et non celui d'Abd-

el-Rahman ben Yahya. Quant aux autres noms inscrits sur les

espèces d'El-Nâser, tels que ceux de Saïd, Kâsim, Heschâm, qui

ne peuvent être des noms de hadjeb, nous ne saurions déterminer

à quels fonctionnaires ils appartiennent. Peut-être alors, et je ne

fais que hasarder une supposition, se rapportent-ils aux fermiers

de la monnaie.

* Ibn Adliary-Dozy, 2' partie, p. qii cl 2q/».
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Je dois h Son Exe. Yacoub Artin Pacha un précieux renseigne-

ment sur la ferme de la monnaie en Orient, et j'extrais le pas-

sage suivant de la lettre que Son Excellence m'a fait l'honneur de

m'adresser à ce sujet, a Voici mon hypothèse : ces groupes de lettres

ou ces simples lettres sont des marques de fabrique ou de ferme. Ce

qui m'a amené à l'adopter, c'est qu'il est constant que^ même avant

l'Islamisme, le système administratif de l'Orient avait pour base le

fermage des revenus. Or, la frappe des monnaies a été de tout temps

une source de revenus. Comme le reste des impôts à Constanti-

nople, la monnaie était donnée en fermage ou plutôt en privilège

aune famille arménienne, Duz Oghlou , depuis plus de deux siècles.

11 y a quelques années, cette famille à été, je crois, dépossédée de

son privilège. Au Caire, la monnaie est restée en concession privi-

légiée dans une famille maghrabine à laquelle Sultan Selym, le

conquérant de l'Egypte, l'avait concédée. Cette famille a gardé son

privilège jusqu'à il y a une dizaine d'années, n

Son Exe. Artin Pacha a raison : l'usage des fermes monétaires

remonte très haut dans l'histoire du monnayage musulman. Sous

le sultan Beïbars, les fermiers de la secca payaient deux cent cin-

quante mille dirhems. crEn 7B0 , un agent séduisit un fonctionnaire

de la cour par l'appât du lucre et se fit affermer la frappe des felous

moyennant une somme qu'il fixa à payer par lui. Sous le règne de

Barkouk, Mahmoud envoya chercher du cuivre rouge au pays des

Francs et afferma l'hôtel de la monnaie pour une forte somme, v

Je prends ces citations dans les Matériaux pour servir à VHis-

toire de la Numismatique et de la Métrologie musulmanes de M. Henri

Sauvaire auquel je fais un dernier emprunt, cr L'hôtel de la mon-

naie, dit Ibn Haukal qui vivait au temps d'Abd-el-Kahman 111,

rapporte annuellement au souverain de l'Andalos, comme rede-

vance, 200,000 dinars. 11

Si les dinars et les dirhems frappés sous Abd-el-Rahman III à

Gordoue et à Zahrâ sont en désaccord avec les données fournies

par l'historien Ibn Adhary, si les pièces présentent d'autres noms

que ceux des directeurs de la secca cités par lui, peut-être offrent-
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ils ceux des fermiers de la monnaie. C'est une conjecture, je le sais;

mais tout, à défaut de documents écrits, est problème dans cette

recherche de l'organisation des ateliers arabes. En tout ca«, il est

bien évident que la théorie de M. E. Meier ét^iit erronée. M. Meier

avait localisé ses recherches aux médailles du khalifat d'Orient.

Les monnaies d'Espagne sur lesquelles les noms sont souvent rem-

placés par des lettres ou par des signes, l'auraient averti de tenir

compte avant tout des difl'érents monétaires.

vin

Des sept premiers princes de la dynastie des Omeyyades d'Es-

pagne, nous nc.possédons que des dirhems et des félons. Les dinars

n'a])paraissent qu'à partir d'Abd-el-Rahman IIL Est-ce donc que

pendant les cent soixante-deux années qui séparent le règne de ce

prince de l'avènement d'Abd-el-Rahman el-Dâkhel (A. H. i38-

3oo) la secca de l'Andalos n'a pas émis de numéraire d'or?

Je le crois pour ma part. Sans chercher, pour nous rendre compte

de ce fait, des raisons analogues à celles qui arrêtèrent la circula-

tion de l'or en France, à des époques correspondantes, sous les Cai^

lovingiens, je pense que la question se résout par des motifs d'un

ordre plus élevé et qui touclient à l'essence môme de l'esprit mu-

sulman. Le droit de frapper la monnaie d'or est un des apanages

du souverain pouvoir. Les empereurs byzantins le réclamaient

comme tel au premier chef. On se souvient du texte si souvent cité

de l'historien Procope qui s'indignait de ce que le roi des Francs eût

osé frapper des sous d'or à l'efligie de l'empereur Justinien, ce que

n'aurait osé faire le roi des Perses lui-même, «r lequel, ayant toute

liberté pour la monnaie d'argent, ne pourrait imprimer son image

sur la monnaie d'or; ce droit lui est interdit ainsi qu'à tous les

autres barbares. En frapperait-il que cette monnaie ne serait pas

acceptée par les peuples avec lesquels ses propres sujets font le

commerce, quand bien même ces peuples seraient étrangers à
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l'Empire romain ^ -n J'ai eu l'occasion de le dire, et, je n'ose ajouter,

de le prouver, le droit que les Musulmans s'arrogèrent d'émettre

à leur type national le numéraire d'or, de substituer à l'aureus de

l'empereur byzantin le dinar du khalife, fut la cause déterminante

de la rupture de la paix entre Justinien II et Abd-el-Malek. Parmi

les emprunts que le khalifat de Damas avait faits à l'empire de

Gonslantinople en constituant l'empire arabe, la prérogative de

frapper la monnaie d'or entra en première ligne. Les médailles

nous le démontrent.

Quand les dynasties secondaires se détachent du grand khalifat

et proclament leur indépendance, les dinars sur lesquels est gravé

le nom du nouveau prince gardent encore le nom du khalife. Ainsi

des Thoulounides, ainsi des Ikhschîdites, des Samanides, etc. Le

privilège impérial est toujours respecté quand le pouvoir temporel

disparaît, tant la grandeur du khalifat, même déchu, s'imposait

encore par le souvenir glorieux de son passé. Les Omeyyades d'Es-

pagne, indépendants dans le royaume qu'ils avaient fondé, maîtres

absolus chez eux, respectaient encore la suprématie du khalifat,

dans ces Abbassides, dont la famille s'était substituée à la leur au

pouvoir, qui avaient été leurs persécuteurs en des jours de san-

glante mémoire, mais qui possédaient le Hedjaz, l'Irak et la Syrie,

cr contrées qui formaient la demeure de la race arabe, le noyau de

l'Empire, le jardin oii la religion avait pris naissance avec la vic-

toire ti; contrées qui avaient été la source de la puissance musul-

mane et oii se trouvait le dépôt renfermant, suivant une expression

d'Ibn Khaldoun , le matériel de rislamdsme.

L'auteur des Prolégomènes a écrit au sujet de cet ascendant du

khalifat sur l'esprit arabe quelques lignes que je crois devoir citer :

cr Quant aux Omeyyades de l'Espagne, ils firent comme leurs aïeux,

parce qu'ils croyaient ne pouvoir s'attribuer le titre d'ÊWr el-Mou-

menîn tant qu'ils ne seraient pas maîtres du khalifat, dont les

Abbassides s'étaient emparés, et tant qu'ils ne posséderaient pas le

' Procope, De bello Golhico, 111, 33.
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Ilefljaz, berceau du peuple arabe et de la religion. Ils se voyaient

aussi trop 6loi[jn6s du siège du klialifat, du centre de la nationaliti!*

musulmane. Au commencement du iv*" siècle, Abd-el-Rahman 111

monta sur le trône et prit le surnom d'En-Nâser, Sous son règne

on apprit que les clients du khalife de TOrient tenaient leurs sou-

verains en tutelle et les empochaient de communiquer avec qui que

ce fût; on sut aussi qu'ils portaient leur audace jusqu'à les mal-

traiter, il les déposer, à les assassiner et à leur crever les yeux.

Abd-el-Rahman prit alors la résolution d'adopter les usages suivis

par les khalifes d'Orient et par ceux de Tlfrîkiyah. Il prit le nom

d'Emir el-Moumenîn et le surnom En-Nâser li-Din Illah, Son exemple

devint une règle pour ses successeurs, eux dont les aïeux, les

Omeyyadcs, n'avaient jamais porté de pareils titres '.tj

Pour la première fois avec El-Nâser, le souverain de l'Andalos

se proclame Imâm et Commandeur des Croyants, pour la première

fois aussi apparaît la monnaie d'or. L'émir de Cordoue exerce dé-

sormais, comme khalife, tous les droits du khalifat. Ses monnaies

témoignent de cette évolution et ce n'est pas un des moindres in-

térêts que présente cette numismatique qui nous fait suivre ainsi

les diverses périodes de l'histoire.

La médaille arabe de l'Espagne est en cela des plus curieuses à

étudier. Anonyme pendant les premiers règnes des Omcyyades, elle

nous donne les noms et les titres des khalifes à partir du règne

d'Abd-el-Rahman 111. Sous El-Hakam II, son successeur, un nom

commence à se montrer, c'est celui du hadjeb dont le pouvoir gran-

dissant se substitue peu à peu au pouvoir du souverain qu'il tiendra

en tutelle : celui de Amer el-Mansour, sous la gloire duquel l'au-

torité du khalife Heschâm II, devient nominale; celui d'Abd-el-

Malek , son fils
,
qui continue dignement l'œuvre de son père; d'Aly

ben Hammoud, le premier de cette famille des Hammoudites de

Ceuta et d'Algézîras qui devaient prendre pour eux-mêmes les

titres d'Imâm et d'émir el-Moumenîn.

' Prolégomènes , Iraduclion de M. de Slaue, t. 1. p. AC4.
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Quand, après dix ans de lulles entre les derniers Omeyyades,

Mohammed II, Soleïman, Abd-cl-Rahman IV, Mohammed III,

Heschâm III, Tagonie du Khalifat de Gordoue aura pris fin, alors

les chefs des provinces seront indépendants. Chacun, selon son

audace ou ses forces, s'adjuge par parcelles ce ix)yaume d'Espagne

<ju'Abd-el-Rahman avait fait si grand : les Molouk el-Tawaïf s'arro-

gent les prérogatives de la souveraineté universelle, cr Le monde, dit

ù ce propos un historien arabe, offrit alors ce spectacle ridicule de

quatre princes prenant le titre de Commandeur des Croyants, dans

une contrée dont l'étendue n'était pas de trente farsangs carrés ^t)

Hammoudites à Cordoue, à Malaga et à Algézîras; Abbadides à

Séville, Zîrîdes à Grenade, Afthâsides à Badajoz, Dzoulnounides à

Tolède, Amirides à Valence, Houdides à Saragosse, rois des Iles

à Dénia et à Majorque, rois de Tortose et de Calatayud, Seïds

de Lérida , de Tudèle, etc. , tous frappent monnaie d'or, d'argent, de

bronze, suivant l'importance relative de leur autorité. De là une

numismatique multiple, confuse, d'un déchiffrement difficile, mais

inappréciable par ses documents, et qui trouvera, nous avons tout

lieu de l'espérer, son historien dans D. F. Godera. L'histoire de la

monnaie de ces chefs de bandes, dans cette première Alfetna —
pour me servir de l'expression qui dénomme ces guerres civiles —
embrassera toute cette époque de luttes incessantes, jusqu'au jour

oii l'Espagne arabe mise en péril par la division de ses rois,

effrayée des progrès d'Alphonse VI, terrifiée à la nouvelle de la

chute de Tolède qui venait de tomber aux mains du roi de Léon et

de Castille, appela les Berbers à son secours et où, sur la demande

des émirs et des grands de l'Andalos, Yousouf ben Tâschefîn tra-

versa le détroit et reconstitua par la victoire, après la bataille de

Zallâca, l'unité dans la souveraineté musulmane.

Dès lors, l'Espagne arabe n'a qu'un seul maître et, comme la

réforme de la royauté, la réforme monétaire est complète. Toutes

les secca frappent aux noms de Yousouf et de ses successeurs , Aly,

^ El-Mahkari, traduction de M. de Gayangos, t. Il, appendice B, p. 22.
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Tilscliefin, Ibraliîin cl IsliAk : une monnaie nouvelle apparaît, avec

son ly])e uniforme, Irès belle, très pure. Ce dinar almoravide se

répand dans toute TEspafTne; son crédit commercial s'impose dans

rOccident arabe et dans l'Occident chrétien, égal à celui du besant

de Gonstantinople et à celui que doit prendre plus lard le florin

de Florence. Le roi Alphonse VIII l'imite, il émet dans l'atelier de

Tolède, au type arabe, en langue arabe, un dinar chrétien rival

du dinar musulman. Le marabotin alphonsin est connu. Je m'étonne

seulement que son intérêt essentiel ait échappé aux savants qui ont

relevé ses légendes. C'est une monnaie de controverse religieuse,

un manifeste de lutte politique, j'ai failli dire une monnaie de

combat. Prince contre prince, pouvoir contre pouvoir, foi contre foi.

Le dinar arabe porte avec la date de l'hégire l'inscription: Ahj

hen Yousouf, Emir des Musulmans, Le dinar de Tolède porte avec la

date de l'ère de Safar : Alphonse
, fils de Sanclte, Emir des Callioliques,

Sur l'un, on lit : // ny a de Dieu
y
que Dieu, Mahomet est le pro-

phète de Dieu; sur l'autre : Au nom du Père, du Fils, du Saint-Esprit,

un seul Dieu,

Sur le premier : l'Emir des Croyants est Flmâm Abd-Allah, TAhhas-

side; sur le second : ïlmâm de VEglise du Messie est le Pape romain.

Quiconque, dit la pièce arabe en empruntant un vei^et du Coran,

désire un autre culte que ïIslam, ce culte ne sera point reçu de lui, et il

sera dans l'autre monde du nombre des malheureux.

Celui qui aura cru et qui aura été baptisé sera sauvé, répond , avec

un verset de saint Marc, la monnaie chrétienne.

IX

En étudiant ces pièces de l'Espagne catholique au type des Al-

moravides avec leurs légendes pieuses, la pensée se reporte vers

ces monnaies chrétiennes frappées en Terre-Sainte, à l'imitation

des princes Fathimites et Ayoubites, avec les formules du catholo-

licisme et la parole de saint Paul : Un seul Dieu, une seule foi, un seul
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baptême. On est fondé à croire que lorsque le roi Louis IX émet-

tait, pendant son séjour à Saint-Jean-d'Acre, ce sarracenat qui gardait

le type et la langue des dinars arabes, il s'était souvenu du mara-

botin alphonsin. C'était son grand-père, le roi Alphonse VIII, qui

avait frappé cette monnaie. Par une sage politique et vraiment digne

d'un prince catholique, Alphonse avait mis fin à ces imitations, à

ces contrefaçons de la monnaie arabe pratiquées avant lui et, en

conservant au marabotin ses caractères musulmans, il l'avait fait

entièrement chrétien. Ainsi avait agi le roi saint Louis. Avec le

dinar de Tolède, avait commencé la réforme monétaire dans l'imi-

tation des dinars de l'Espagne arabe : avec le dinar de Saint-Jean-

d'Acre, commençait la réforme dans l'imitation des espèces musul-

manes de l'Orient.

Dès les premières années. de leur occupation de la Syrie, les

croisés avaient mis en circulation des espèces au type arabe, imi-

tations plus ou moins fidèles des monnaies fathimites. Ce besant

d'or reproduisit successivement, et pendant plus d'un siècle et

demi à Tyr, à Tripoli, à Antioche, les dinars des khalifes El-Mos-

tanser, El-Mansour, El-Dhaher. Il devint le numéraire des trans-

actions commerciales, le numéraire légal.

Le roi saint Louis le rencontra florissant encore à son arrivée à

Akka. Malgré les signes chrétiens qu'il avait adoptés en se modi-

fiant peu à peu, tels que la croix ou les lettres initiales de noms

propres dont le sens nous échappe, il avait gardé trop des élé-

ments musulmans de son prototype, tels que le nom du Prophète

et la date de l'hégire; le légat Eudes de Châteauroux le dénonça au

pape Innocent IV, et le Saint-Père, sur le rapport et à la demande

de son légat, en menaçant cet abus d'excommunication, condamnait

la conduite coupable des contrefacteurs et les rappelait à leur

devoir. Louis IX ne dut certes pas rester étranger à cette mesure,

s'il n'en est pas même le premier instigateur; en tous cas, le saint

roi substitua le monnayage purement chrétien à ce monnayage im-

pie qu'il poursuivit encore à son retour en France jusque dans les

Etats de son frère, le comte de Poitiers, lequel, par une complai-
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sance int6ress('ie, autorisait dans son comté Venaissin l'^Mnission

(l'un nuni(3raire imité du numéraire arabe. Louis IX pria le comte

de faire cesser ce scandaleux abus : Incujus (^monetœ) superscriptioney

dit la lettre royale, /i vientio de nomine perfidi Mahomeli, et dicilur

ibi esse propheta Dei; qiiod est ad laudem et exaltationem ipsius, et

detestalionem et œntemptum Julei et naminis christiaiii, Rogamus vos

quatenus ah hujusniodi opère faciatis cudentes cessare^.

Deux ans auparavant, en 12 66, le pape Clément IV, sur les obser-

vations de Louis IX sans doute, lequel n avait aucune action sur

Tévéque de Maguelone, qui échappait à sa juridiction, admoneste

vivement le prélat Béranger de Frédol qui, au mépris de la dignité

de son caractère épiscopal, pratique sur ses terres de semblables

errements. Son confrère, Tévêque d'Agde, agissait de même, et aux

termes de la bulle du Saint-Père, de pareils faits remontaient très

loin. cfEn vain, dit le Souverain-Pontife, vous vous retrancheriez

derrière l'usage pour excuser vos torts. Au lieu de vous justifier

vous-même, vous ne réussiriez qu'à accuser vos prédécesseurs. t^

Ces reproches sont fondés. S'il nous est impossible de reconnaître

les monnaies incriminées par le Pape et de préciser le contre-

facteur, que ce soit l'évêque d'Agde ou .celui de Maguelone, nous

remontons facilement à la source de ces reproductions ou, pour

mieux dire, de ces falsifications de la monnaie musulmane par les

chrétiens. Les pièces en font foi.

• La Bibliothèque nationale possède une vingtaine de médailles

d'or par lesquelles s'ouvre la série des contrefaçons de la monnaie

arabe de l'Espagne. Les premières, décrites dans ce catalogue du

n** 1 107 au n" 1

1

12, sont, avec leurs lettres informes, d'une exé-

cution trop rudimentaire pour qu'il soit possible de reconnaître

exactement la pièce qui a servi de modèle. Celles qui portent les

n°^ 1112, iii3, reproduisent avec une certaine fidélité les dinars

du khalife omeyyade Heschâm II, avec les dates 38 1 et 898 et

avec le mot El-Andalos. Ces pièces sont d'origine incertaine, ainsi

^ A. Germain, Mémoire ^sur les anciennes monnaies seigneuriales de Melgueil et^de

Montpellier, p. 33.

c

IMPlIVrCIE ^ATIO^ILE.
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baptême. On est fondé à croire que lorsque le roi Louis IX émet-

tait, pendant son séjour à Saint-Jean-d'Acre, ce sarracenat qui gardait

le type et la langue des dinars arabes, il s'était souvenu du mara-

botin alphonsin. C'était son grand-père, le roi Alphonse VIII, qui

avait frappé cette monnaie. Par une sage politique et vraiment digne

d'un prince catholique, Alphonse avait mis fin à ces imitations, à

ces contrefaçons de la monnaie arabe pratiquées avant lui et, en

conservant au marabotin ses caractères musulmans, il l'avait fait

entièrement chrétien. Ainsi avait agi le roi saint Louis. Avec le

dinar de Tolède, avait commencé la réforme monétaire dans l'imi-

tation des dinars de l'Espagne arabe : avec le dinar de Saint-Jean-

d'Acre, commençait la réforme dans l'imitation des espèces musul-

manes de l'Orient.

Dès les premières années. de leur occupation de la Syrie, les

croisés avaient mis en circulation des espèces au type arabe, imi-

tations plus ou moins fidèles des monnaies fathimites. Ce besant

d'or reproduisit successivement, et pendant plus d'un siècle et

demi à Tyr, à Tripoli, à Antioche, les dinars des khahfes El-Mos-

tanser, El-Mansour, El-Dhaher. Il devint le numéraire des trans-

actions commerciales, le numéraire légal.

Le roi saint Louis le rencontra florissant encore à son arrivée à

Akka. Malgré les signes chrétiens qu'il avait adoptés en se modi-

fiant peu à peu, tels que la croix ou les lettres initiales de noms

propres dont le sens nous échappe, il avait gardé trop des élé-

ments musulmans de son prototype, tels que le nom du Prophète

et la date de l'hégire; le légat Eudes de Châteauroux le dénonça au

pape Innocent IV, et le Saint-Père, sur le rapport et à la demande

de son légat, en menaçant cet abus d'excommunication, condamnait

la conduite coupable des contrefacteurs et les rappelait à leur

devoir. Louis IX ne dut certes pas rester étranger à cette mesure,

s'il n'en est pas même le premier instigateur; en tous cas, le saint

roi substitua le monnayage purement chrétien à ce monnayage im-

pie qu'il poursuivit encore à son retour en France jusque dans les

Etats de son frère, le comte de Poitiers, lequel, par une complai-
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sancc intéressée, autorisait dans son comté Venaissin Téinission

(l'un numéraire imité du numéraire arabe. Louis IX pria le comte

de faire cesser ce scandaleux abus : Incujus [monetœ) superscriptioney

dit la lettre royale,^/ nientio de nomine perfidi Makomeli^ et dicitur

ihi esse propheta Dei; qiiod est ad laudem et exaltationem ipstus, et

detestationem et contemplum fidei et nominis christiani, Rogamus vos

qiiatemis ab hiijusnwdi opère factatis cudentes cessare^.

Deux ans auparavant, en 1266, le pape ClémentlV, sur les obser-

vations de Louis IX sans doute, lequel n'avait aucune action sur

l'évoque de Ma[;uelone, qui échappait à sa juridiction, admoneste

vivement le prélat Béranger de Frédol qui, au mépris de la dignité

de son caractère épiscopal, pratique sur ses terres de semblables

errements. Son confrère, l'évoque d'Agde, agissait de même, et aux

termes de la bulle du Saint-Père, de pareils faits remontaient très

loin, et En vain, dit le Souverain-Pontife, vous vous retrancheriez

derrière l'usage pour excuser vos torts. Au lieu de vous justifier

vous-même, vous ne réussiriez qu'à accuser vos prédécesseurs.?)

Ces reproches sont fondés. S'il nous est impossible de reconnaître

les monnaies incriminées par le Pape et de préciser le contre-

facteur, que ce soit l'évêque d'Agde ou .celui de Maguelone, nous

remontons facilement à la source de ces reproductions ou, pour

mieux dire, de ces falsifications de la monnaie musulmane par les

chrétiens. Les pièces en font foi.

' La Bibliothèque nationale possède une vingtaine de médailles

d'or par lesquelles s'ouvre la série des contrefaçons de la monnaie

arabe de l'Espagne. Les premières, décrites dans ce catalogue du

n"* 1 1 07 au n" 1 1 1 2 , sont, avec leurs lettres informes, d'une exé-

cution trop rudimentaire pour qu'il soit possible de reconnaître

exactement la pièce qui a servi de modèle. Celles qui portent les

n°' 1112, 1 1 1 3 , reproduisent avec une certaine fidélité les dinars

du khalife omeyyade Heschâm II, avec les dates 38 1 et 398 et

avec le mot El-Andalos. Ces pièces sont d'origine incertaine, ainsi

' A. Germain, Mémoire sur les ancieuncs monnaies seigneuriales de Melgueil et de

Montpellier, p. 33.

c
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que celles qui imitent le dinar du khalife hammoudite Aly (n" 1 1 1 4)

et celui de Yahya, son successeur, avec le nom de Geuta (n°' 1116-

11 90). Quant aux dinars décrits sous les deux n"*' 1122, 11 23,

et qui ont pour type un dinar de Tomeyyade Heschâm II, ils sont

de fabrique chrétienne, ainsi que l'indique la croisette gravée dans

le champ de la médaille du n** 1122. Plus complète encore, la

pièce qui suit, offre d'un côté, une croisette, et de l'autre, une

croisette également, et au-dessous le mot CRVCEN. 11 serait bien

difficile de préciser la provenance de cette imitation grossière.

Le dinar qui vient après, au n** 1

1

24, est copié sur la monnaie

du khalife hammoudite El-Kâsim. Par une bien grande singularité,

il présente, au droit et au revers, deux dates contradictoires :
—

El-Andalos, âo8; El-Andalos, àog, — La gravure est d'une bonne

exécution. Au-dessous de la quatrième ligne du droit on lit les

trois majuscules B N M
,
que séparent des annelets.

Ces lettres se répètent également à la fin de la légende circulaire

du côté droit. Le numéro 1126 est d'une attribution des plus dou-

teuses par les incorrections de la gravure. Au centre de la pièce est

inscrite la légende : El Imâm Abd-Allah émir El-Momncmn El-Mouïed-

Billah, formule qui ne se trouve que sur les monnaies de Sara-

gosse de l'an 417 à l'an 42 3 et sur les dinars d'El-Motamcd

frappés à Séville en 463. Malgré la présence des initiales du mot :

El-Motamed, j'hésite encore à lire le nom de ce prince au revers

de la monnaie. Les lettres B N M sont nettement dessinées dans

le champ du droit, au-dessous de la troisième ligne. Quel sens

cachent-elles? Je l'ignore. Les éléments de la question sont trop

restreints et trop indécis pour qu'il soit possible d'y répondre avec

sécurité. La découverte de quelques pièces nouvelles de cette

curieuse série apportera sans doute, avec des indications complé-

mentaires, la solution du problème. Attendons, et ici, comme dans

bien des cas, résignons-nous à l'ignorance, moins dangereuse que

l'erreur.

Une pièce frappée au type du dinar du khalife hammoudite

Yahya cl-Motaly-Billah porte en légende circulaire et en caractères
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laliiis, {;rav(is de droite a gauche, à la manière arabe : RAÏ-

MVNDVS COMES. M. de Longpérier croit pouvoir l'attribuer

à Piaimon-Béranger, qui fut comte de Barcelone de Tan de J.-G.

1017 à io35. Le khalife hammoudite Yahya, dont le règne fut

interrompu pendant raniiée 4 13, occupa le pouvoir de Tan de Thé-

gire /lia à l'an 427 (de J.-G. i09i-io35); il n'y a rien d'impro-

bable à ce que Raimon-Béranger ait reproduit sa monnaie. Les

comtes de Barcelone avaient fait alliance avec les Arabes. C'était

grâce au secours des deux comtes catalans Raimon-Borrel et Ermen-

gaud d'Urgel que Mohammed el-Mahdy avait vaincu, à la bataille

d'Akabat el-Bakar, les Berbers de Soleïman soutenus par les troupes

de Sanche de Castille. Plus tard, nous constatons des alliances entre

Raimon-Béranger II et le roi de Séville, El-Motamed. Les événe-

ments imposaient des rapprochements et amenaient parfois môme

des amitiés entre chrétiens et musulmans; mais je ne crois pas qu'il

faille chercher les causes de ces imitations dans un accident poli-

tique du moment et dans les intérêts passagers d'une alliance.

Le crédit commercial du numéraire appelle seul et avant tout

autre motif la contrefaçon. Pendant le v*" siècle de l'hégire le dinar

omeyyade, hammoudite ou abbadide, est en grande faveur : on le

reproduit. Le dinar almoravide fut la monnaie du siècle suivant;

monnaie accréditée, ayant cours sur le marché musulman et sur

le marché chrétien, jusqu'au jour 0^ les espèces almohades la

remplacent avec les Masmoiidines et le Millarès; les imitations s'en

répandent

^

Dans un excellent travail et dont je me plais à louer la saga-

cité, M. Louis Blancard nous a dit quel était ce millarès, Moneta

Miliarensis, si souvent cité dans les chartes et dans les traités inter-

nationaux du xni'^ siècle
, qui manquait à nos collections ou du moins

qui échappait à nos recherches-. Ce n'était pas seulement dans

^ Voir une note de M. de Gayangos , The Moraheti and other coins of Mohammedan

Spnin, dans Tlic ChroniclcofJames V\ hing ofAragon, apjiendice G, p. 696.
'" Le Millarès , Elude sur une monnaie du xiif siècle imitée de l'arabe par les chrétiens

pour les besoins de leur commerce en pays maure, par Louis Blancard.
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le comtat Venaissiii ou dans le diocèse de Melgueil que ces pièces

au sujet desquelles le roi saint Louis et le Pape adressaient d'assez

vifs reproches, l'un à son frère Alphonse de Poitiers, l'autre à

l'évêque de Maguelone, avaient été frappées. M. Louis Blancard en

retrouva les provenances multiples dans les ateliers de Montpel-

lier, de Marseille, de Majorque, de Pise, de Monterio et peut-être

d'Arles. Il se demanda dès lors comment un numéraire émis dans

une production aussi considérable aurait pu entièrement dispa-

raître et s'il ne fallait pas chercher le millarès dans ces petites

monnaies carrées si abondantes, d'un métal d'assez bas titre, d'une

exécution de gravure fautive, et qu'on attribuait aux Almohades.

Dans les pièces sans désignation de secca, avec leur légende : Dieu

est notre Maître, Mahomet notre Prophète, le Mehdy notre Imâm^, il

soupçonna une contrefaçon des dirhems aux mêmes inscriptions

avec les noms de Séville, de Jaën, de Murcie, de Ceuta, de Bougie

et de Tunis. M. Blancard avait raison, et son hypothèse, appuyée

tout d'abord sur les observations les plus justes,.mais sans preuves

positives, a acquis depuis, à l'aide de nouvelles recherches, l'auto-

rité d'une certitude.

Le millarès est en effet une monnaie en argent : ce Dans des

traités intervenus entre Pise, Florence et les émirs de Tunis, trai-

tés dont M. Amari a récemment publié le texte bihngue, nous

voyons que la stipulation de 5 millarès est représentée dans la
*

partie arabe
,
par les mots -?>l;i i<-»^, cinq pièces d'argent. ->->

J'emprunte cette observation à M. de Longpérier; elle faisait déjà

faire un pas au problème. C'était beaucoup. Mais un document paru,

depuis l'article que le savant académicien donna au Journal des Sa-

vants, au sujet du travail de M. Louis Blancard, est venu résoudre

complètement la question. Nous devons ce renseignement à M. Al-

varo Campaner^.

En 1278, le roi Jayme d'Aragon concède à deux soumission-

LooU) 450^4X1 UJj.*u^ cs^ Lo, aMI

^ D. Alvaro Gampaner y Fuertes, Numismatica Balear-Palma de Mallorca, 1879.

Appendices, p. 268.
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iiaires le droit de frapper dans l'île de Majorque le iniliarès :

monetam Miliarensium ceu alquilatarumy dit la transcription de Tédi-

teur. Je crois qu'il faut corriger ce dernier mot, et lire : ceu œqui-

lalorum, aux côtés égaux» c'est-à-dire : la mtllarès de forme carrée :

on ne saurait désirer un texte plus concluant. Le millarès est en

argent; c'est une monnaie carrée. La conjecture de M. Louis Blan-

card était vraie.

L'intérêt de cette charte se double pour nous d'un second ren-

seignement non moins précieux. Le roi accorde aux mêmes con-

cessionnaires le droit de frapper de la monnaie d'or; Monetam auri,

scilicet diiplices et Mazmutinas ad tllam scilicetformam et legem qtiibm

cudi debent secundum quod in Ilerdâ estjîeri consuetum. Les masmou-

dines et les doblas si souvent citées, ne sont autres que le dinar des

Almohades — dinar masmoudy, ^^:»^»^^Uji — qui eût pendant

le xn^ siècle et le xm"* un si grand crédit commercial'. Gomme
les pièces des Omeyyades, des Hammoudites, des Abbadides, des

Almoravides, comme le millarès, les masmoudines prennent aussi

leur place dans ce commerce lucratif des ateliers chrétiens contre-

facteurs de la monnaie arabe.

Je serais tenté d'attribuer à l'atelier de Majorque ou de Lérida

la pièce décrite au numéro 1 1 9 1 de ce catalogue.

La numismatique arabe de l'Afrique n'a pas encore été résumée

dans une monograpliie. Pourtant elle aurait du appeler à elle une

étude spéciale en raison même du nombre des dynasties qu'elle

comprend et du rôle considérable que ces dynasties ont tenu dans-

une histoire qui compte plus de douze siècles de durée. Mais les

descriptions de ces pièces musulmanes, quoique nombreuses, sont

le plus souvent isolées dans des revues ou dans des mémoires. Le

R. Dozy, Glossaire des mots espagnols et portugais dérivés de l'arabe, 3* ëdilion,

voir le mot Matmodinn,
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livre viendrait à son heure juste qui réunirait ces travaux anté-

rieurs et leur donnerait par i'unité l'importance que ce sujet mé-

rite. En publiant dans son cinquième volume les suites africaines

du Britisli Muséum, M. Stanley Lane Poole a apporté à ce travail

futur un contingent des plus précieux; le Catalogue que la Biblio-

thèque nationale offre aujourd'hui au public ajoute encore à toutes

ces richesses. Les matériaux sont donc prêts, il ne reste plus qu'à

les assembler. Toute cette œuvre préparatoire est considérable;

elle a pourtant ses desiderata.

Si les longues séries des grandes royautés sont à jour ou à peu

près, que de pièces nous manquent encore dans l'histoire de ces

tribus berbères, tantôt triomphantes, tantôt soumises, suivant la

bonne ou la mauvaise fortune d'une insurrection. A voir les des-

criptions que les historiens nous ont laissées des espèces en circu-

lation et qui malheureusement ne nous sont pas parvenues, il est

facile de conclure que les princes des dynasties secondaires et jus-

qu'aux chefs momentanément au pouvoir eurent aussi leurs mon-

naies. Le temps, on est en droit de l'espérer, nous les apportera,

et nous avons cette confiance que le travail de M. Stanley Lane

Poole, et qu'il nous soit permis d'ajouter, le nôtre, en facilitant les

recherches, hâtera dans un avenir prochain de nouvelles décou-

vertes. Du reste, l'apport du passé constitue déjà à lui seul le fond

essentiel de ces documents numismatiques.

Nous possédons les monnaies à légendes latines de Mousa ben

Noseïr frappées dans les premières années de la conquête; les

dinars de l'ifrîkiyah, c'est-à-dire de Kaïrouan, et les felous de Tri-

poli. Nous connaissons les pièces émises par les Omeyyades depuis

Omar ben Abd-el-Azîz jusqu'à Merwân II. Nous avons les dirhems

d'Abd-el-Rahman ben Habib, le puissant émir qui tout en recon-

naissant comme khalife Abou'l-Abbâs qui le confirmait dans son

gouvernement, frappait sous le souverain abbasside, des dirhems

portant encore la formule omeyyade. Avec la plupart des noms des

gouverneurs de l'ifrîkiyah, nous retrouvons, année par année, les

monnaies des Abbassides, y compris les dirhems d'ibrâhîm ben
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A[;hlaJ) avec le nom de rémir El-Mâinoun (A. H. 190). Si les

médailles des Aglilabites ne sont pas communes, du moins chacun

des princcîs de cette dynastie qui compta un siècle d'existence,

est-il représenté dans cette série monétaire; le cabinet de France

possède un curieux dirhem (voir le numéro 84o du Catalogue).

Il j)orle deux noms, celui du prince ZïAdat-Allah I^' et celui de

Mohammed ben el-Djewâry qui fut un des conquérants de la

Sicile. C'est en Sicile que la pièce a été frappée Tan 21/1.

Partie de Souza le 1 6 de Raby-el-Awal t2 1 2 , l'expédition com-

mandée par le cadi de Kairouan, Asad ben el-Forât, n'avait réussi à

s'emparer, après dix-huit mois de lutte, que de quelques forteresses

de l'île. Asad mourut pendant ce temps (A. H. 21 3). Mohammed

ben el-Djewâry qui lui succéda, tint son commandement, non du

souverain aghlabite, mais de l'armée qui le nomma son chef. Les

Musulmans étaient maîtres, il est vrai, de Minéo et de Girgenti, mais

ce n'était \k que des points d'occupation sans importance. Kasr-Ianna

était bloquée par les Arabes lorsque Mohammed ben el-Djewilry

mourut pendant le siège. Suivant Michel Amari ce dirhem n'a pu

être frappé que dans le camp, sous Castragiovanni (Kasr-lanna),

car aucune ville n'était encore tombée aux mains des envahisseurs ^

L'hypothèse est des plus ingénieuses et des plus admissibles.

L'existence de cette pièce, véritable document historique, inquiéta

V. Mortillaro qui la dénonça comme fausse. G. Tychsen l'avait

publiée en 1796. 11 la tenait de Vella que M. Mortillaro accuse

de l'avoir fabriquée. M. Mortillaro se trompe. Si adroit qu'eut été

le faussaire, son habileté ne serait pas parvenue à établir un coin

aussi parfait, et dans la disposition des légendes et dans l'exécution

de la gravure. La monnaie est excellente et Michel Amari, qui a eu

notre exemplaire sous les yeux, n'en a pas plus douté que nous

n'en doutons nous-même. ^
Le lecteur n'a pas oublié que la dynastie aghfabite attaquée au

cœur même de ses États par le Schiî Abou Abd-Allah, fut renversée

' Michel Amari, Storia dci Mxisulmani di Siciîia, t. I", p. 08 A.
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à l'aide des Berbers soulevés à sa voix et entraînés par lui. M. Mor-

iillaro, que je viens de citer, attribue à un prince aghlabite incer-

tain une monnaie d'or décrite par Castiglione et que le comte

croyait avoir été frappée en Sicile; c'est celle que donne notre Ca-

talogue au numéro 928. Elle appartient au Schiî : Ibn Khaldoun

la signale : rr d'après les ordres d'Abou Abd~Allah on frappa des

monnaies portant sur une des faces le mot ^î iC;^, Hoddjat-Allah

[La preuve de D{eu)y), et sur l'autre aMÎ î*x^î (^Jû, Tefarrak adâ Allah

[Que les ennemis de Dieu soient dispersés)^, La lecture de l'historien

des Berbers est incomplète, elle a oublié le mot ^î [la gloire)

gravé dans le champ du revers et qui, rétabli, donne la phrase

entière : M i^ ;*]), La gloire est une des preuves de Dieu; la légende

se comprend dès lors et se justifie par les succès rapides, éclatants

d'Abou Abd-AUah sur les Aghlabites, sur ces ennemis de Dieu qui

faisaient résistance au Mahdy dont l'arrivée était annoncée par les

prédications du Schiî.

Le Baïân el-Maghreh (t. I, fol. ii8), dit qu'Abou Abd-Allah.,

après s'être emparé de Rakkadah et après avoir forcé le dernier

prince aghlabite à abandonner l'Afrique, confia en 296, la direc-

tion de la monnaie à Abou Bekr, lequel fit graver la légende :

(^IxJî t-?; ^ Jv^, Gloire à Dieu le maître des mondes. Cette pièce

nous est connue, elle fait partie de la collection de M. Henri Sau-

vaire. Nous possédons aux dates 336, 3io et 346 le dinar de

1 émir de Sedjel messe, Mohammed el-Feth, qui, selon les écrivains

arabes, prétendait au titre de khalife et se faisait appeler Comman-

deur des Croyants. Les médailles ne confirment pas cette assertion.

Pourtant elles donnent à Mohammed le titre d'Imam et d'El-Schâ-

ker-Lillah. La pièce qu'lbn Khaldoun nous décrit de ce prince avec

la légende : M i'.s> o*w*xxj, Que la gloire de Dieu soit vénérée, ne

nous est pas parvenue.

Nous avons le curieux dinar dont parle Ibn Adhary, celui du

prince zîrîde, El-Moezz Ibn Badis, en révolte contre El-Mostanser le

^ Ibn Khaldoun, Berbères, de Slane, t. II, p. 5 20.
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Fathiniite, qui supprima le nom de ce khalife^ et fil [jraver sur ses

pièces : Quiconque désire un autre culte que rislâm, ce culte ne sera

point reçu de lui, et il sera dans Vautre monde du nombre des mal-

heureux'^, légende empruntée par les Almoravides aux Zîrîdes et

que nous retrouvons sur les marabotins. L'auteur du Kartas fait

erreur en disant que ce fut après la bataille de Zallâca que You-

souf ben TâscheRn fit battre une nouvelle monnaie portant ce

verset du Coran; cette sourate nous la lisons déjà sur les dinars de

Fan i5o d'Abou Bekr ben Omar qui imitait en cela El-Moezz Ibn

Badis, son contemporain.

En lisant, les textes nous nous rendons compte des lacunes qui

existent dans nos collections si riches qu'elles soient. Nous n avons

pas les monnaies de ce Mansour Ibn Nasr el-Tonbody qui s'était

emparé de toute l'Ifrîkiyah dont il ne restait plus à l'aghlabile

Zïâdat-Allab que les pays maritimes et les villes de Gabès, et qui,

maître de tout le royaume, fit frapper des pièces en son propre

nom; le Baidn el-Maghreb et Ibn Khaldoun les signalent'. Ibn

Khaldoun nous parle aussi de celles émises par Abou 1-Fehm Ha-

san Ibn Nasrouiyah, agent politique des Fathimites, qui, parvenu

dans le pays des Kétama, y leva des troupes et y battit monnaie; le

même historien cite également les dinars du prince hammadite

Yahya ben El-Azîz avec le nom de la ville El-Nâseriyah et la date

543 ^ fcEn cette même année (BSg), dit le Kartas, Ben Derâ el-

Ghoumary, natif de Senhadjah Miftâh, s'insurgea et fit battre une

monnaie sur laquelle il fit graver ces mots : aW! îy^j t^^xil ^;:> ^^
c^^, De Derâ Vétranger, que Dieu lui accorde une prompte victoire!^

Aucune de ces pièces n'est entre nos mains; mais, je le répète,

l'ensemble de la numismatique arabe de l'Afrique n'est nullement

atteint par ces déperditions.

^ Ibn Adhary, édition Dozy, p. 2 go.

^ Ibn Khaldoun, Berbères , de Slane, t. I, p. /iog.

* Ibn Khaldoun, Berbères, de Slane, t. II, p. 56, 67.

Romlh el-Kartas, traduction de M. A. Beaumier, p. agS.
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La série almoravide est très riche : elle nous donne, avec les dates

et les désignations des localités, Aglimat, Tlemcen, Sedjelmesse,

Fez, Maroc, Noul et Noul-Lamtah, le nom des princes de cette

dynastie depuis Abou Bekr ben Omar jusqu'à Tâschefîn ben Aly ; des

dinars de l'an ^62 et de l'an i65 mentionnent un émir Ibrâhîm,

fils d'Abou-Bekr, dont les historiens ne parlent pas et qui proba-

blement gouverna Sedjelmesse au nom de son père pendant les

expéditions d'Abou Bekr dans le Soudan. Avec les Almohades qui

anéantirent la puissance almoravide et qui régnèrent de l'an 52

6

à l'an 665, la monnaie fait plus que de se modifier; elle change

complètement. Le Mahdy est apparu apportant à l'Occident la loi

du Seigneur et la sunna du Prophète. Il parcourt les villes de

l'Afrique et du Maghreb; il arrive aux environs de Tlemcen; c'est

là qu'il rencontre Abd-el-Moumen ben Aly qui adopte ses doctrines.

Leur œuvre se fait en commun. Une foule considérable embrasse

la secte nouvelle de ïlmâm impeccable, et dans ce mouvement

de révolution rehgieuse qui entraîne les tribus berbères dispa-

raissent les Almoravides. cfLes devins, dit Ibn Khaldoun, avaient

prédit qu'un roi de race berbère devait nécessairement paraître en

Maghreb et changer la forme de la monnaie aussitôt qu'il y aurait

une conjonction de deux planètes supérieures. ti ce Protège l'empire

contre cet aventurier, disait à l'émir almoravide Aly ben Yousouf,

Malek Ibn Woheib, le président du corps des savants, c'est assu-

rément l'homme de la conjonction et du dirhem carrée ^

La monnaie carrée des Almohades va se substituer maintenant

aux monnaies antérieures, complètement différente d'elles. Elle

grave un rectangle dans un cercle; elle proclame l'Imamat du

Mahdy, elle change les formules pieuses jusque-là reçues; elle

n'inscrit pas les dates, ce qui est un grand inconvénient, mais elle

donne le nom du prince, le titre honorifique adopté par lui; elle

mentionne sa généalogie, ce qui est un grand secours dans cette

question où le rappel des mêmes noms jette un si grand trouble et

' Ibn Khaldoun, Berbères, de Slane, t. II, p. 169.
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une si grande incertitude. A quelques règnes près, les princes

almohades sont représentes dans les séries monétaires. La collec-

tion de France est des plus riches avec les pièces des Hafsides de

Tunis; elle possède des monnaies de quinze d'entre eux avec les

dinars jusqu'ici inconnus frappés à Alger, à Constantine et à Tri-

poli. Quoique moins bien partagée du côté des pièces des Méri-

nides, elle sera encore très utilement consultée. Deux monnaies

dominent cette série : ce sont les dinars frappés à Tlcmcen au nom

du sultan Mérinide Abou '1-Piabî Soleïman et du roi Nasride de

Grenade, Abou Abd-Allah Mohammed III, et qui, en confirmant

un texte d'Ibn Khaldoun, témoignent d'une alliance et d'une asso-

ciation monétaire entre ces deux souverains.

3'ai le regret de constater que notre série des Bcni-Zeiyân est

bien pauvre; là, comme dans les autres collections, les médailles

de cette dynastie — et elle est nombreuse avec les deux branches

des Abdelvvadites et des Beni-ZeiyAn qui ont régné plus de 3oo ans

(A. IL G 33-95 7) — sont d'une extrême rareté.

Bien que nous ne soyons pas complets, nous sommes du moins

plus heureux avec les schérifs du Maroc dont l'histoire jusqu'ici

fort obscure a été mise en lumière par la publication des textes

et par les deux excellentes traductions que M. 0. Hondas nous a

données du Nozhet-elhâdi, d'El-Oufrâni, et de la partie relative

au Maroc de l'histoire générale d'Ezziâni. Faute de ces précieux

renseignements historiques, les classifications des pièces des sché-

rifs saadiens et de leurs successeurs, les Filély, perdaient toute

sécurité. Il nous eût été impossible, par exemple, de donner une

attribution certaine au dinar frappé par Abou Mahally, le rebelle

qui, prétendant descendre du Prophète, se déclara être le Mahdy

attendu, fit répandre le bruit qu'il était le Fathimite et fut reconnu

sultan sous le nom d'Abou '1-Abbâs Ahmed (A. H. 1019-1022).
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XI

Il ne me reste plus qu'à soumettre au lecteur quelques notes au

sujet des monnaies des Idrîssites du Maghreb. Si j'ai réservé, dans

cette revue rapide des dynasties africaines, même en dehors de

leur ordre chronologique, ces dernières lignes pour les souverains

de cette famille, c'est que la Bibhothèque nationale a la bonne for-

tune de posséder une trentaine de pièces inédites de cette dynastie.

Ces monnaies demandent donc un examen exceptionnel, en raison

de leur rareté d'abord et par leur importance ensuite.

Après avoir échappé au désastre de Fakh, Idrîs ben Abd-Allah,

dont la famille s'était révoltée à la Mecque contre le khalife El-

Hâdy, se réfugia en Afrique. Il avait gagné Walîlah, et en peu de

temps, un grand nombre de peuplades du Maghreb el-Aksa s'étaient

réunies autour de ce descendant d'Aly ben Aby Thaleb. Les Zenèta,

entre autres, les Mekenèsa, les Ghoumâra, les Senhadja le procla-

mèrent l'Imam attendu et se soumirent à lui. Les Magrâwa, les

Béni Yfren et les tribus dont Tlemcen était le centre le reconnurent

comme souverain. Un pouvoir aussi redoutable à son origine même,

et par son étendue et par la rapidité de son développement, inquiéta

Hâroun el-Raschîd, et Idrîs ben Abd-Allah mourut empoisonné

par un émissaire du khalife. Son fils Idris lui succéda (A. H. 177).

Suivant Bekrî et Ibn Khaldoun ce prince fonda Fez dans les

années 191 et 198. Mais M. de Tiesenhausen a publié, d'après les

manuscrits de Frœhn, un dirhem de cette ville frappé l'an i85, et

la collection de France en possède un second de l'an 189. Fez

existait donc déjà avant la date donnée par ces deux historiens. Du

reste, un passage du Rartas aurait dû nous avertir de cette erreur.

Suivant le Kartas, Idrîs P*" avait détruit en l'an 172 les forteresses

des Béni Louata, des Mediouna, des Haloula et les citadelles de

Khyata et de Fez. Peut-être la ville d'Idrîs II s'éleva-t-elle sur les

ruines de la forteresse; c'est possible : en tout cas, ce fut à une

époque antérieure à celle indiquée par Bekrî et par Ibn Khaldoun.
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Itlrîs II mourut dans raiinée t2i3 après avoir réfjiié sur le

Maghreb pendant vingt-six ans : ii laissa douze enfants; Moham-

med, l'aîné de tous, lui succéda. Sur les conseils de Khanza, sa

grand'mère, Mohammed divisa le Maghreb en préfectures ou pro-

vinces dont il attribua le commandement à chacun de ses frères : à

Kâsim il donna les villes de Tanger, Ccuta, Hadjer el-Nesr, Tétouan

et le pays des Mesmouda; à Omar, Tedjensas, Targha, les pays de

Senhadja et de Ghoumâra; à Daoud, les pays de Houara, Tsoul,

Mékenesa et le Djebel Ghyatha; à Yahya, les villes de Basrah,

Asîla, Laraïch et dépendances jusqu'au pays de Warghah; à Ahmed,

les villes de Meknès, de Tedla et le pays de Fezez; à Abd-Allah,

la ville de Aghmât, le pays de Nefys, de Messamid et le Sous el-

Aksa; à Hamza, la ville de Tlemcen et dépendances; Ysa eût le

gouvernement de Wazakour et de Ghella; quant à l'Imâm Moham-

med, il s'établit à Fez où il fixa le siège de cette royauté idrîssile.

11 vécut jusqu'en 221 et laissa le pouvoir à son fils Aly^

Les monnaies de ces princes nous étaient inconnues. Nous pos-

sédions, il est vrai, les dirhems frappés à Todghah et à Walîlah par

Idrîs I^"" avec la légende : La vérité parut et le mensonge s'est évanoui;

le mensonge est destiné à s'évanouir ^^ paroles du Coran par lesquelles

l'Imâm alïirmait sa mission religieuse. Idrîs avait en effet converti à

l'Islamisme une grande partie des Berbers idolâtres, des chrétiens

et des juifs du Maghreb el-Aksa. Quelques pièces du second Idrîs

nous étaient parvenues, elles appartenaient à l'atelier de Walilah et

de Fez : un dirhem frappé en 2o4 avait été publié par J. Tornberg

qui le donnait par erreur au khalife El-Mâmoun, sans pouvoir déter-

miner le nom de la ville El-Aliyah(?) dont l'identification nous a

échappé, nous avons le regret de le dire, avec l'espoir que d'autres

plus heureux que nous feront disparaître ce point d'interrogation.

Le Cabinet des médailles possède d'Idrîs II deux pièces frappées

dans des villes que nous trouvons pour la première fois dans la

numismatique de l'Afrique : Oudjtah et Matgharah. La leçon défini-

^ Voir Roudh el-Karlas.
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live de ces noms, diversement orthographiés par Ihn KhordMhbeh,

Bekrî, Ibn Khaldoun, Edrîsi et El-Yakouby, nous est donnée par la

monnaie. Si nous n'avons qu'un dirhem de Mohammed ben Idrîs II,

émis à El-Aliyah en 216, nous sommes plus heureux avec les

médailles de son fils Aly qui lui succéda et avec celles des enfants

d'Idrîs II entre lesquels Mohammed distribua son royaume. Ce

monnayage idrîssite nous apporte, à cette date du partage des États

du Maghreb, les renseignements les plus profitables à l'histoire.

En abandonnant à ses frères le gouvernement de ses provinces,

Mohammed conserva sans doute sur eux un pouvoir nominal :

quelques-uns d'entre eux reconnurent cette suzeraineté, d'autres

proclamèrent bientôt leur indépendance. Les médailles attestent

ces alliances et ces luttes. Celles des émirs restés fidèles au pacte

de famille offrent seules, pendant et après sa vie, le nom de Moham-

med. A son fils Aly, se rapportent les dirhems de Tâgergerâ —
Tâkrâkery, de Bekrî — de Warzîghah, de Warghah; à son frère

Dâoud, celui de Wâthîl; à Abd-Allah, ceux de Yagerhân; à Ysa,

celui de Wazakour; à Hamdoun, celui de Outhith— Aoutliithah,

d'Ibn Khaldoun.

Les pièces nous indiquent ainsi les possessions de ces princes

insuffisamment déhmitées par les écrivains : et à ce propos, il nous

faut relever une faute de Bekrî, du Kartas et d'Ibn Khaldoun qui

donnent le nom de Hamza, iju^, à ce frère de Mohammed; le

dirhem porte distinctement le nom de Hamdoun : ^j^^x?-. Bekrî,

en mentionnant Ysa comme seigneur de Wazakour, a raison; un

dirhem de ce prince est frappé dans cette ville, l'an 220. Seule-

ment Bekrî se trompe quand il prétend que Ysa se révolta contre

Mohammed avec l'intention manifeste de s'emparer du pouvoir.

Suivant Bekrî, Omar reçut de l'Imam l'ordre de combattre ce frère

rebelle. Omar victorieux s'empara de ses Etats qu'il joignit aux siens

et qu'il gouverna jusqu'à sa mort, laquelle eut lieu avant celle de

son frère Mohammed. L'assertion est fausse puisque Mohammed
mourut à Fez en l'an 221 et que, d'après les monnaies, Ysa était

maître encore de Wazakour l'an 226.
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Voilà donc bien des erreurs historiques et géographiques rectifiées

par les médailles, et c'est là le rôle important de la numismatique

arabe. Les écrivains orientaux, souvent incertains des faits, sans

renseignements exacts sur les personnages, sur les noms des villes

et sur la chronologie, ne s'accordent pas toujours et sont parfois en

contradiction avec eux-mêmes. Les fautes des copistes à la suite

ajoutent encore aux fautes premières des manuscrits. La monnaie

apporte du moins, au milieu de ces hésitations, la sécurité de ses

documents. Elle détermine les noms propres, elle précise les évé-

nements, elle fixe les dates. Les textes connus, elle les contrôle,

quand elle ne présente pas elle-môme l'intérôt d'un texte inédit,

contemporain et irréfutable.

Je ne terminerai pas cette préface sans adresser mes remercie-

ments à M. Henri Sauvaire. J'ai trouvé mon savant ami toujours

prôt à m'aider de ses conseils si sûrs, si précieux. Comme pour le

volume qui a précédé celui-ci, M. Henri Sauvaire a bien voulu

reviser les dernières épreuves, qu'il me soit permis de lui dire ici

combien je lui suis reconnaissant de toute son obligeance.

Cabinet des Médailles, Août 1891.
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17.

An iGù == 780-781.

Variété de coin.

^. P. 9^- 65.

18.

An i65 = 781-78Î?.

IV. Au-dessus et au-dessous de la légende du champ, un point.

^- P. 9S^ 76,

19.
An 166 = 782-783.

Annelets : @ @ @@ @

>^. P. 2S' 72.

20.
An 166 = 782-783.

Variété de coin.

^. P. 2«'^6i.

21.
An 168 = 78/1-785.

Annelets : 00000
^. P. 2?^ 55.

22.
An 109 - 785-786.

>^- p. 2S' Zi6.
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23.
An 1 70 = ^HO-^H'].

IV- Dans 1(; (liamj), au-dessous de la quatrième ligne, croissant : u
^ P. 2'' 65.

Pièce; percée.

•2à.

An 170 ^ 78G-787.

Varidtd de coin.

^. P. 28' G 8.

An 1 7'j = 788-789.

^. P. 'J^^ 70.
Ce dirlieni peut appartenir au règne suivant.

IIËSCHÂM I BEN ABD-EL-RAUMAN I.

A. H. 172-180 = A. D. 788-790.

EL-ANDALOS.

26.

An 176 = 7!)<^-7î)i-

Le'gende circulaire :

Annelels : 00000
^. P. 18' 80.

La pièce a ('le donv.
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27.

An 177 --= 7;)'!-79'i.

Iv. Dans ie champ, au-dessus et au-dessous de la légende, deux croissants

les pointes tangentes au cercle.

Annelets : @ @ @ @ @
i^. P. 20' 70.

28.

An 178 = 79^^-795-

Pas de croissants dans le champ du revers.

Annelets :oo 00 00 00
i^. P. fis^ 46.

29.

^^^ 179 = 79^-796-

^. P. 2S^ 75

1:L-HAKAM I BEN IlESCHÂM I

A. H. 180-206 - A. D. 796-822.

EL-ANDALOS.

30.

An i83 = 799-800.

Légende circulai le :

Annelets :o 00 000 o 00
^. P. r^' 6/i
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31.

An i85 = 8oi.

I^. Dans 1(3 cliani[), au-dessous de la légende, trois points : /,

Aniielets : 000
^. P. 28' G5.

An 187 ^8o2-8o3.
32.

33.

An i8(, = 8oi-8o5.

l^. Dans le cliaiiip, au-dessous de la légende : ^
Annelels:00 00 00 00 00

iR. P. 2*' 80.

M.
An Kjo = 8o5-8oG.

l^. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, trois points : /.

Annelets : 00000
^. P. -js' Go.

35.

An 191 = 80G-807.

^. P. 28' 70.

36.
An i(j'2 =- 807-808.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, un point,

ly. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la le'gende. trois points : /,

^. P. 2?^ 72.
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37.

An 192 = 807-808.

IV. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la le'gende , astre à six rayons : *

JK. P. r^' 63.

38.

An 192 = 807-808.

Pas d'astre dans le champ du revers.

iR. P. 2^' Z19.

39.

An 193 = 808-809.

I^. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, un point.

Annelets : ,'. o ,\ o ,', o

yR. P. a-' 5o.

An 193 = 808-809.

Pas de point dans le champ du revers.

Annelets : © © © © ©
^. P. ss-^ hh.

An 193 = 808-809.

IV. Dans le champ, au-dessous de la légende : A
^. P. 28'^ 38.
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An i()û = 809-810.

Pas (1(3 syrnhoh; dans i(; cliainj).

^. P. i«' 80.

43.

An 196 =^ 810-81 1

.

IV. Dans le cJiamp, au-d(i8sus et au-dessous de la lëgende, un point.

^- P. 2^' 70.

An 196 = 811-812.

Dans le champ, (^nln; la seconde et la troisième ligne, croissant : w

I^. Dans le champ, au-dessus de la Ic^gende un point; au-dessous, trois

points : /,

IV- P. ^^ 70.

45.
An 19G = 811-812.

Varie'té de coin.

^. P. asr 65.

46.
An ujG = 811-812.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, croissant : v

Vif. Dans le champ, au-dessus de la légende, un point; au-dessous, trois

points : /,

J^. P. 2^^ 75.
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47.

An 197 = 8i2-8i3.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, astre à six

rayons : if-

^r. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, deux croissants,

les pointes tournées en sens inverse.

>R. P. 2sr 80.

à8.

An 197 = 8 12-81 3.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, croissant : o

IV- Dans le champ, au-dessus de la légende, un point; au-dessous, trois

points : /.

iR. P. ss' 78.

49.

An 197 = 8i9-8i3.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, croissant : m

^'. Dans le champ, au-dessus de la légende un point; au-dessous trois

points : V
^. P. ^s^ 5o.

50.

An 198 = 813-81/1.

Pas de croissant, pas de points dans le champ du droit et du revers.

vR. P. QSr -70.
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51.

An 198 = 8i3-8i^j.

Variélo do roifi.

>R.. P. 2^ Go.

52.

An i()(, - 8i/i-8ir,.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne : /^

I^. Dans le chanij), au-dessous de la légende, trois points : /,

Annelcts : /, © /. /.

J^. P. i«' 92.

Pièce iVacturée.

53.

An 200 = 815-810.

ly. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la Itfgende, un point.

Annelets : 00000
JK. P. 2?' /lo.

An 200 = 8i5-8i(].

Variété de coin.

M. P. 1^^ 98.

An 201 = 816-817.

55.

/^AxAX»^ (^*X:^i iCÂAw ^j*J«XjMlj

Annelets :oo 00 00 00

yR. P. 2S^ /lo.



14 CATALOGUE DES MONNAIES MUSULMANES.

56.

An 2o3 = 818-819.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne : o

Annelets : © © © © ©
M. P. 3?^ 25,

57.

An 2o3 = 818-819.

Sans le symbole du champ.

58.

An 206 = 819-820.

59.

An 20/t =^819-820.

Pièce rognée.
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1*^ ù^ Cr3>'l :k^

'ABI)-EL-RAHMAN 11 BEN EL-HAKAM I.

A. H. 206-238 = A. D. 822-852.

KI-ANDALOS.

62.

An tiii] -= H:ii-8:i3.

L(^[}on(l(* ciiculairc :

I^. J)aiis le ('liain|), au-dessous de la h'i^ende, croissatU les |)ointes laii-

(jenlos au cer<le.

Annelels : ©
^. P. 2K' G8.

63.

Au rnG^: 83i-83a.

rV. Dans le champ, au-dessous de la légende, un point.

Annelels : ooooo
^. P. ^2^' 70,

64.

Au Qi 7 = 83'?.

Dans le champ, au-dessous de la légende, anneiel.

Annelels : /. © /. /.

^' P. ^s' 60.
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65.

An 218 = 833.
/%AJÙyO^ «.ÂmX /jUt' (sic) Aaw yMvOkXJ^b

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne : ^

Py. Dans le champ, au-dessus de la légende, un point; au-dessous, (rois

points : /,

Annelets : © © © © ©
JK. P. i^' 80.

66.

An 219 = 836.

Pv. Dans le champ, au-dessous de la légende, un point.

Annelets :©.',© /, © ,'•

JK. P. 2^' /lo.

67.

An 919^83/1.

Dans le champ, en Ire la seconde et la troisième ligne : ^^
IV. Dans le champ, au-dessous de la légende, un point.

JK. P. a^*- 28.

68.

An 219 ^ 83/i.

Dans le champ : ^^
Annelets :oo 00 00 00 00

JK. P. 2^"^ 20,

69.

An 220 = 835.

Dans le champ : 4^^^^

Annelets : © © © © ©
M. P. 2S'- liS.
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70.

An 220 = 835.

IV. Dans le champ, au-dessous de la ie'jjende, un point.

/R. P. 2^' 38.

71.

An 220 -= 835.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième li|;ne : Jx
I^. Dans h; champ, au-dessous de la hf/jende, un point.

/^. \\ 2«' 20.

Pièce avec h(^lrère.

72.

An 22 1 =835-836.

tyfuJ^^ /w>~MlX^ ^«X^l AÂaW (JmJ*XJ^U

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, une palme : f
Annelets : ooooo

^. P. 2»?' 08.

73.

An 22 1 =835-836.

/wAJllxA^ tyjy^i^^ ^4>^l AJUM (JMjtXj^b

Pas de palme dans le champ.

I^. Dans le champ, au-dessous de la légende, trois points : /.

^. P. 2?^ tio.
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75.

An aa'î = 83G-837.
/yAJûyo^ /OwMOif^ /wyLÂS) iCxw ^jmJ^Xj^U

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne : ? *^#.

I^. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, un point.

M. P. ^"' 88.

76.

An 022 = 830-887.
/yAJÛyO^ /yJ

j
Mi*S^ /yfùu3\ VSjlM ^J^JiNJ^U

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne de la légende,

croissant : u

iR.
*

P. 25^ 35.

77.

An 222 = 836-887.
/wAJûy»^ /w>«iÂwh£^^ /^AJCÂJI iuLw ^jiMJ<X>^b

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, croissant : v

I^. Dans le champ, au-dessous de la légende, trois points : •••

iR. P. 2^"^ 19.

78.

An 228 = 837-888.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne : clft-^

IV. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, annelet.

^. P. 2g'- i5.

79.

An 22^ = 888-889.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne : J^y*^j

I^. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, un point.

^. P. 2?' 35.
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80.

An 22^1 =838-839.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, un point.

I^. Dans le champ, au-dessus de la première ligne : deux points : ••

iR. P. 2»' 45.

81.

An 92/i = 838-839.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, un point.

J^. P. 2^' 50.

8-2.

An 225 = 839-860.

Pas de point dans le champ.

Vy. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, croissant.

^. P. ^^ 3o.

83.

An 2 25 = 839-8/10.

R. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, un point.

J^. P. 2?'- 68.

8A.

An 225 = 839-8/10.

Variété de coin.

^. P. 2^- 38,
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85.

An 225 = 839-860..

Variété de coin.

M. P. 2S'^ 5o.

86.

An 226 == 860-8/11.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, rosace : ^

IV. Dans le champ, au-dessous de la légende, un point.

iR. P. 2^- 38.

87.

An 226 = 860-8/ti.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, un point. \

I^. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la lég^ende, un point.

iR. P. 2S^ 68.

88.

An 226 = 860-861.

Variété de coin.

yR. P. 28^^ 39.

89.

An 226 = 860-861.

Dans le champ, traces d'un nom.

J^. P. 2?^ 35.
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90.

An 227 = 8ùi-8/i2.

Dans le cliamp, entre la seconde et la troisième ligne, un point.

I^. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, un point.

/^. P. 2«' 05.

An 227 = 861-862.

91.

Varidté de coin.

J^.

92.

An 228 = 862-863.

Pas de point dans le champ du droit et du revers.

Au-dessus du mot Vr*^ "" point.

93.

An 228 = 862-863.

M

(j^fJiKA^ ^JJyM;0S^^ ^JjC AJUM (J**J Jsjiib

Au-dessus du mot t^yô deux points.

P. 2S' 60.

P. 2«'3l.

P. 2"' 65.

94.

An 229 = 863-866.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, croissant.

Pas de points sur le mot Vr*^-
yR. P. aS' 65.
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95.

An 229 = Sli^-SUU.

Variété de coin.

-^» P. 28"^ 29.

96.

An 229 = 843-8/iZi.

Pas de croissant dans le champ.

>R. P. 2g' 36.

97.

An 229 = 8/i3-8Zi4.

Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, annelet.

-^. P. 2^' lia.

98.

An 229 = 8k3-8lilx.

Dans le champ, au-dessous de la légende, annelet.

^. P. 2sr 6Z,

99.

An 229 = 843-8/i/i.

Variété de coin.

^' P. 2'- 5/i.
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An 229 = 8ù3-8/i/i.

100.

Variété de coin.

JK.

An 229 =863-86/1.

101.

Variété de coin.

iR.

An 229=-863-8/i6.

102.

Variété de coin.

iR.

103.

An 23o = 866-865.

Dans le cliamp, au-dessus de la légende, lroi< nnin'l<'l<

sous : ^
I^. Dans le champ, au-dessous de la légende, un point.

Annelets : 00000
iR.

P. 2'i'^ 70.

P. 2«^ 60.

P. i«' 38.

des-

P. 2«' 5o.

104.

An 23o = 866-865.

Dans le champ, annelets et symbole comme au numéro précédent.

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, un point.

M., P. 2S' 63.
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105.

An 230 = 8^6-8^5.

Dans le champ, annelets et symbole comme au n° io3.

Pas de point au revers.

iR. P. 28' 63.

106.

An 230 = 846-865.

Pas d'annelets dans le champ du droit, symbole comme au n° io3;

pas de point dans le champ du revers.

iR. P. 2^' 39.

107.

An 23i =845-866.
/jXJoLoj /yJuJS^ ^Jv.^! XÂ-M» IJttJ*y>J^[j

Dans le champ, au-dessous de la légende : aM

Annelets : o o o o o

M. P. 2^' 39.

108.

An 23i =865-866.

/wxXjL»^ /yxjjo^ (^Xata.l iSCUm Q*J*Xiilb

Dans le champ : 4M

Varie'te de coin.

JK. P. 28'- 65.

109.
An 23i =865-866.

/wAJûL»^ /WÇW\$^ ^<>^».) iCLw (JrtJjOilb

Dans le champ : ^
Variété de coin.

^. P. 28' 49,
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110.
An 231 -8/i5-8^r>.

/yfùijX^^ ^^juJo^ ^«Xrw! iu-w ^J*J*Xj^O

Dans le rliaiiij» : aM

Varielc de coin.

^' P. Q8' 35.

Itl.

An 232 = 86G-867.

/jXAjyo^ /waJAJ^ /wyyui XJUw qmJJsJ^U

Dans le champ : jô\

yR. P. 2'^ 52.

112.

An 232 =8/16-8/17.

/vAAjL«^ /yfJjJ^ /waJuU) Xaam ^mJ<X>^'U

Dans le clianij) : 4M

Variélë de coin.

iR. P. 25' 55.

113.
An 232 = 8/10-867.

/yAJoL*^ /waJA}^ /wAJuui) AJum {JmJ«XJ^U

Dans le champ : aM

Varie'te' de coin.

iR. P. 2°' 5o.

lU.
An 232 = 8/16-8/17.

/kAAjLe^ /wAJcU^ /wAJuui iCÂ^w ^j*J*XJi)b

Dans le champ, au-dessous de la légende, un annelet à la place du

mot : 4M

I^. Dans le champ, au-dessous de la le'gende, un point.

vR. P. 2S' 35.
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115.

An 233 = 8/i7-8Zi8.

Sans le mot aM dans ie champ.

J^. P. 2S^ 35.

116.

An 233 = 8/17-8/18.

Variété de coin.

>R. P. 2^' /ig.

117.

An 233 = 8/17-8/18.

Variété de coin,

i^. P. 2?'' 27.

118.
An 23/i = 8/18-8/19.

^. P. 2§^ 17.

119.
An 23/i = 8/18-8/19.

Variété de coin.

>R. P. 28'^ i5,

120.
An 23/i = 8/18-8/19.

Dans le champ, au-dessous de la légende : ^
iR. P. 2?'- /i8.
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121.

An 23/i = 8/18-8^9.

^AJuU^ çjjui)3^ xj^I^aJLm» ^jmJ«XjMU

Dans lo rliarnp : ^
Variëtë de coin.

yTL. P. 2?' 38.

122.

An 23/i = 8/18-8/19.

Sans la lettre ^ dans Je champ.

IV. Dans le champ, au-dessous de la iëgende, un annelet.

^. P. a^ 26.

123.

An 935 = 8/19-860.

Pas d'annelet dans le champ du revers.

^- P. 28' i5

124.

An 235 = 8/19-860.

Varie'të de coin.

^- P. 28' 22.

1-25.

An a35 = Sig-SSo.

Dans le champ : ^
^. P. 28' 20.
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126.

An 235 = 8/i9-85o.

Dans le champ : ^W

/^. P. 28-^ 39.

127.

An 236 = 85o-85i.

Sans le mot 4W dans le champ.

yR. P. 2°- 38.

128.

An 236 = 85o-85i.

Variété de coin.

^. •

'

P. 2S'^ 3o.

129.

An 236 = 85o-85i.

Variété de coin.

^. P. 1?' 85.

130.

An 236 = 85o-85i.

Dans le champ du revers, au-dessus de la légende, annelet.

yR. P. 28' 5o.
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131.
An 23G = 85o-8rM.

IV. l^1s d'annelet au-dessous de la légende du champ.

29

P. 2-' 28.

132.

An 237 = 85i-852.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, aslre à sept rayons : jic

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, un point; au-dessous, frois

])oinlK : /.

^. P. 2"' ^o.

MOHAMMED I BEN 'ABD-EL-RAIIMAM II.

A. H. 238-273 = A. D. 852-886.

133.
Au 238 = 852-853.

Légende circulaire :

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, un poinL

I^. Dans le champ, au-dessus de la le'gende, un point; au-dessous, trois

points : •••

Annelets : /, @ /, @ /, @
^. P. 2^^ G5.

13^.
An 238 = 852-853.

I^. Dans le champ, au-dessus de la le'gende, un point; au-dessous, trois

points ; /,

JK. P. 2?^ Uo.
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135.

An 238 = 853-853.

Pas de points dans le champ du droit et du revers.

Annelets : ooooo
M., P. as»- IxS.

136.
An 239 = 853-85^.

Pas de point dans le champ.

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, un annelet; au-dessous, trois

points : /,

^. P. 2»'' 38.

137.
An 239 = 853-85A.

IV. Au-dessus de la légende, deux points; au-dessous, annelet.

^. P. 2g'- (j8.

138.
An 239 = 853-854.

R. Dans le champ, au-dessous de la légende, un poinl.

^. P. 2g'- 9 5.

139.
An 2^0 = 854-855.

I^. Au-dessus de la légende, croissant les pointes tournées en haut; au-

dessous, croissant les pointes tournées en bas ;

Annelets : • o • • o • • o • • o • • o •

^. P. 2^"^ 6o.
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UO.
An 2/k) = 8r,/i-8r>r,.

V:uM'lr' 'le C(\\u,

yR. P. û«f' 2.3.

141.

An <>J\o = 856-855.

Dans le champ, au-dessous de la le(;<Mi(l(* : ilx*

Pas de croissants au revers.

Annelets : ooooo
/R. P. a"^ 65.

U2.
An 260 = 856-855.

Dans le champ : i>U/»

Annelets :oo 00 00 00 00

yR.

143.
An 260 = 856-855.

Dans le champ : il*^

Pas d'annelets.

i^. P. 2^ 60.

144.
An 260 = 856-855.

Dans le champ : iljw

I^. Dans le champ, au-dessous de la légende, un annelet.

J^. P. 2^ 38.
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145.
An 2^1 =855-850.

(jjaajU^ (^axjj!^ ^*yofc.î iCUw ^jMJJoilL

Dans le champ : i>lx«

Pas d'annelet dans le champ du revers.

^' P. 2?^ 70.

U6.
An 2^11 = 855-856.

^^^xXjLo^
(iJ-^^Ov t^*^^**-' ^^-^ ^j^*>o^lj

Dans le champ : i>lx«

Variété' de coin.

^- P. ss"^ /»o.

U7.
An 2^1 =855-856.

Dans le champ : il*-*

Variété de coin.

P. 2"^'- 38.

U8.
An 2/11 =855-856.

^^jAAjLoj (jj^*Jj^^ j^Osan.! iuuM ^jAJ«Xji)b

Dans le champ, au-dessous de la légende, ornemeni : ^
^' P. 2-' 20.

U9.
An 2^2 = 856-857.

^jJ-Î-AjUj qXXJjÎ^
(^J^"^''

*^»-**' (J«nJ*>O^U

^- p. 2^"^ 10.

150.
An 2^2 =856-857.

Dans le champ : iljco

^- P. 2"'- 58.
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151.

An 2ii2 == 856-807.

Dans le champ, au-dessus de la lejjende, trois points : /. ; au-dessous de

la l(;[jcnde : i>ljt>«

IV. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, un annelet.

>R. P. 1^' 3o.

152.
An 2/i3 == 857-858.

Dans le champ : ilx*

Pas de points dans le champ du droit, pas d'annelet dans le champ du

revers.

158.

An 2/i3 -=857-858.

Sans le nom îIjm

Annelets : 00000
>^. P. s^-- 55.

An 9^3 =-- 857-858.

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, un annolot; au-dessous de la

légende, quatre annelets : 0000
^. P. 9^^ î8.

155.
An ihk =858-859.

I^. Pas d'annelets sous la légende du champ.

^. P. 9"' 35.

3

tUPr.IMERIE TCATIOXALE.
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156.

An 26/1 =858-859.

Dans le champ : i>lx*

^. P. 2^^ 35.

Le coin a glisse'.

157.

An 2^5 = 859-860.

Sans le mot il*<

iR. P. 1"' ho.

158.

An 2^5 = 859-860.

Variété de coin.

iR. P. is'^ 95.

159.

An 2^6 = 860-861.

iR. P. 2"^^ 2 5.

160.

An 2^8 == 862-863.

R. Dans le champ, au-dessous de la légende, un annelet.

M.. P. 25»^ 20.

161.

An 25o = 86/1-865.

yR. P. 25' 17.
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162.

An 95o = 86/1-865.

La lettre ^ du mot (jJ*Xjl est (leuronnée, ainsi que la lettre
^J
du mot

1^'. Dans l(; champ, au-dessus de la légende, ornement : co

Aimeiets :oo oo oo oo oo

M., D. 29'""'. P. 2""^ Cl.

163.

An 252 = 860.

]\. Dans le champ, au-dessous de la légende, fleuron : wcv>»

Lettres ileuronnées : la lettre finale (j du mot (jjaâjÎ et du mot (j^*-»**^.

Annelels : ooooo .

•

JK. D. 26"'". P. 2»^ Go.

16/1.

An 252 = 866.

Sans ornement au revers, sans letfre fleuronnée.

Annelets : 00000
/^. P. 2S^ 27.

165.

An 25/i -- 868.

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : -boj

Py. Dans le champ , au-dessus de la légende , fleuron : ^bazxx»

Lettres fleuronnées : la lettre q** du mot j.J*X3l, la lettre ^ du mot ^>)i,

la lettre (j du mot (j.k,mJ^.

M. D. 27'"'". P. 2S'- 37

3.
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166.

An 256 = 869-870.

]^. Dans le champ, au-dessous de la légende, fleuron : Q^jiu/ip

Lettres fleuronnées : la lettre finale ^ du mot (j^*X3Î et la lettre (j du

mot f^KMéi^

.

yR. D. 29'"™. P. âS'- 65.

Pièce percée.

167.

An 257 = 870-871.

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : v-c^J©

Lettres fleuronnées : la lettre j- du mot ^j^Jjol, la lettre 9 du mot ^^^
la lettre ^ du mot (^y*:***^

.

J^- D. 28'"'". P. 2S' 65.

168.

An 257 == 870-871.

Dans le champ, au-dessus de la légende, ornement : (yy»

Lettres fleuronnées comme au numéro précédent.

^. D. 29'"'". P. 2^'- ^%,

169.

An 260 = 873-874.

Dans le champ, entre la seconde et la troisième ligne, astre.

IV. Au-dessus de la légende, croissant : \i

Pas d'ornement, pas de fleuron.

^. D. 2 5""^. P. 2^"^ 2 5.
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170.

An sGq = 875-870.

^. D. 28»™. P. Q^r 3o.

171.

An 263 = 876-877.

1^. Dans le cliarnp, au-dessus de la légende, fleuron : ^^oS*

Annelets : o o o o *>-^ (^

La lettre (j« du mot (jJjo! est fleuronnée.

JK. D. 29""". P.
q6t 05.

172.

An 267 = 880-881.

l\. Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : ^r\S{p*

Lettres fleuronnées : la lettre ^j- du mot (j*»I*Xjl, la letlre ^ du mol ^^^,

la lettre fj du mot (jj^x^w.

Annelets : 00000
JK. D. 38""". P. 2?- Go.

. 173.

An.2G7 =880-881.

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : el3; au-dessous de la

légende , deux astres à six rayons : Mr

Lettres fleuronnées comme au numéro précédent.

JK. D. 3o"™. P. 2§' 69.

174.

Au ^2{^S -= 881-882.
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I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : o^o

Lettres fleuronnées : la lettre u** du mot (j^]*X>l, la lettre (j des mots ^jU'

et (^yfûiM.

i^. D. 3o=""'. P. 2s^ 60.

175.
An 270 = 883-884.

ly. Dans le champ, au-dessus de la le'gende, même fleuron qu'au numéro

pre'cédent.

Lettres fleuronne'es ; la lettre g** du mot (jJ*>oî, la lettre (j du mot

^. D. 3i""". P. r^' 69.

Pièce brisée.

»ABD-ALLAH BEN MOHAMMED I,

A. Ê, 275-300 = A. D. 888-912.

EL-ANDALOS.

176.
An 285 = 898.

Légende circulaire :

Dans le champ, au-dessous de la légende : ^
Pas d'ornement, pas de lettre fleuronnéè.

^.
,

P. 2»^ 35.

177.
An 282 =896-896.



ESPAGNE. -
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179.

Légende circulaire :

(^jJ<X)ji)L (jjjîlî lOOÛ cjyô (4XÎÎ ^cwo)

Dans le champ :

Js î^

Jj ^;

*_ lî

I^. Pas de légende circulaire.

Dans le champ :

Au droit et au revers, deux cercles, Tun linéaire, l'autre de grènetis.

^' D. 12'°'°. P. i«\

180.

Dans le champ :
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Dans le champ

181.

[^. Dans le champ :

J^ ^

Jj w^

A ^ Il

Trois cercles de grènetis au droit et au revers.

it.

182.

Mêmes légendes. Varie'lt^ de coin.

J^.

D. 18""-. P. iK' 85.

D. 20"". P. 18' 98.

183.

Mêmes légendes. Variété de coin.

>t. D. 20'"™. P. 1^' 82.

Les felous sans date décrits du n° 179 au n" i83 peuvent appartenir

aux premières années du règne suivant.
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'ABD-EL-RAHMAN III

el-nSser lédîn-allau.

A. IL 300-350 = A.D. 912-961.

EL-ANDALOS.

184.

An 33i = 962-943.

Légende circulaire :

Dans le cliamp :

o

^
ol L-Ji pi «^t

o

I^. Légende circulaire :

Dans le champ :

o
00

^\ * Iî:i)

Au droit, trois cercles, deux linéaires, le troisième dentelé; au revers,

trois cercles linéaires.

A^ D. l8'"^ P. h'^.



ESPAGNE. — KHALIFES OMEYYADES. /i3

SAN8 NOM DE VILLK.

185.
An 32^1 = 935-93G.

Ldgendc circulaire :

Dans le cliainp :

IV. Dans le champ :

N^A li iJ

Légende circulaire :

A^. D. 10"'™. P. 1°' 012.

186.

An = 3 ? ?

Légende circulaire :

Dans le champ :

J^ ^
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I^. Dans le champ :

«XaXaw

Légende circulaire :

A/. D. 11™". P. is' o3.

Légende circulaire :

Dans le champ :

187.

^1 J>

I^. Dans le champ

il! ^>. il :i)

AJ viWyi i)

Le'gende circulaire

Or pâle. D. 12'"™. P. i^»^ 20.

Les dinarins décrits sous les numéros 186 et 187 et qui portent le nom de Sa'id ont été

frappés de l'année 323 à l'année 838. — Cf. Don F. Codera y Zaidin, Tratado de nuniis-

îndtica arâbifio-espanola , p. 78.
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EL-ANDALOS.

in 3iG -= 928-929.

L(5{jcnde circulaire :

Dans le charnp :

188.

yMJtXj^i ^<S*J^ Vr*^ ^' fC^*^:*

l\. Dans le champ

JL^. Il .r-^^\(jHs-'^r»-

iîl.

Légende circulaire :

Cercle de grènetis au droit et au revers.

D. 25"™. P. 2^ 78.

An 321 = 933.

189.

iôU c^^iA^^ /^yàbfi^ ^«x^.! xLktt jmJjo^L

Dans le champ :

i)î A Îl5)
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IV. Dans le champ :

Au droit et au revers, trois cercles de grènetis.

Annelets : ooooo
M, P. 2?'- 48.

190.

An 321 ^- 933.

<îoUvbj /vJyii^^ ^iX^i.! aJuw jjwJOO^U

Dans le champ : ^X^

Au droit, quatre cercles de grènetis; au revers, deux cercles linéaires.

JK. P. 2^»^ 55.

191.

An 321 = 933.

«XjL^nAjÏj /yJijJijS.^ ^^«X^) ikXAW ^J^*Xji)b

Dans le champ : *>^

Au droit et au revers, trois cercles de grènetis.

j^. P. 2^' 28.

192.

An 323 = 93/1-935.

Dans le champ, au-dessous de la légende : *Xa.xm»

Au droit et au revers, deux cercles : Tun linéaire, l'autre de grènelis.

J^, P. 3S'- 18,

193.

An 323 = 93/1-935.
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Dans le champ : «X**-»»»

Au droit, deux cercles, l'un linéaire et l'autre de grènelis; au revers,

deux cercles de ({rènetis.

iR. P. 9sr 5o.

194.

An 328 = 989-9/10.

Dans le champ : «X^*-**

Au droit et au revers, deux cercles lindaires.

195.

An 398 = 939-9^0.

Dans le champ : ^Xx*^

Au droit, doux cercles, l'un linéaire et l'autre de grènetis; au revers,

trois cercles linéaires.

P. 12^' 75.

196.

An 339 = 960-9^1.

Dans le champ, au-dessus de la lég^ende, trois points : /, ; au-dessous

de la légende : Oy^xM»

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

JK. P. 2S^ 10.

197.

An 33o = 9/11-9/12,

Dans le champ, au-dessous de la légende : f^\i
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IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, astre à huit rayons : ^•

Au droit, quatre cercles, dont trois linéaires et un de grènetis; au re-

vers, trois cercles, dont deux linéaires et un de grènetis.

/K. P. r^' 20.

198.

An 33o == 9^1-9/12.

Dans le champ : /^wU

IV. Dans le champ, astre à huit rayons.

JK. P. 2^^ 5o.

Pièce percée de deux trous.

199.

An 33i = 9^9-9/13.

Dans le champ : t*\>Xi

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, astre à huit rayons.

iR. P. ^^' 92.

200.

An 33i = 9^2-9/13.

iiÀjçJù^ /wçxAIjj (_^Jsah.î xXjui yK*J*Xii)u

Dans le champ : |*wU

^'. Dans le champ, astre à huit rayons.

Variété de coin.

vR. P. i^' 92.

201.

An 33i = 9/12-9Ù3, «

MoXjpJo^ /yjujo^ (^*Xafc.) HÀam j*J*>oi)b

Dans le champ : /^U
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I^. Dans le champ, astre à huit rayons.

Varie'te de coin.

202.

An 33i -- 962-9/13.

^LèJo^ /yfjJÙ^ (^4X^1 iUAW ^JmJ«>SJMu

Dans le champ : ja**U

I^. Dans le champ, astre à huit rayons.

Variétd de coin.

;203.

An 332 -=- 963-96Ù.

Dans le champ : j*wU

IV. Dans le cliamp, astre à neuf rayons.

jJ«>o^U

20â.

An 333 = 9Û6-945.

Dans le champ : *X#

R. Dans le champ, asiro à sopt rayons.

hd

p. 3«' o5.

P. 3?' o5.

P. 38'

P. 3g'

205.

An 334 = 9/45-966.

Dans le champ : *X!^

I^. Dans le champ, astre à huit rayons.

P. 28^ 3o.

IMPRIMERIE SAT105AIE.
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206.

An 335 = 946-9^7.

Dans le champ :
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•209.

An 336 == 0^*7-9^^8.

Dans le charnp : (*/c) ^ «X^fc

Pas de (leur dans le champ du revers.

Au droit et au revers, trois cercles de grènetis.

i^. P. 25r go.

• 210.

An 336 = 9^7-9^8.

Dans le champ : aMI Jyx

JK. P. 3«' tio.

Pièce percëe de deux trous.

211.

An 336 = 9^7-968.

Dans le champ : aM! «X>x

Au droit, cercle de corolles entre deux cercles line'aires : cercle dentelé;

au revers , cercle de corolles : deux cercles linéaires et un cercle dentelé.

^. P. 3^^ 35.

I^^-^I XjuiXo

MEDINKT EL-ZAHRA,

212.

An 337 = 968-9^9.
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Dans le champ :

:s)l * Il :sj

*>^

rjr. Dans le champ , fleuron :

^
J ^ îî

f.1
o:i)t

A * <^^i ^.—J»—«î

Fleur de lis : 4»

Au droit et au revers, trois cercles linéaires et un cercle dentelé.

iR. P. ^sr tio.

213.

An 339 = 950-961.

Dans le champ : 4>^

ly. Dans le champ :

Astre à neuf rayons : ^

Au droit, trois cercles linéaires; au revers, deux cercles linéaires.

^. P. ^s"- 5o.

2U.
An 3^0 = 951-959.

Dans le' champ, au-dessus de la légende, rosace :
•:••.

Au-dessous : *>^

Au-dessus du mot Vr*^^ ^i^ annelet.
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I^. Dans le champ :

^
oUUl pi «ilî

» » ^, X* j
» ^)

M.. P. a^' 8a.

215.

An 3Uo = 961-952.

Dans le champ : *X#

ly. Dans le champ, astre à huit rayons.

/R.. P. aS' 65.

216.

An 3/10 = 951-952.

Dans le champ i x^
Sans Tastre dans le champ du revers.

J^. P. iP' 98.

217.

An 3/n = 962-953.

Dans le champ : *X#

IV- Dans le champ, ^u-dessus et au-dessous de la légende, rosace : -r:

yR. P. 3s''i5.

218.

An 3Zii = 965-963.

Dans le champ : *>v^

IV- Au-dessus de la légende, grenade : v; au-dessous de la légende, annelet.

yR. P. 35'- 76.
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219.

An 3^1 = 962-953.

Dans le champ : *X#

Pas de grenade, pas dannelet dans le champ.

Points : Ljyo (iCw*j)

^. P. 3s'^ 2 5.

220.

An 3/i2 = 953-95/i.

Dans le champ : *X#

IV. Dans le champ , au-dessus de la légende , annelet.

^. P. 2S'^ 60.

221.

An 3/a3 = 96^-955.

Dans le champ : «X#

IV, Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, annelet.

^- P. 3«'

222.

An 343 = 954-955.

Dans le champ : «x#

Pas d'annelet dans le champ du revers.

^' P. 25' 63.
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223.

An 3^3 = 96/4-955.

Dans le champ : >#
Pas (Pannelet dans le champ du revers.

Variétd de coin.

224.

An ZUU = 955-956.

Dans le champ : *X#

Pas d annelet dans le champ du revers.

P. Z^ 3o.

P. S*' 65,

225.

An 3^6 = 957-958.

Dans le champ : *X#

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, fleur épanouie : •>; au-dessous

de la légende, annelet.

^. . P. a^' io.

226.

An 3ii6 = 957-958.

Dans le champ : *X#

IV. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, annelet.

iR. P. 3^ 60.
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227.

An 3^7 = 958-959.

Dans le champ, au-dessous de la le'gende : «X^t

I^'. Pas d'annelets dans ie champ du revers.

^' P. ^^^ 22.

228.

An 3/17 = 958-959.

Dans le champ : *X^Î

Variété de coin.

^' P. 3s''5o.

229.

An 3^8 = 959-960.

Dans le champ : <Xç-î

Variété de coin.

^. P. 2S'- 65.

230.

An 348 = 959-960.

Dans le champ : *x^î

Variété de coin.

^. P. 2=' 00.

231.

An 3^9 = 960-961.

Dans le champ : *X^I

^. P. 2S- A8.
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EL-IIAkAM II

EL'MOSTANS EU-BILLA II,

A. H. 350-366 = A. D. 961-976.

MEDINET EL-ZAURA.

232.

An 358 = 968-969.

Légende circulaire :

Dans le champ, astre à six rayons :

i)î * «il

7*^

UL

I^. Dans le champ

Légende circulaire, mission prophe'tique jusqu'au mot : *o

Au droit et au revers, cercle line'aire.

A^. D. !/!•"". P. is'.
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IV. Dans le champ, fleuron comme au droit :

5)î A Il >J

Ldgcndc circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (jjj*xJt

N P. îx^\

235.

An 363 = 973-976.

Dans le champ :

o

o

IV. Dans le champ, fleuron : '^^

Au droit, quatre cercles dont Tun dentelé et les trois autres linéaires.

N. P. 3?' 60.

EL-ANDALOS.

236.

An 365 = 975-976.
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IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, trois annelets : o°o; au-dessous :

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : aX^

Au droit et au revers, trois cercles dentelés.

JK. P. 2g'- 85.

MEDINET EL-ZAHRA,

237.

An 35o = 961-962.

Dans le champ :

5)1 » Il iJ

ly. Dans le champ :

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : 5j6

Au droit trois cercles linéaires et un cercle de grènetis; au revers, deux

cercles linéaires.

^. P. 2?^ 70.

238.

An 35i = 962.

iôL^Us^ fyKjiMj^^ (^«Xswt rxam ^y^Ui <^«^

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron ; </^>
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IV. Dans le champ :

L(5gende circulaire, mission prophétique jusqu'au mol : y^yidt

>R. P. 2?^ 5o.

239.

An 35i = 969.

ajUUj>^ f^yxjmJ^^ ^js^.! aJLm îy^Uî ^«^
Dans le champ, Idgende comme au numdro précédent.

I^. Dans le champ : (j^J' *^y^

Variëtë de coin.

JR.. P. s'f' 85.

2/1O.

An 35 2 --= 963.

xÀ4rXJ>^ uyK^ifJ^^ fjjJJo] iCÂAw ^y^V^t ^^«^

Dans le champ, fleuron : -^^^5^

Py. Dans le champ : (j^^^ *>y^

JR.. P. 3î'"- 25.

241.

An 352 = 963.

»jjfj0^ f^yK^j^^ (J-^y^*^ *^ ^y^y^ ^^'^^^

Dans le champ, fleuron : <^S^
IV. Dans le champ : (^J^ <>y^

yîl. P. 3^'- 35,
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2^2.
An 353 = 96A.

Dans le champ, fleuron : <4(^.>

I]^. Dans le champ : (jj^Jî *>y^^

P. ^s^ 75.

243.
An 35/i = 965.

Dans le champ, fleuron : ^^FéJ&J

I^. Dans le champ : (^y^y^^ «>y«^

^. P. 2"-^ i5.

2M.
An 35^ = 965.

ioUUjj ^jAa*^^ (sîc) xjI^ iouw U^y^ ^>^.

Dans le champ, fleur épanouie : -5^

IV. Dans le champ : (jj^Jî *>^>^

^. P. is"- 90.

Pièce percée de deux trous.

245.
An 35/1 = 965.

Dans le champ : (j-î^Jî *>y^

Variété de coin.

^- P. ^g-- 85.

246.
An 35/i = 965.

Dans le champ : (^Jî *>^>^

Variété de coin.

^- P. 2^'- 80.
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247.

An 355 = 9G5-9GG.

Dans le cliamp, fleuron : c(sX»

I^. Dans le champ : (j^Jt *>^!^

P. 2?' 80.

248.

An 356 = 966-967.

Dans le champ, au-dessus de la Idgende, fleuron : «XiX»; au-dessous,

grenade : r|>

I^. Dans le champ : ^^^^ *>^^

yR. p. 2^^ 10.

249.

An 356 = 966-967.

Dans le champ, au-dessus de la le'gende , fleuron; au-dessous : *>^^^

fy. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la le'gende, fleur : {•:•

M.. P. is"^ 91.

250.

An 357 = 967-968.

iùLi^$^ i^t'^T'^ ^A<M AJL4W U^y^ ^«^

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron; au-dessous : y^js-

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, trois points : ,*. ; au-dessous.

un annelet.

JK. P. 2"' 10.

Pièce percée d'un trou.
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251.

An 357 = 967-968.

Dans le champ, au-dessous de la légende : *>oU

IV. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, un annelet.

iR. P. 2^"^ 02.

252.

An 359 = 969-970.

Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade : H^; au-dessous : *><>U

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, trois points : /., au-dessous de

la légende, fleuron : «-f*

JK. P. 2^^ 75.

Pièce percée de deux trous.

253.

An 36o = 970-971.

Dans le champ : voU

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, six points disposés en triangle

^.
"*

P. 2»"^
97.

Pièce percée de deux trous.

25/1.

An 36i = 971-972.

Sans le nom yoU dans le champ.

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, trois annelets : 00

P. ^s' 3o,
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255.

An SGi = 97i-9'72.

Dans le champ :^lfi

I^. Dans le champ, au-dossus et au-dessous de la légende, fleur à six po-

talcs : ^
JK. P. 3'^'^ 9 5.

256.

An 363 = 973-97/i.

Sans le mot v^U dans le champ,

ï^. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende, un annelet.

JK. P. ^i' 35.

257.

An 36/i = 97^-975.

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, trois points : °q; au-dessous :

J^, p. 3^-^ o5.

258.

An 366 =^ 97^>"977-

(ioU) ClxlS^ /JJUUW^ O^AW A>UM ty^Ul ^^.'^^.

Fj^. Dans le champ, au-dessus de la légende, trois poinis : ^o] au-dessous :

iR. P. 3^-^ /i5.

lurnitiELjr \:iTio\Air.
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HESCHAM II

EL-MOUAYYAD-BILLAH,

Premier règne : A. H. 366-399 = A. D. 976-1009.

Second règne : A. H. 400403= A. D. 1010-1013.

EL-ANDALOS.

259.

An 379 -= 989-990.

Légende circulaire :

Dans le champ :

I\/. Dans le champ

xJ vilvi i)

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : J^
Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

M P. 3»'- Qo
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ly. Dans le champ :

. ^1 oilî

-L_-Mi Û>

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (jj*x)Î

N. P. S?-- 90.



ESPAGNE. — KHALIFES OMEYVADES. 69

An
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I^. Dans le champ :

o
oo

Légende circulaire, mission prophe'tique jusqu'à : «xll

M P. li^' 07.

265.

An 391 = 1000-1001.

AjUxAjj fj.MO^'i^ <^*Xai.î Xk^ j*J*>sjilU

Dans le champ, fleuron :

1^. Dans le champ :

66

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (ji^^

Au droit : trois cercles linéaires; au revers : cercle linéaire, cercle den-

telé et cercle de perles.

M P. /i^' 25.
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266.

An 891 --= 1000-1001.

HAJf^^^ ^,KXjm,'^^ ^«X^i.! AÀaw fjtJ*yj3\j

Dans le cliamp, fleur épanouie :

i^O^,^^ AMI

1^. Dans le champ, fleuron :

r

Lëgende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : i^.^\

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

A^ P. U^' i5.
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J\\ Dans le champ :

* ^1 ^ *X-)^Jlî

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (jjj*>Jt

Au droit, deux cercles linéaires et un cercle de feuillages; au revers,

cercle de feuillages, cercle linéaire et cercle de points.

JV. P. 3?^ 70.

268.

An 892 = 1001-1002.

ioLcU:»^ 0,A,.ruw.'>

^ 0aaJu1 iu»M QMJJsj^b

Dans le champ, fleuron :

I^. Dans le champ, fleuron :

Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

A^. P. li«' ùo.
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l^
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•273.

An /loi = 101 <»-! «) 1 1

.

Dans ic cliann) :

I^. Dans le champ :

66

Lëgende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : J^
A^. P. U«' 6o.

SEDJELMESSE.

274.

An 383 = 993-996.

Dans le champ :
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I^. Dans le champ ;

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : *>XS

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

A/. D. 19"'"^. P. 3^^ 80,

PI. L

EL-ÀNDALOS.

275.

An 367 = 977-978.

^1

Dans le champ :

I^. Dans le champ :

o
00

pL.-A.-iu pL.i)l

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot; <^A57

Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

^. P. 2^' 86.
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276.

An 379 = 989-990.

Dans le champ, au-dessus de la légende : :^

Fj^. Dans le chamj), f relie :

.L-«^it

^j-xJ-^XI .-x-«i

^1 ) ^y^^

s..
r'

P. lx^\

211,

An 379 = 989-990.

Dans le champ, au-dessus de la légende, un point.

IV- Comme au nume'ro prëce'dent.

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : ^jj^\

JK. P. 3"-^ 66.

278.

An 38o = 990-991.

(ioL«) cuA^^ (^r^^^ ^^ (jmJiXj^L

Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade : -^

IV. Même légende qu'au numéro précédent. Pas de points au-dessus de la

légende du champ.

^' . P. 2^"^ 36.
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'279.

An 389 = 992-998.

iûUUjij ^Ajl^Tj qaXÂjI iU-W (J*J<>ô5lL

Dans le champ, au-dessus de la le'gende, grenade.

ï^. Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous : w»^

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

JR.. P. U^^ A3.

280.

An 382 = 992-993.

iôL«v\ji^ /^AjUr^ /ouuCj) iCJLw ^jMJ«Xi^o

Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet.

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, trois points : /, ; au-dessous :

M. P. 2^-^ 80,

281.

An 383 = 998-99/1.

(iCjLo) ciAAj^ /vjûli^ c:aAj \\Mi jj^J«Xjilb

Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet.

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade; au-dessous : yoU

^. P. 3^' 10.

282.

An 38A = 99A-995.

Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade.

^'. Dans le champ, au-dessus de la légende, ornement :
'J ; au-dessous : y^ls-

^. P. ?>"'' 92.
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283.

An 385 = 99.5.

Dans le cliamp, au-dessus de la légende, un poinf.

R'. Dans le champ, au-dessous de la légende : y^^

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (^yj^^iî.

Au droit, deux cercles linéaires; au revers, trois.

/R. P. 2?' 80.

28/r.

An 385 = 995.

Dans le champ, au-dessous de la légende : O^
]^.^ Dans le champ, au-dessus do la hWnde, fleunm : %n!vc \ au-dessous :

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'à : *XJl Ji^

Au droit et au revers, (rois cercles linéaires,

i^. P. 3^"^ 92.

Pièce percée de deux trous.

285.
An 386 = 99G.

.AADans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous : ^J

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade; au-dessous : j«l^

JK. P. 3?*^ 55.

286.
An 38G = 996.

Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade; au-dessous : ^^i^

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, astre à huit rayons; au-dessous :

M, P. a»*" 95.
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287.

An 386 = 996.

Dans le champ, légende pieuse.

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : ,-M>> ; au-dessous

288.

An 386 = 996.

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : cQ^; au-dessous :

rV. Dans le champ, au-dessus de la légende, fleur; au-dessous : ^l^

/K. P. a?"- 58

Pièce percée de deux trous.

289.

An 387 = 997.

Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous : ^yi^

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, un point; au-dessous : y^is-

^. P. 3?' 10.

290.
An 388 = 998.

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade; au-dessous : yoU

^- "p. 1"'' C)S.

Pièce percée de deux trous.
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291.

An 388 = 998.

Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade; au-dessous : *X#

Y\'. Dans le champ, au-dessus de la lëgende, grenade; au-dessous : y»U

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'à : (^jjj)*>Jî (J^

/P.. P. ^^' 70.

292.

An 389 = 998-999.

(AjU.)iXji^ {sic) (jxi4"^ ^wj iouM j*J*Xji)L>

Dans le champ, au-dessus de la légende, trois annelets : 0°©; au-dessous :

1^. Dans le champ, au-dessus de la légende, trois annelets : 0°©; au-dessous :

^^ ...
Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mol : ^^ool

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

/R. P. 38^ i5.

293.

An 389 = 998-999-

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron :
••v/..

; au-dessous

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : <<|Si; au-dessous

y^
P. S^-- ko.

29^.

An 389 = 998-999.

Dans le champ, au-dossous de la légende : *X:é^

6

IPniMCKIC îtATÎONiLE.
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IV. Dans le clianip, au-dessous de la légende : ytis.

Légende circulaire, mission prophe'tique jusqu'au mot : Jifi

^. . P. 2^'- 76.

Pièce percée de deux trous.

295.

An 890 = 999-1000.

Dans le champ, au-dessus de la légende, ornement : o2|»§§«; au-dessous :

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende : même ornement; au-dessous:

^^
Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : xo

^. P. S^»- 97.

296.

An 390 = 999-1000.

Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous de la

légende : *>^

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous de la

légende : j^U

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (J^
JK. P. fîSr 88.

Pièce percée de deux trous.

297.
An 891 = 1000-1001.

XÀ.Çs/3^ /wAJCmJ^ ^vX^I iCÂAW (jmJjo^ILj

Dans le champ, au-dessous de la légende : *x#

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, trois points : o°o; au-dessous :

7*^
Légende circulaire, mission prophétique jusqu'à : 4^JI J^
Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

^. P. ^Sr 12.
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298.

An 3(ji = 1000-100 1.

Dans le champ, au-dessus de ia le^jende, fleur : -V; au-dessous :

r^. Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade; au-dessous : v»U

Légende circulaire, mission pro[)!iéti(]uc jusqu'au mot : (^.>«>»J^

J^. \\ 2^^ :5o.

Pièce percée de deux trous.

An 391 = 1000-1001.

Dans le champ, au-dessus de la légende : 66; au-dessous : O^

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, fleur de lis accostée de deux

points :

;J;
; au-dessous : v*t^

J^. P. fî^-- 39.

300.

An 391 = 1000-1 001

.

Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade : c^; au-dessous : *X;r

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende : U; au-dessous : v»

J^, P. ^^' 80.

301.

An 391 ---== 1000-1001.

Dans le champ, au-dessus de la légende : 0^; au-dessous : *X^

F^. Dans le champ, au-dessus de la légende : 66; au-dessous : yt^s.

^. P. 3?' 10.

6.
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302.

An 891 = 1000-1001.

Dans le clmiiip, au-dessus de la légende, fleuron : '^^ ; au-dessous :

R/. Dans le champ, au-dessus de la légende : 6ô; au-dessous : ^l^

^. P. 2?^ 66.

303.

An 891 = 1000-1001.

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : ^^v>>^; au-dessous :

R'. Dans le champ, au-dessus de la légende, un point; au-dessous : v^U

^. P. a?'- 50.

304.

An 892 = 1001-1002.

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleur de grenadier : ^^;
au-dessous : ^Xë

R. Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous : j^U

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : J.^
^. P. 8^'' 80.

305.

An 892 = 1001-1002.

RjLffJ3^ /yKXtM^^ /yjJu3) iCÂ^W ^Jl^ iSJ^lj

Dans le champ, au-dessous de la légende : ^Xë

f^. Dans le champ, au-dessus de la légende : l^; au-dessous : v»

Légende circulaire, mission propljétique jusqu'au mot : (^*x]î

/^. P. 3§^.
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306.

An 892 = 1001-1009.

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : •fJ!^; au-dessous:

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous
:
y^s.

^. P. 2^' 98.

307.

An 892 = 1001-1002.

\ÀJpj3^ /«XX^mJ^ /jAJuLS ) xUw ^mJ^XJ^U

Dans le champ, au-dessous de la légende : ^Xë

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende : U; au-dessous : y»

^. P. 2?^ 95.

308.

An 892 = 1001-1002.

ioL«Uj>^ /yfJtMéJ^ /%JUUui AjLw /MjtXi^l^

Dans le champ, au-dessous de la légende : ^s^

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous : j-«lfi

^. P. 2?'- 85.

309.

An 892 = 1001-1002.

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : ^c-^^!>Ot' ; au-dessous

ï^. Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous : j-«l^.

^- P. 2?^ 76.
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310.
An 392 = 1001-1002.

ibUx\}^ ty^XMéĴ /yjyLiS) iCÂ.W ^J^4X3i)L>

Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade : T*

IV. Dans le champ, au-dessus de la le'gende, fleuron : c€ ; au-dessous :

iR. P. 38' 38.

311.
An 393 = 1 002-1 oo3.

Dans le champ, au-dessous de la légende : dLUî *Xxft

I^. Dans le champ, au-dessus de la le'gende : o^^^-Ul; au-deSSous : *X-s-fi

^. p. 2?' 80.

312.
An 393 = ioo2-ioo3.

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : O!)^; au-dessous :

ly. Dans le champ, au-dessus de la légende : t^s^Ul; au-dessous : *X-A-ft

iR. p. 3^' 10.

313.
An 393 = ioo2-ioo3.

Dans le champ, au-dessus de la le'gende, annelet; au dessous : ^iUiî «X^t

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende : c-^i^^UL; au-dessous : *X-s^

^. P. 2?'" 90.
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3U.

An 393 = 1 002-1 oo3.

Dans i(; cluimi), au-dessus de la légende, fleuron : -<^'fr^ ; au-dessous :

I}'. Dans le champ, au-dessus de la Idgende : t-^^lil ; au-dessous : viUIÎ *>h^

^. P. 38^ 70.

315.

An 'd(jh =- ioo3-ioo/i.

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron ^V; au-dessous :

Vsf. Dans le champ, au-dessus de la légende : ^-^.s^lit; au-dessous : ^iUlt «Xa^

F^. P. 6^.

31().

An 39/1 = ioo3-ioo/i.

Dans le champ, au-dessous de la légende : viUii Js-«x

I^. Dans le champ, au-dessus de la le'gende : v^UL ; au-dessous : viUil ^Xa^

^. P. 3?'- 72.

317.

An 39/1 = ioo3-ioo6.

Mêmes légendes; variété' de coin.

Fk. .

"^

P. 3?^ 3o.
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318.

An 895 == ioo^-ioo5.

Dans le champ, au-dessus de la légende : *X-*^; au-dessous : dlUî

F^. Dans le champ, au-dessus de la légende : t.^:?^!^ ; au-dessous : dlUl ^x^^

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : J^
>R. P. 3^^ 92.

319.

An 397 = looG-iooy.

Dans le champ, au-dessus de la légende : ^6; au-dessous : *Xa^

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende : t^,v2»-liL; au-dessous : dUJLî ^X-vc

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (^*>Jî

^. P. ^s' 5o.

320.
An 897 = 1006-1007.

Dans le champ, au-dessus de la légende, palme : ^; au-dessous :

ï^. Dans le champ, au-dessus de la légende : ocsi-lil; au-dessous : ^iUiî *Xx*

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : J^
iîl. P. 3^^ 5o.

321.
An 897 = 1005-1007.

Dans le champ , au-dessus de la légende : V ; au-dessous : ^^
I^. Dans le champ, au-dessus de la légende : ^s».Ut; au-dessous : viUi! «X>.^

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (j^*>Jî

^. P. 3^'' 38.
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322.
An lUjS ='- 1007-1008.

Dans le champ, au-dessus de la légende : ^; au-dessous : *Xa^

ly. Dans le champ, au-dessus de la légende : vs»-l^ ; au-dessous : ^iUIl *X^

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'à : l\ Jl^.

^. P. SK' Uo,

323.
An A 01 = 1010-1011.

Dans ie champ, au-dessus de la légende : o°o; au-dessous : ^i *X-sfi

1\'. Dans le champ :

o

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : gv^lnx!

^. P. 2^ 68.

324.
An /lOi = 1010-101 1.

Dans le champ, au-dessus de la légende : ^û; au-dessous : 4M! «Xa^

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende : tôt

^. P. S^"- 02.

325.

An /io3 = ioi2-ioi3.

Dans le champ, au-dessus de la légende : ^X^***»; au-dessous : v^à*w^ ^
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Fj^. Dans le champ, au-dessus de la le'gende : ^
Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : J^

iR. P. 2^"^ 36.

326.

An UoZ = toi2-ioi3.

Mêmes légendes, même ornement qu'au n° précédent.

/£. P. h^' oli.

SANS NOM D'ATELIER, SANS DATE.

327

Dans le champ :

I^. Pas de légende circulaire.

Dans le champ :

<>^

^. D. S'"'". P. i^"^ 3o.
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MOHAMMED II

EL-MAHDY-BILLAH.

Premier règne : A. H. 399 = A. D. 1 009.

Second règne : A. H. 400 = A. D. 1010.

EL-ANDALOS.

330.

An 899 = 1009.

Légende circulaire :

Dans le champ :

o

I^. Dans le champ :

*> # pi «:i)î

o

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (J^

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

yR. P. ^sr o5.
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331.

An 899 = 1009.

Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous : }^^^

^'. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende : ô

L(îgende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (^oJi

^. ' P. 2?' 30.

Pièce percée de deux Irons.

332.

An 899 = 1009.

Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous : )y^=^

IV. Pas de symhole dans le champ.

M.. P. 3^ 01

333.

An 899 = 1009.

(iôU.)JA}^ ^^^axamJ^ xamJ iCÂAw (jmJ 4X3^1b

Dans le champ , au-dessous de la légende : ;j^^^

15^. Dans le champ , au-dessus de la légende , fleur de grenadier : 4?

' r

4-

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : J^

J^. P. 2^' 90.
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33-4.

An 899 = 1009.

Dans le champ, au-dessus de la légende, annelet; au-dessous : ;^^^

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, trois annelets : o°o

JK. P. 2^^ 85.

An ^00 = 1010.

Dans le champ :

IV. Dans le champ :

335.,

o

o

*x # -t «iJl

^^jXÂ^Oj^!^ A «t

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (j^j^XJi

i^. P. ^s' 85.

336

An ùoo = 1010.

Dans le champ, au-dessus de la légende • ^%.Um»./« (^\

Pas de symbole dans le champ du droit et du revers.

^. P. k^' ko.
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.•5:57.

An A 00 ^- 101 o.

Dans le champ, au-dessus de la le'gende, un poinl; au-dessous : <>^^--^ ^^1

I^. Gomme au numéro pre'cédent.

>R. P. 3^' 38.

338.

An 6oo = 1010.

Dans le champ, au-dossous de la légende : *X^

1^. Le'gende et ornement comme au numéro précédent.

339.

An Ixoo == 1010.

Dans le champ, au-dessus de la légende : 6ô; au-dessous : *x#

I^. Dans le champ, au-dessus et au-dessous de la légende : éà-

^. P. 2^-^ 90.
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SOLEÏMAN

EL-MOSTA 'ÎN-BlLLAH.

Premier règne : A. H. ZiOO = A. D. 1009.

Second règne : A II. A03-407 =^ A. D. 1013-1016.

EL-AINDALOS.

340.

An /loo = 1009.

Légende circulaire :

Dans le champ :

o

i<-^-*M*^ /vjÎ

rV- Dans le champ :

Le'gende circulaire; mission prophétique jusqu'au mot : J^
Au droit et au revers deux cercles linéaires.

^. P. 2^' 70,
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341.

An Aoo = loocj.

Dans le cliamp, au-dessus do la lo'ijendc, ornement; ak ; au-dessous

I^. Comme au numéro précëdent.

i^. \\ ^^' 20.

La pièce a éU; dorée.

342.

An /ioi = 1010-1 oi 1.

Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade : rr; au-dessous : *>^

I^. Dans le champ, au-dessus de la légende, grenade : tr] au-dessous : (^j1

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (jj!?*xJï

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

^, P. /i^-- Go.

PL L

343.
An lioU = ioi3-ioi/i.

Dans le champ, au-dessus de la légende, fleuron : '^x(y^ ', au-dess.)us :

I^. Dans le champ :

*X—g^xJl'J^

iR. P. 3»- t8.
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Uli.

An /ioG =- ioi5-ioi6.

Dans le champ, au-dessous de la légende : ? à^^^ ^i

I^. Dans le champ :

O

^- P. Z^' 85.

PI. ï.

MEDÏNET EL-ZAHRÂ.

3/i5.

Au A 00 = 1009.

Dans le champ, au-dessous de la légende : *>»a^ ^^î

Py. Dans le champ :

*X_-,g—X—\\ J^

A. P. 4s'.
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3à6.

An /loo = 1009.

Dans le clianip, au-dessus de la lo'^enda : ôô; au-dessous : N-*^^ (jj\

Même revers qu'au nume'ro pro'codenf.

Légende circulaire, mission proj)lié(if{ue jusqu'au mot : «t^I^aÎ

vR. P. S"-^ 08.

3/l7.

An hoo = 1009.

Dans le champ, au-dessus de la le'gende, annelet :
O; au-dessous : ^^î

Même revers qu'au nume'ro pre'cc'denf.

Légende circulaire, mission prophélique jusqu'au mot : J^^

M.. P. 3^-/10.

An lioo = 1009.

Dans le champ, au-dessus de la légende: annelet; au-dessous : «>ys3-^ (^^i^

Même revers qu'au numéro précédent.

Variété de coin.

/R. P. 3?^ 5o.
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MOHAMMED III

EL-MOSTAKFY-BILLA H.

A.H. AU?-416 = A. D. 1024-1025.

EL-ANDALOS.

349.

Légende circulaire :

Dans le champ :

ly. Dans le champ :

?j.l û Éû

*> ^^\ <>:^\

Légende circulaire :

(sic) *X^b A-Lm^I aMÎ J^^ *X#

N, P. o?' 6o.

PI. L
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HESCHÂM III

el-mo'tadd-billah.

A. H. 418-A22 = A. D. 1027-1031.

EL-ANDALOS.

350.

Légende circulaire :

Dans le champ :

pw--^ pi—«il!

IV- Dans le champ :

5)1* Iî:i)

Légende circulaire :

^- p. /lO.

PLL
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HAMMOUDITES.

MALAGA, CEUTA ET AXGÉZIRAS.

A. H. A. D.

joi! ^^oJ joUJI J^ 'Aly el-Nâs'er I<^(iin- Allah. A07 1016

y^_^L_l! j^UlJJ El-K'âsim el-Mâm.oun (1" règne) hoS 1018

mLs J^Y-i-ll i,-ï^ Yahya el-Mo'laly-billah (1" règne) /ii2 1021

j^l _i f! El-K'âsim (2" règne). Ai

3

1028

^ A sr- Yahya (2" règne) fiih i025

A)ib joUi' j—j;^î Wi^îs I el-Molâïyed-billah A27 io35

awLî ^^ûJLuai y-«JI El-Hasan el-Moslans'er-billah A3i 1089

^Lj jLjJI ^j^^^l Idrîs II el-'Aaly-billah(i" règne). ... . h^U 10Z12

awU c50s-3_4i .x^ Mohammed el-Mahdy-billah A38 1066

awLj ^^t ^^;.>l Idrîs m el-Mowaiïek'-bilIah liàk 1063

j- j^^l Idrîs II (2* règne). AA5 io53

AMb Jucù«4lpUjl El-K'âsîm el-Mosla'ly-billah hlib io53

ahI^ Jjhx^] s^ Mohammed II el-Mosta'ly-billah. hli&-lilx'] 1 o5/i-i o55
ou 449 on 1067

Ce tableau chronologique est emprunté à Don F. Codera. Voir : Boletin de la Real Aca-

demia de la Historia, juin 1888, p. 48g. Il rcctiCe sur quelques points, noms et dates, les

listes données par ce savant dans le Esludio critico sobre la historia y monedas de las Ham-

mudies de Mdlaga y Algeciras, 1887, et dans le Tratado de numismâtica aràhigo-espanola

,

1879. Yoir dans le Miiseo espanol de Anligiiedades , t. VIII, p. 433, et dans le Tratado de

numismâtica aràbigo-espanola , les observations de Don F. Codera au sujet de Mohammed
el-Mahdy de Malaga et de Moliammed el-Mahdy d'Algéziras qui portent les mêmes noms

et les mêmes titres et qui régnèrent simulta»ément. Les plus grandes difficultés dans l'attri-

biilion des monnaies à l'un on à Tautrc de ces princes naissent de cette homonymie.
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^1 ^^<>J -aôIjJI J^
'ALY

EL-NÂSER LÉDÎN'ALLAH.

A. H. -507-/i08 = A. D. 1016-1018.

EL-ANDALOS.

351.

An /io8 = 1017-1018.

Légende circulaire :

Dans le champ, Heur?

Ô

xJ Jo-Ûi)

I^. Dans le champ :

Js—^—«—Jt Jj

J s. pi <«il|

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : Hy^ià^l; au droit

et au revers, deux cercles linéaires.

^. P. ^^' 55.

Le mol j.Josji)| pourrait désigner Cordoue qui fut pendant les années /107 et /io8 sous

le (jouvernernenl d'Aly.
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CEUTA.

352.

An /joy == 1016-101 7.

Ldgende circulaire :

Dans le champ :

* NJî * Il :^ *

Fleur à quatre pe'tales entre deux astres,

ly Dans le champ :

4MÎ^*>J^UJt

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : «j^Iâ*]

Au droit, astre au-dessus des mots ^«uo et c-yo

Au droit, cercle dentelé et cercle line'aire; au revers, deux cercles li-

ne'aires.

^. P. 2'î'" 85,
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353.

An ho-] = ioiG-1017.

Légende disposée en carré :

Dans le champ :

105

î^xx*

Croissant entre deux astres.

[\. Dans le champ :

**>—e—*Jl j^

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : »^IâJ

Au droit, trois cercles linéaires; au revers, cinq cercles dont deux den-

telés et trois linéaires.

M. P. 2?' 79.

Pièce percée de deux trous.

354.
An /io8 == 1017-1018.

Légende disposée en carré :

Dans le champ :

b}\ » Il i)

C_?-AÔ ^1 xwo

owo

Croissant entre deux annelets
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I^. Dans le champ :

Légende circulaire, mission prophe'tique jusqu'au mot : «j^iàJ

Au droit, astre à six rayons au-dessus des mots xwo et s-V^^ ^)^ 6^ u^^

Au droit, trois cercles linéaires; au revers, trois cercles dont deux li-

néaires, le troisième dentelé.

B.. P. S?-- ho.

An ^08 = 1017-1018.

Légende disposée en carré :

Dans le champ

355,

i^AJUW AjOiX/C ^;^l \ô^ C-7j40 ^! XUAO

^\

4WÎ

*J dbvi il

I^. Dans le champ, fleuron

4

J & pi ^ilî

*
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Aslre dans chacun des segments de cercle.

A droite et à gauche de la légende du champ, trèfle accosté de deux points.

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : iy^iàJ

Au droit cl au revers, trois cercles, dont deux linéaires, le troisième

dentelé.

JK. P. 3?^ 36.

Pièce percée de deux trous.

350.

An /io8 -=-- 1017-1018.

Légende circulaire :

Dans le champ :

Astre accosté de deux points, comme au numéro précédent.

IV- Dans le champ :

Js Q w ! ! J^ ^

J s, J «ill

o o

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : »j^iâ*J

Point au-dessus des mots ^«wo et Vj*^

Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

M. P. 2^-^ 78,
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357.
An 608 = 1017-1018.

Ld[jende circulaire :

Dans le champ :

i)) * Il i)

Fleur à six pétales, dans un cercle accoste de deux astres.

IV. Dans le champ :

«>—e—*-Ji j^

j e
J.I

«:i)l

Astre au-dessus des mots y«N*o et vr^
Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : »^^iû^î

Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

^. P. 3?^ 5o.

358.
An Û08 = 1017-1018.

Légende circulaire :

Astre au-dessus des mots : /^)^, ^JU^w, ^U'.

Dans le champ, même légende qu'au numéro précédent. Au-dessous de

la troisième ligne, fleur à six pétales, dans un cercle accosté de deux astres.

I^. Mêmes légendes qu'au numéro précédent.

^' P. 3°- 53.
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359.

An /io8 = 1017-1018.

Lé[jende circulaire :

Astre au-dessus des mots : xwj et Vrî^

Dans le champ, môme légende; au-dessous de la troisième ligne, fleur

à six pëlales, dans un cercle accoste de deux astres.

l^. Mômes Idgendes qu'au numdro précédent.

i^. P. 3^.

360.

An 608 == 1017-1018.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, même disposition dans les légendes et dans les

ornements qu'au numéro précédent : fleur à six pétales, dans un cercle ac-

costé de deux astres : #^#
^. P. Z^ 80.
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EL-KÂSIM

EL-MÂMOUN,

Premier règne : A. H. /i08-412 = A. D. 1018-1021

Second règne : A. H. 413-AU ^ A. D. 1023.

EL-ANDALOS.

361.

An iio = 1019-1090.

Légende circulaire :

Dans le champ :

o

I^. Dans le champ :

xJ dl>v-ii ))

^wLiiJi -L_^i)l

uy-
»l Li

0, .K Â.^yi,\ y^\

Légende circulaire

Deux cercles linéaires au droit et au revers.

M P. i^\

PL L
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362.

An ûio = 1019-1020.

Légende circulaire :

D.ins le champ, fleur e'panouio :

i)l » Il i)

l}'. Dans le clianii

aJ Jb^il

y^ •! 1!

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : *A5

Lettres fleuronnées : la lettre^ dans le mot <~fyô et dans le mot J^p,

la lettre j*. du mot (jJ*Xjl et la lettre ; du mot yi^
Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

^- P. 38^ 5o.

363.

An Un = 1090-1091.

Légende circulaire :

Dans le champ :

^ll^^ Il NI



112 CATALOGUE DES MONNAIES MUSULMANES.

I^. Dans le diarap :

^ cl Il

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : ^^
Au droit, trois cercles linéaires; au revers, trois cercles dont deux de

grènetis, le troisième linéaire.

>^. P. 3S^ 90.

Pièce percée de deux trous.

PI. L

Cf. Don F. Codera. Esludio crûico sobre la historia y monedas de los Hammoudies de Mâlaga

y Algeciras [Miiseo espahol de Anttgûedades , L VIII, p. /i36, n*" 12).

CEUTA.

364.

An /109 = 1018-1019.

Légende circulaire :

Dans le champ :

:i)t 3< ît il

Quatre astres disposés chacun aux angles du carré formé par la légende.
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\\. Dans lo champ, Ikur à quatre pétales :

^^i ai

Fleur à quatre pétales.

Légende circulaire, mission prophélique jus(prau mol : ^^*x!^

1 . Quatre annelets disposés chacun aux angles du carn; formé par la h'-

gende.

Au droit, deux cercles linéaires; au revers, trois cercles linéaires.

^. P. 2»' 3o.

Pi. L

365.
An /409 ^= ioi8-i()i().

Légende riirulaire :

Dans le champ :

ili » îl i)

IV. Dans le champ :

^1 *^)l

(D

Vu-dessus et au-dessous de la légende, symboles que je ne puis déterf

miner.

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : J.ft

^- P. ^sr ^o

WirioMLE.
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366.

An 409 = 1018-1019.

Légende circulaire :

Dans le champ :

R/. Dans le champ

cs^

^^.^
«I 1!

Le'gende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : «j^iâJ

vR. P. 2?'- 90.

Pièce percée de deux trous.

YAHYA

EL-MO'tALY'BILLAII,

Premier règne : A. H. 412-413 = A. D. 1021-1023.

Second règne : A. H. 414-427 ou 429 = A. D. 1025-1035 ou 1037.

CEUTA.

367.

An /n9 == 1028.

Légende circulaire :
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Dans le champ :

i)1 .* Il il

AJJsî^il

ÏV- Dans le champ ;

Légende circulaire, mission prophe(i(iue jusqu'au mol : Jit

Au droit et au revers deux cercles linéaires.

A^. P. k^ 3o.

PL L

C'est l'exemplaire sur lequel M. de Longpérier a lu la date de h\h. — Cf. Œurre» rfe

A. de Longyérie)\ t. IV, p. 332.

EL-ANI)ALOS,

368.
An iii6 = 102 5-102 6.

Légende circulaire :

Dans le champ

8.
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I^. Dans le champ :

«y g^X îl iiy

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (J^

Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

JK. P. 2^- 80.

Pièce percée de deux trous.

Cf. Don F. Codera : Estudio crûico sobre la historiu y monedas de los Hammoudie» de Md-

îaga y Algecivas {Museo espaiiol de Antigûedades ^ t. VIII, p. khh).

CEUTA.

369. . .

An /i2 1 = to3o.

Légende circulaire :
. .

Dans le champ :

:^l A—îî y

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : »y^!^
J^ P. '2^' 3o.

IV. Dans le champ :



ESPAGNE. -
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Dans le champ :

:^) * \\:ù

I^v Dans le champ :

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (^
iR. P. 1^^ 97-

Pièce percée de deu\ trous.

GRENADE.

372.
Légende circulaire :

Dans le champ :

Ml ^< îi :^

ÏV. Dans le champ, fleuron :

• • •

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : *Y^-iâJ

Traces d'une seconde légende.

>R. P. ks' 78.

Le coin a glissé.
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37:5.

Lo(j[ende circulaire :

Dans le champ :

N)i* !li)

o

1^. Dans le cliamp, même fleuron; même le'jjende qu'au num(5ro precddenl.

Léjjentle circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : ^jj^

JK. P. û^' 45.

Pièce coupde.



120 CATALOGUE DES MONNAIES MUSULMANES.

375.

Légende circulaire :
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377.

Légende circulaire :

iihljjé- xJu*>^ (|^;*>^^ '*^) Vj^ *^' f^

Mêmes légendes qu au numéro piécédent.

Au-dessous de la légende du champ, un poinl.

1^. Légende circulaire, mission propliétique jusqu'au mot : «y^JûaJ

JK. P. h«' 17.

' ' Pièce rognée.

378.

Légende circulaire :

Dans le champ :

o i)| » Il il
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379.

Légende circulaire :

Dans le champ :

I^. Dans le champ :

o

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (>il

JK. p. 5ffr
^

380.

Légende circulaire :

Dans le champ :

a*X-^3 o jOîî

I^. Dans le champ, tiois annelets :

o
oo

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : ,j.Â

^. P. 2?' 95,



Légende circulaire :



124 CATALOGUE DES MONNAIES MUSULMANES.

383.

Légende circulaire :

f^;*>^'
^'^ Vr« ^^ r«^*^

Dans le champ :

Si .X ]\ i)

Légende circulaire, en partie rognée,

i^. P. U«' 75.

IV. Dans le champ :

384.

o
Légende circulaire :

Dans le champ :

O o

(j*^:>t ^1—«il!

o ^L-j JL«J1

Légende circulaire en partie rognée.

^. P. 3»^ 35.

15^. Dans le champ :
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385.
An 665 = io53-io56.

Légende circulaire :

Dans le champ :

o
oo

I^. Dans le champ, ornement :

^j*«._j^:>l J «il!

AMI . <jL.*_!i

Légende circulaire en partie rognée.

^. P. 7»^ 86.

Cf. Don F. Godera, Tratado de numùtnâtica aràbigo-espaiiola , p. i23.
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IV. Dans le champ :

?4ML-^yl là Il

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (jyJ*>Jï

Au droit, deux cercles linéaires; au revers, quatre cercles dont deux

linéaires et deux dentelés.

/è,. P. i^' 55.

Cf. Don F. Codera : Estudio créttco sobre la hisloria y monedas de los Ilammoudies de Md-

la^ra y Algedras {Museo espanol de Antifjùedades , t. VIII), et Stanley La ne Poole: Catalogue

of oriental coins of the British muséum, t. II, p. 33, n° i4i.

MOHAMMED

EL-MAHDY-BILLAH.

A. H. /i38-/i/i5 = A. D. 1046-1053.

EL-ANDALOS.

387.

An /i38 = 10/16-10/17.

Légende circulaire :

Dans le champ :

!!)! * Il 5J
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I^. Dans le champ :

*X-# pi «ilt

Le(jon(le circulaire; mission proplidtique jusqu'au mot : «j^IàJ.

Au droit, deux cercles linéaires; au revers, deux cercles, Tun linéaire,

l'autre do perles.

Bas argent. P. i^ G5.

388.

An /lAo == 10/18-10/19.

Légende circulaire :

Dans le champ :

I^. Dans le champ

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : gwjlÔAÎ

Au droit et an revers, trois cercles linéaires.

^. P. r^' 68.
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389.

An UUo = 10/18-10/19.

Légende circulaire :

Mêmes légendes au droit et au revers. -

I^. Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : J^ t

yt. P. 35 52.

390.

An /i/io = 10/18-18/19.
' . .

•

Le'gende circulaire :

Mêmes le'gendes au droit et au revers.

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (jJl

Au droit, cercle de grènetis entre deux cercles linéaires; au revers, cercle

de perles et trois cercles linéaires,

i^. P. 3?'- 70.

391.
An /i/ii = io/i9-io5o.

Légende circulaire :

I^. Dans le champ :

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : J^
Au droit, cercle de perles entre deux cercles hnéaires; au revers, trois

cercles linéaires,

i^. P. 3^^ 72.
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392.

An Util = io^9-i()5o.

Légende circulaire :

Au droit et au revers , mêmes légendes qu'au n" 390,

Variëtë de coin.

/E. P. 3«^ Co.

Pièce fracturée.

393.

An UUi = 1 0/19-1 o5o.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes quau n° 890.

Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

/E. P. aK' 65.

Pièce fracturée.

394.
An klx^ = io5o-io5i.

Légende circulaire :

o o

Mêmes légendes au droit et au revers quau n" 890.

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : ^J^
A. P. 2^ C8.

395.
An hk^ = io5o-io5i.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au n** 890.

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : »Y^iàJ

^' P. 3^-75.
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396.
An UUq = io5o-io5i.

Légende circulaire :

iùL^^îj uyJ^^^^ /^xioS'l iCJuw jj*J«Xii)u

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au n° 890.

Variété de coin.

^. P. S^-- 3o.

397.

Aa UU^ = io5i-io52.

* Légende circulaire :

o o
(iôl^Lj^i ^ (:^)^^S cilxb'iuuw jmJjô^U Vt^ ^^ fC^^

Dans le champ :

il! ^^ Il :iJ

Rosaces à quatre lobes.

l^. Légendes comme au numéro précédent.

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : ^mJ^J

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

^. P. U^' 20.

398.
An /iû3 = io5i-io52.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au n° 897.

Au droit, rosaces à quatre lobes.

Variété de coin.

^. P. 2?'- 80.
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399.

An hU^ = io53-io5^.

Légende circulaire :

Dans le champ :

IV. Dans ie champ :

aXI!

xJ jL.^i)

7*^^

pi «ill

400.

An ^/i5 = to53-io56.

P. 2^ lO.

Légende disposée en carré :

Dans le champ, carré aux côtés de grènetis avec annelet à chacun des

angles :
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I^. Dans le champ :

ji^^

Légende circulaire, mission prophe'tique jusqu'au mot : «j^tôJ

Au droit, deux cercies linéaires; au revers, trois cercles line'aires.

i^. P. iS" 90.
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'ABBADIDES.

SEVILLE.

A. H. A. D.

j_wil La Il j<jL^ Mohammed I el-Dhâfer hih 1028

iOiL-^ ooaxjdl ^Ult Abbad cl-Mo'ladlicd-hillah 433 loAi

A)il j-_c js.»x»ai j:^ Moliammed II el-Mo'tamed 'ala-Allah 46

1

io68

'ABBÂD

EL-MO'TA DUED'BILLA //.

A. H. 433-461 = A. D. 1041-1068.

EL-ANDALOS.

AOl

An 438 = io46-io47.

Légende circulaire :

Dans le champ :

^ AMI
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R. Dans le champ :

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (j)î?*^Ji

Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

//
P. li«' i5.

/i02.

An ^189 == 1067-10/18.

Légende circulaire :

Dans le champ :

FV. Dans le champ

«X ..Mi JJ^X. X^

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (jJ*xJt

A^. P. 3&' o3.
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An liï)o = io58-io59.
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Rr. Dans le champ :

j.Là.-i6 -I—«^\

Légende circulaire rognée.

Au droit et au revers, deux perdes linéaires.

A/,
'

D. i5'»'". P. 1^ 10.

405.

An 459 == 1066-1067.

Légende circulaire :

Dans le champ :

. ill 2>s W il

ÏV. Dans le champ :

<X.. j>h X—X—Il

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : (jj.^*x]t

N. P. h^^ 20.
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MOHAMMED II

EL-MO'TAMED 'ALA-ALLAH.

A. H. /i()l-/i84 = A. D. 1068-109L
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409.

Dans



1^0 CATALOGUE



l^. Dans 1(5 champ :

ESPAGNE. — ABBADIDES

aM! Ju^ *x<N*li

I/4I

M .L.:^)!

Palmior entre deux fjlobules.

Ldgentic circulaire, mission prophétique jusqu'où mot : aXS

Cercles linéaires et cercles de corolles et de grènetis, comme au numéro

précédent.

A/.
'

\\ h^' 20.

412.

An A79 = 1086-1087.

Légende circulaire :

Dans le champ :

:^]à Il 51

I^. Dans le champ

aM! Jl^ *X^uit

AMI .Uili

//.

r

Palmier entre deux globules.

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot i^i

Cercles linéaires et cercles de corolles et de grènetis, comme au n° /108.

P. 3^ 70.
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413.

Légende circulaire rognée.

Dans le champ :

• •

o o
o

Au droit et au revers, cercle de corolles et cercle linéaire.

N. - D. li"". P. is' 3o.

^. Dans le champ :

Dans le champ

414.

ï^. Dans le champ :

M *

P. !«' 3o.

Les pièces avec le nom d'El-Raschîd ont été frappées à Séville , à Cordoue et à Miircie

depuis Tannée 4 70 jusqu'à l'année /i83.
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AFTHASÎDES.

BADAJOZ.
~

A. H. A. D.

-
^ " : p Jôi\ oy^ 'Abd-allah el-Mans'our I /joy ? loiG

^
i i^ \ \ j<__^i^ Mohammed el-Modhaffer 4a 4? io3a

amL-j ^j n- l« t^jc- Yahya el-Mans'our II 46o 1068

amI Jwc Jl-5^1 ^ 'Omar el-Motawakkel 'Aia-allah ffjS 1080

cOil^j.^iaJd! ^y{^

YAHYA

EL'MANSOVR.

A. H. 460-473 = A. D. 1068-1080.

415.
An /i ? 7.

Légende circulaire en partie rognée.

Xa»w XiuM . .

Dans le champ :

IV. Dans ie champ :

Le'gende circulaire en partie rogne'e.

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

J^. P. 3^10.
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^16.

Dans le champ :

R. Dans le champ

Légendes circulaires rognées.

Au droit et au revers, cercle de perles entre deux cercles linéaires.

N. P. o^"^ 97.

PL L

Cf. Don F. Codera, Boletin de la Real Academia de la historia, t. TV, p. 35/i.

^1 ci^ cMydl^
'OMAR

EL-MOTAWAKKEL 'ALA-ALLAH.

A. H. 473-489 = A. D. 1080-1096.

Ml
Dans le champ, fleuron :

1
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I^. Dans le champ :
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ZEÏRIDES.

GRENADE.

A. H. A. D.

(S-) .?) (j ? iSi^) '^^j^wi bon Zdïri 'io3 loio

j—i—là—il o-j

—

<—*- IIabl)ous el-Mo(Jlianei-. . . ^iio 1019

;,
i" h II j—,î>>L_^ Bâdîs el-Modhafler 'i3o io38

<x_J,jwJI uu^ awI js^ 'Abd-allah Seïf el-Daulah ^166 1078

'ABD-ALLAn

SEÏF EL'DAULAH,

A. H. 466 = A. I). 1073.

GRENADE.

420.

Légende circulaire rognëe.

Dans le champ, astre :

ïy. Dans le champ, astre :

Légende circulaire rognée :

PLL
D. lâ™»". P. o^"^ 75.
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MONNAIES SANS NOM DE HADJEB.

421.

Légende circulaire inte'rieure :

Légende circulaire extérieure :

. . . . aJo lj -fc

Au centre, astre à six rayons dans un cercle linéaire,

ly. , Légende circulaire intérieure :

Légende circulaire ^extérieure :

Au centre, astre à huit rayons dans un cercle linéaire.

N. D. i3"'"". P. 1^' 7/».

422.

Légende circulaire intérieure :

Légende circulaire extérieure :

^iabjS-

Au centre, un point.

R/. Légende circulaire intérieure :

La légende circulaire extérieure est illisible.

Au centre, un point.

//. D. iB*"™. P. i^' \li.
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Lé{jende circulaire intërieure :

La Idgendo circulaire extérieure est illisible.

Au centre, un point.

I^. Lt^gende circulaire intérieure :

Légende circulaire extérieure :

Au centre, un point.

Au droit et au revers, cercle de perles entre deux cercles linéaires.

N. D. 12""". IV 1^^ 1'.

an.

Légende circulaire intérieure :

«x.*^ oaX^JI !«Xi^ L^y*â

La légende circulaire extérieure est rognée.

Au centre, un point dans un cercle linéaire.

1^. Légende circulaire intérieure :

La légende circulaire extérieure est rognée.

Au centre un point dans un cercle linéaire.

Au droit et au revers, cercle de perles entre deux cercles linéaires.

M D. la-""'. P. o^^ 85.

Cf. Don F. Codera, Tratado de numismdtica urdhigo espahola
, p. i 5o.
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DHOU'L-NOUNIDES.

TOLÈDE.

A. H. A. D.

o^ ^ ^^^ ji *—«—,> Ya'ïsch ben Mohammed /»oo 1009

> t fA M J_,,_*_^| Isma'îl el-Dhâfer 627 io3Ô

^J^
•! Il i, ^—^ Yahya I" el-Mâmoun li^^ io38

amLo ;^L t„ M ^,-wsr Yahya II el-K'âder-biHah hQ'j 1076

YAHÏA

A. H. 429467 = A. D. 1038-1075.

425.

Dans le champ :

-Lii^ -I—*i)i

P/. Dans le champ :

o

Au droit et au revers, cercle de perles entre deux cercles line'aires.

A^. D. if?"""". P. !»• 20.

Cf. Don F. Codera, Tesoro de monedas arabes descuhierlo en Zaragoza {Museo espahol de

Atdigûedades , t. XI, p. 819).
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426.

Dans 1(; champ

[\. Dans le cliainj)

Au droit et au revers, cercle de perles entre deux cercles linéaires.

A^ D. 12»-. P. o«f'75.

Cf. Don F. (Codera, Tesoro de monedas arabes deêcubierto m Zaragoza {Mumo upomlde
Anliguedades y l. XI, p. 3i9).

Dans le champ :

427.

il! * îl ^

Au droit et au revers, cercle de grènetis entre deux cercles linéaires.

Or pale. D. ii™'". P. o^' 89.
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i

Légende circulaire :



^
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CORDOUE.

^30.

An M)'] = 1075.

L(%eiide circulaire :

(iolju^l^) fj'f^^ AA^ iijuM À^Iây» âJuJsjS t^)*^^ ^*^^ Vr^ ^^ (<^*^

Dans le ciianip, fleuron :

rjr. Dans le champ :

AMI ^! A Il ^

U5 •! 1'

o

Lëgende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : aA5"

i^. P. lis^ 75.

PLI.

Gordoiic lut au pouvoir de El-Mâmoun pendant six mois, depuis Djoumada II jusqu'à

Dhoulcada de l'année ^67. Voir : R. Dozy, Histoire des Musulmans d'Espagne, I. IV, p. i 58.



15/» CATALOGUE DES MONNAIES MUSULMANES.

\AHYA

el-k'âder-billah .

A. H. A67-A78 = 1075-1085.

TOLEDE.

An(/47)5= 1082-1083.

Légende circulaire :

Dans le champ, astre à six rayons entre deux points :

•*.

4WÎ i)! », Il iJ

o c. o

IV. Dans le champ, astre à six rayons entre deux annelets

0*0

;:>! % Il

Rosace à quatre lobes entre deux annelets :

Légende circulaire, mission prophétique; cercle de points entre deux

cercles linéaires.

^. P. Ss'^ei.
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432.

An fin

L(3|}cn(le circulaiie :

iul^^l^ iUkJLb iou^x^.
f^;*^^

'*^

Dans le champ, fleuron :
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1^. Dans le champ, fleuron : x-^f/^

;:>! ï îî

4Ml ,

Astre à six rayons entre deux anneiets.

^. P. li^^' 75

à3à.
Dans le champ :

i)l » Il iJ

4MI

rj^. Dans le champ, astre à six rayons :

;:>! 'i îî

Cercle de points entre deux cercles linéaires.

^' •

.
D. 19-'". P. 1^^ 35,

La pièce a e'te' dore'e.

J^ji ÂJuiXo

CUEISCA.

An kij ?

Légende circulaire :

Dans le champ, astre à six rayons entre deux points :

4WÎ J^—w; *X_^

Rosace à quatre lobes entre deux anneiets.
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IV. J)an8 le champ, astre à six rayons entre deux annelets :

;:>( ii n

' z •

Le'/jende circulaire :

• • • (^*Mitj »y^)S 4Wl ^yM) . .

.

Au droit et au revers, cercle de pointa entre deux cercles lindaires.

^. P. h^' 18.

PI. II.

Les monnaies frappées à Gucnca ont été émises de Tannée &68 à Tannée 676. Cf. Don

F. Godera, Tratado de numismdtica ar^go-eêpaiiola , p. i54.
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AMÏRIDES.

VALENCE.

A. H. A. D.

;j-,.a...; Il )-j;-«Ji '>v.^c 'Abd el-'Azîz el-Mans'our ^12 loai

^_I_Ii-il JUU! 0-^ 'Abd el-Malek el-Modhafler ^53 1061

Yahya El-Mâmoun, roi de Tolède , . 4 67 1 06

5

Yahya El-K'âder, roi de Tolède A67 lO'jU

j_>^I jy^ ^^ ^C ^1 Abou Bekr ben 'Abd el-'Azîz ^68 1076

ySi-i (s—}^ (j-? yUCc Othinân ben Abou Bekr (le Cadi) A78 1 o85

Yahya, El-K'âder, ex-roi de Tolède A78 1 o85

'ABD EL-'AZÎZ

EL-MANSOUR.

A.H. 412-/i53 = A. D. 1021-1061
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ABD EL-MALEK

EL-MODHAFFER,

A. H. 453-457 = A. D. 1061-1065.
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I^. Dans ie champ :

pi oiJl

Au droit et au revers, cercle de peries entre deux cercles line'aires.

J^. D. iS"^"", P. 1^' 95.

Pièce coupée.

EL-MAMOUN.
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el-k'âder-bill\h.
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I^. Dans lo clianip, rosac(» :

Jl

4ML

Entre deux astres à six rayons.

Légende circulaire, mission prophe'tique jusqu'au mot : (jjj*>JÎ

Au droit, deux cercles linéaires; au revers, trois cercles dont deux

linéaires et un de corolles.

/£. P. 5^'.
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Légende circulaire rognée.

Dans le champ :

NJt * W^

A i lî

Légende circulaire rognée.

]\. Dans le champ :

; *>< ^

AWt J^ ^

Légende circulaire rognée.

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

^- D. 17""". P. 3»^ 37.
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HOUDIDES.

SARAGOSSE.

A. H. A. D.

awL-3 ^^^-wjcu41 ^J^J^ Soleïman el-Mosta'în-billali 43

1

1089

^b ;0._x_JL_lt ù.-^\ Ahmed el-Mok'tader-billah 438 io46

^j
tj li lJ». »'j .; Yousouf ol-Moûtamen 474 1 081

Ml i ^j-*::*4l ov._:3-| Ahmed II el-Mosta'în-billah 478 io85

JLJjvxJt ^Ls JjU! vV^£ Abd el-Maiik 'Emad el-Daulah 5o3 1 109

A_Jjo^_Jl UL_^j-u/ 0^:3-1 Ahmed III Seïf el-Daulah 5i3 1119

Les historiens arrêtent lo règne de Soleïman à ia date 438.- Pourtant je ferai remarquer,

avec M. Codera, que le nom de ce prince se trouve encore l'an ^Ao sur la monnaie.

SOLEÏMAN

EL-MOSTA 'ÎN-BILLAH.

A. H. Zi31-438 = A. D. 1039-104G.
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Vy. Dans le champ :

Légende circulaire, mission propliéti(jue jusqu'au mot: (jJi^^

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

Bas argent. P. U«' o5.

AHMED

EL MOKTADER-BILLAH,

A. H. A38-474 --= A. D. 1046-1081.

SARAGOSSE.

446.

An Zi58 =- ioG5-io66.

Légende circulaire :

Dans le champ, fleuron.
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IV. Dans le champ :

Légende circulaire , mission prophétique jusqu'au mot : (^.-y^^

Au droit et au revers deux cercles linéaires.

Bas argent. P. 5^' 32,

ààl.
An /i6o = 1067-1068.

Légende circulaire :

Dans le champ :

• •

IV. Dans le champ ;

^\—j *X_j^^î

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'à : &j^^^
J^. P. 3^^ 93,

An /i65 = 1072-1073.

Légende circulaire :
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JinilK h; (-ii<itii|) :

• •

IV. Mêmes légendes (ju'au numéro précédent.

Légende circulaire, mission propliélifjuc; jus(}u\ui mol: ^1 J^ft

Bas argent. P. 3^*^ lo.

449.
An A68 = 1075-107O.

Légende circulaire :

Dans le champ :



168 CATALOGUE DES MONNAIES MUSULMANES.

Dans le champ :

IV. Dans le champ :

Légende circulaire, mission prophe'tique jusqu'au mot; *Ai

^' P. 3?' 20,

/i51.

An4?3.
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A52.

Lc^gende circulaire :
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I^. Dans le champ, fleuron.

Le'gende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : aXS

Bas argent P. Zi&' -yo.

An USi = 1088-1089.

Légende circulaire.

Dans le champ, fleuron :

i)l A 11^

.^4MÎ

aJ viljyi ^

IV. Dans le champ, fleuron comme au droit.

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : «y^IûaJ

Bas argent. P. G^' 59.

/i55.

Date illisible.

Au droit et au revers, mêmes légendes quau numéro précédent.

IV. Dans le champ, au-dessous de la légende : astre.

Bas argent. P. Bs' /i5,
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ROIS DE DENIA.

A. H. A. D.

^3__»^_ll sX é\ 32 Mocijâhod EI-Mowaffek' /jo8 1017

Si^^ô^\ JL_*-5I J-£ 'Aly-Ik'bâl el-Daulah fi'M) 10/î/i

El-Mok'tader, le roi de Sarairossc , s'empare du

royaume de Dénia qu'il donne à sonfils Mondz^er. /iG8 1 07 5

m^i^ Il ^L_5 ^j^ « Mondzer 'Emad el-Daulah lijh 1081

JC^^j^ îl J<-,^-u' ^j*JU Soleïman Seïd el-Daulah /i8oV 1087

•

'ALY

rKBÂL EL'DAULAH.

A. H. A36-A68 = A. D. 1044-1075.

DENIA.

456.
An 687 == io/i5-io/i6.

Légende circulaire :

Dans le champ :
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I^. Dans le cliamp :

JUii

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot: (^*>Ji

Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

J^. P. 3Jï^

/i57

An /1/17 = io55-io5G.

Légende circulaire :

Dans le champ

iLJ^ JsJî yco

.3 aMI

0^

I^. Dans le champ :

Légende circulaire : profession de foi jusqu'au mot : (J^

^. P. /i^'^ 17.
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458.
An UU^ = 1057-1068.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes (ju'au numéro [mtvvAU'iii.

MONDZEIl

*EMÂD EL-DÀLLAU,

A.ÏI. /i68-/i7A = A. D. 1075-1081.

DEMA.

459.

An Ix^i^ = 1082-1083.

Légende circulaire :

Dans le champ :

o

i)l * Il il
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FV. Dans le champ :

o >«XJL«

Légende circulaire , mission prophe'tique jusqu'au mot : (j^yiJ,\

Au droit et au revers, cinq cercles, dont quatre linéaires et un de co-

rolles.

JK. P. k^' 10.

A60.

An /175 = 1082-1083.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au n° Ub^,

Variété de coin.

JK. P. 65^31

461.
An U^b = 1082-1083.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au n'' A 5 9.

Variété de coin.

/B.. P. 2^' i5.

An Z176 = io83-io8/i.

Légende circulaire :

iL>l^j^l^ /wyx.»fcw^ c:aaw iL^ iUj)Jy
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Dans le champ, astre :

i)l * Il i)

rV. Dans le champ, astre :

Mêmes cercles.

yR. P. ^)8^

463,

An Û76 = 1083-1086.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au numéro précédent.

Variété de coin,

i^. P. bs' 70.

à6à.
An ^176 = io83-io86.

Légende circulaire :

AjLTJI^I^ /wAJtA.4Wft i^AMà 30Lw Aa3I «Xj

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au n° 662.

Variété de coin,

^v. p. 5^' 10,
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/465.

An U^G ^- 1083-108/4.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au n" /iGs.

Variété de coin.

iR. P. ¥'

An h^^ = io83-io8/i.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes quau n° 46 2.

Variété de coin.

yR. P. ¥' 95.

A67.

An /i7?.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes quau n*' ^162; au droit, annelet

à la partie supérieure du champ.

Au revers : deux cercles linéaires et un cercle de feuillages.

iR. P. h^ 3o.

â68.

An /i8o= 1087-1088.

Légende circulai le :

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au n" /i62. Astres dans le

champ du droit et du revers.

-^. P. G^'- i5.
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SOLEIMAN

SEÏD EL-DÀULAIl.

A. H. 480?-485 - A. D. 1087-1092.

DKMA

An /i83 = 1090-1091.

Légende circulaire:

Dans le champ , fleuron :

:iJiA liM

^i Jj m^

Fv. Dans le champ, fleuron :

o o

Le'gende circulaire, mission prophe'tique jusqu'au mol : aA5

J^. P. 6^^ 30.

MO.
An /i83 =^ 1090-1091.

Légende circulaire :

tT.nK KiTiOTtir.
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Dans le champ :

AMI J5 ^y

Au-dessous de la le'gende, fleuron : «as^S^

IV. Dans le champ, fleuron :

o /jL^xAaw o

• •

^. . P. h^' ko.
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ROIS I)K MAJOROdi:.

A. H. A. D.

^3
9^1 o^ (t\ 32 Modjâlied ei-MovvafTek' /io5 ioi5

iLJjOv-ll JL_^-JJI Jlh 'Aly Ik'hAl el-Daulali /436 lo^i

i, ^ 'jy Il El-Mortadha ^68 1076

JLJjo^ Il ^aoLj ^ a ;* MoubascJier Nâs'er el-Daulah , , 486 1098

L5^'
KL-MORTADII\.

A. H. 408-486- A. D. 1076-1093

MAJORQUE.

A71.

An (xSU = 1091-1095.

Légende circulaire :

X)ljsj^]^ ^jxJUTj *M*J^i *-î-w iUj^A^ iLo*>sjC J^^iXji \ô<jb i-fy»Ô ^î xwo

Dans le champ :

am! :ù\ * Il i)

o o
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I^'. Dans le champ :

o

Lëgende circulaire, mission prophe'tique jusqu'au mot : Hy

Au droit, trois cercles linéaires; au revers, quatre cercles dont trois

linéaires et un de pointillé.

M. P. 6^' 10.

472.

An /i8/i = 1091-1092.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au n° Ù71.

Variété de coin,

^v. P. 5^^ 32.

473.

An U8k = 1091-1092.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au n" ^71.

Variété de coin,

yfl. P. b^' 32.

47/t.

An 486 = 1093.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes qu'au 11° U-ji.

^.. P. 5»'- 39.
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MOUBASCHER BEN SOLEIMAN.

A. H. /Î86 508 = A. D. 1093-111/4.

MAJORQUE,

475.

An '487 = 109/i.

Lqfcnde circulaire :

Dans le champ :

ly. Dans le champ :

AMI i)l * Jî ii

Légende circulaire, mission prophe'tique jusqu'au mot «jgiàJ

Au droit, deux cercles linéaires et un cercle de perles; au revers, cercle

en cordonnet entre deux cercles linéaires.

Pièce percée de deux trous.

^. P. /i^ 5o.

476.
An U^li = 1100-1101.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, mêmes légendes, même ornementation quau

n" /175.

^. P. lis' 06.
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ROIS DE TORTOSE.

MOK ATÎL

SEÏF EL-MILLAH.

X-Méj^jis

TORTOSE.

477.

An IxkS = io56-io57.

Légende circulaire :

Dans le champ :

:ilt * Il il

IV. Dans le champ :

'K ^t

iL.ÀJLl oL

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : aA5^
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ROIS DE GALATAYUD.

MOHAMMED

'ADHAD EL'DAUUH,

GALATAYUD.

478.

XnUU.
Lëgende circulaire :

(ioLjU;!) ^ ^;l âJum (V>î0 («*'<^) ^^
f^;*^'

'*^ V/» ^^ f^
Dans le champ :

IV. Dans le champ :

Légende circulaire, mission prophétique jusqu'au mot : Sy^>Ji

/K. P. 38' o8.

PI. IL

Le roi de Calatayud Mohammed 'Adhad e!-Daulali apparlenait à ia famiile des Houdides

de Saragosse et était fils de Soleïman ben Houd I", roi de la seconde dynastie. ( Communication

de Don F. Codera.
)
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MONNAIES INCERTAINES.

MONNAIES AVEC LE NOM D'EL-DHÀFER :

479.

Dans le champ, lleuron :

^\ :^\ fi Il i^

S
Légende circulaire:

[^. Dans le champ :

Légende circulaire :

^^i> ^I J^^ <X#

Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

A^. D. 10 ™"^. P. l?^

PI. IL

Ce dinar peut appartenir à Israa'ïl el-Dhâfer, roi de Tolède. Le titre d'El-Dhàfer a été

également porté par des rois de Valence, de Lérida et de Tudèle.

480.

Légende circulaire rognée; dans le champ :•

^1 4X-A-ii ^Ui)l

^j-.X-Àw<^^l yKyo\
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[\. Dans le champ :

il! A Il il

(^

Légende circulaire rognée.

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

yR. P. o^^ 65.

PI. IL

MONNAIES AVEC LA LEGENDE : EL IMAM 'ABD-ALLAU.

/l81.

Dans le champ, fleuron :

Au-dessous : Ornement indéterminé.

Légende ciiculaire illisihle.

I^. Dans le champ, fleuron:

Au-dessous : Ornement indéterminé.

Légende circulaire illisible.

Au droit et au revers, cercle line'^aire.

A^. P. o^' 90,

PI. IL

Dans le champ, fleuron comme au n" 68 1,

Au-deseous ; Ornement indéterminé.

Légende circulaire rognée.

I^. Dans le champ, fleuron comme au droit»

Au-dessous : Ornement indéterminé.

Légende circulaire :

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

^- P. o«^ 78.
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483.

Dans le champ, fleuron comme au n** û8i.

pi «ilî

Au-dessous : Ornement indéterminé.

IV. Dans le champ :

4M1 Jv. i -fi

Au-dessous : Ornement indéterminé.

Légendes circulaires illisibles.

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

N. P. og-- 85.

àSà,

Légende circulaire rognée et illisible.

Dans le champ :

4M! J, .*.

I^. Dans le champ :

pUi)!

^! Jv.

Légende circulaire : mission prophétique jusqu'au mot : ^j^

Au droit et au revers,
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1^. Dans le champ :

Ldgcnde circulaire :

Au droit el au revers, deux cercles linéaires.

^' W 18' 20.

MONNAIES AVEC LE NOM D'ALMEIVIA :

486.
Ldgende circulaire :

. . .AjUw ajjIL #^;«xJi i«)^ Vr^ '^^
f^^^

Dans le champ :

aWI n)1 » Il NJ

fV. Dans le champ :

Légende circulaire :

Au droit et au revers, deux cercle» line'aires.

^- P. o^*^ 90.

PI. II.
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487.

Légende circulaire :

Dans le champ :

t^. Dans le champ
^1

Légende circulaire :

Au droit et au revers trois cercles line'aires.

^. P. i?^ o5.

Légende circulaire :

Dans le champ :

488.

I^. Légende circulaire :

Dans le champ, légende comme au numéro précédenl.

iïl. P. 1^-^ a5.
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/i89.

Mêmes légendes, varif^te de coin.

^. P. o^^ 85.

v^. P. i'?' 85.
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])ans le champ :

aMI i)l * Il i)

ly. Dans le champ :

>A^l
j& pLo^iJÎ

^1 i *X_j3-_Ii

/K. p. i^"- oi

Légende circulaire

Dans le champ :

Py. Dans le champ :

Au droit et au revers, trois cercles linéaires.

yR. P. 1^"^ ho.

J'attribuerais les dirbems décrits du n" /i86 au n" 695 au roi de Valence, 'Abd el-'Azîz el-

Mans'our. Cf. Don F. Codera, Tratado de mimismalica ardbigo-espanola
, p. 162. Voir aussi

du même auteur, Tesoro de monedas arabes descuhierto en Zaragoza, [Mmeo espanol de Anti-

gùedades, t. XI, p. 3 10).
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MOHAMMED

BEy ASWAD?

/lor)

Logendo circulaire rognée.

Dans le champ :

[V. Dans le clianii)

pU.-i5 j^l. *M!
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I^. Dans le champ :

J—à—d> -U:iJi

fj.KJui^\
^

A «i

A97.

Mêmes légendes; variété de coin.

^. P. o^'- 90.

498.

Mêmes légendes; variété de coin.

^. P. o^'- 90.

/i99.

Mêmes légendes; variété de coin.

^. P. o»- 88.

500.

Mêmes légendes; variété de coin.

-^. P. o^^-^ 80.

501.

Mêmes légendes; variété de coin.

^. P. o^' 5o.
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ROIS DE CEUTA.

Si^ ^ o^iuM

SAk'oUT BEN MOUAMMKD.

CEUTA,

503.

An liG^ = 10G9-1070.

Légende circulaire :

Dans le champ :

ly. Dans le champ

• 5*X_&^^ ^\
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50A.

An h(>fi — 1071-1 07^?.

Ijdgcndo circulaire :

J)aii.s i(> clioinp :

. il! A li i)

;l «_lt

IV. Dans le cliainj) :

. pi •511

AMt Jv > C

(j » » ^ U wy*l

;*"

i^. P. 5^ o5.

PI. lî.

Pièce percée d'un trou.

505,

An AOT) ^=- 1073-1073.

Légende circulaire :

[XÀ^y^) f^yAJitM^ {J*^ Ai-W fiJiKMt ÂÂjJsX
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Dans le champ :

:^\ * îîi)

. jl—«—i'

IV. Dans le champ

Légende circulaire :

Dans le champ :

r'

i< î^*>—îl pL^

A. P. Z^ s5.

506.

.iCAUUW iliL)4>uC

)l » Il
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IV. Dans 1(! cliaiiip :

i^. P. 2?' 55.

Cf. D. Aiilonio Ddijado : Description des monnaiei espagnole$ du cabinet de D. Jo$é Garcia

de la Torre, p. 89 3. Lu aulrcincnl.

Les textes ne sont pas d'accord sur !e nom de ce Hadjeb investi d'abord par 'Aly le

Ilainrnoudlte du gouvernement de Tanger et de Ccula, qui se déclara bientôt indépendant

et (jui mourut en coiuballant l'Alnioravide Yousoiif ben Tâscbcfin. Le KarUu l'apjK^lIe Sou-

krat KjJLu/, c:>\JL»>y p. 91-1 35 ; édition Tonibcrg. El-Makkari le nomme Sakmont el Sak'out,

uv^4^, oi^Cw (t. I, p. 36 et 333). Ibn Khaldouu, Soggoul el-Berghaoudlhy Jb\yÂyJ\ «^^d#

(t. I, p. a^n et ^98 du lexte; p. 76-75, i5ii-i55, t. II, de la traduction de VUisloire de»

Berbères). Ibn liassi^m qui donne une note plus développée fur la lutte de cet émir avec les

Almoravides, écrit o^Lm» Sak'out. Les monnaies ne laissent aucun doute sur rciactitudc de

celte dernière leçon.

Quant au second lilro bonorifique de Sak'out, il resterait indéchiflrable , vu le mauvais

élat dos piècos de ce prinre, sans les texles d'ibn Bassâm : les uns donnent ^l^î, les autres

•^l*X\. On lit dans le manuscrit d'Oxford, t. Il, p. 169, k-JUxll 0^ ^j» s=>yi^.

De ces trois leçons, celle qui me parait répondre le plus à la légende des médailles, c^est

le mot jljm ;
j'ai adopte cette lecture.

Selon Ibn khaldoun et d'après lo Karta», Sak'out eut pour (Ils Dbyé el-Daulali «l-'Izz.

Col émir figure comme Hadjeb sur les monnaies. Il prend tantôt le titre de Dliyà cI-DauIah

âJjoJI ^LaJ, lanlôl celui de Bebt\ el-Daulab iyj^JI ^l^. Malgré le mauvais état de leur con-

servation je lis sur nos exemplaires àJjjJI *l^, lecture indubitable grâce à d'autres pièces

que j'ai eues entre los mains. Quant au litre de Dbyà el-Daulab dont llm Khaldoun el

le Karlas ont lait mention, il se trouve également sin* des monnaies de Sak'out.

Cf. Ibn Khaldoun, le Karlas et Ibn Bassàm, El-Dhakira y donl iç second volume contient

un chapitre sur l'émir Sak'out el sur la prise de Ceuta.
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ALMORAVIDES.

A. H. A.D.

^ $
^J

i y C : j i\ Abou Bekr beii 'Omar hli8 i o56

^^.^t_.;;L:> j^ oi—'>j Vousouf ben Tâschefîn liSo 1087

u' V-; .: y ? J c 'Aly ben Yousouf. 5oo 1 106

j c ^^j_^ ^^^.^wi-iL-j Tâschefîn ben 'Aly 687 1 1 /»3

^jj_;ï-jL_^L:j ^J-i jo-^lj^l Ibrahim ben Tâschefîn 5iio 1 i/i5

j c y j ^1 ^1 Ishâk' ben 'Aly 5/io 1 1 46

ABOU BEKR BEN 'OMAR.

A.H./i48-A80 = A. 1). 1056-1087.

AFRIQUE.

SEDJELMESSE.

507.

An Ubo = io58-i()3(|.

Légende circulaire :

Dans le champ :

Js > £

A K Il
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l^. Dans le champ :

^^
Leifende circulaire :

^^^lil ^^ i^'^S ^ y^^ »Jut JuJu ^^ Iàj3 -il»»»ill yjfS' ^Uj çjjê^

(Coran, sour. m, 79.)

Au droit et au revers, trois cercles dont deux linéaires et le troisième

[)()inlille.

N. D. 23""". F. U^' 10.

PI. 11.

La (lato /i5o, iv.U^;'j cjï>*-^ *^^» est probable, elle n'est pas certaine. Je vois un * dans

le Irail qui suit le mot aJL*.*, mal gravé du reste. Pcut-ctrc est-ce un 3 précédant le raol

^ji;^^\ dans ce cas le cliilTre des unités aurait été omis, ce qui s'expliquerait facilement par

la inaliulr(>ss(> et par la iié|r|i{roiiro du graveur qui a oublié la lettre ^ dans le mol vy^«
la l(>Ure i dans le mut Ijsift cl la lettre «^ dans le mot i.

508.
Au Ar)G = ioG3-io(>/i.

Mêmes lo|>en(les, au droit et au revers, qu'au numéro 607.

Points : ^r^^'
N. P. U^ 90.

Pièce percée de deux trous.

PI. II.

509.
Au Ui'j'^i = loGfj-io^o.

Mêmes liMjeiidcs, au droit et au revers, qu'au nume'ro Soy.

Dans le champ, au-dessous de la légende du droit, un point.

/V. p. Ix^^ .j3.
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510.
An U68 = 1075-107G.

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au numéix) 607.

Dans le champ, au-dessous de la le'gende du droit, un point.

A/. P. U^' 20.

511.
An ^69= 107G-1077.

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au numéro 607.

Dans le champ, au-dessous de la légende du droit, un point.

A^. P. U^' 19.

512.
An 676 == io83-io8/i.

à>Àj^^]^ /wu(AAw^ ouw AjLm> ilwlt^j^Hj ^Lj<x3I {sic) iyjb

Dans le champ, au-dessous de la légende : r • v

IV. Dans le champ, au-dessus de la légende, fleur à quatre pétales : •>

N, P. lis'^ 12.

Pièce percée d'un froiu

Dans le cJiamp :

513.

Jk A5H

ly. Dans le champ :

Ai ]\

Jj—w; *>^-#

A_JUt

Au droit et au revers, cercle pointillé et cercle linéaire.

JK. D, 11'"'". P. o5' 72.

PI. n.
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IKUAIIIM BEN ABY BEKR

SËOJELMKSSE.
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515.

An /i65 -= 1072-10-3.

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au numéro précédent.

Dans le champ, au-dessous de la légende du droit, un point.

A^. P. /i^' 10.

PI. 11.

Les hislorioiis ne mentionnent pas ce prince qui, probablement, {jonveriia Seiljcimcsse au

nom de son père pendant les expéditions d'Aboii Bcki* dans le Soudan.

YOUSOUF BlîN TÂSCIIEFÎN.

A. H. 480-500=1087-1106.

AGIIMÂT.
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1^. Dans le clianip :

o

(t)-Hi—*—^'-^

Loge II(le circulaire :

Points : y*^ (j^uo ^jjJLmuIj ^jJ ^j^yl\ w^l ^ca*»» caUl «_>^

Au droit et au revers, trois cercles dont deux linéaires et le troisième

pointillé.

N. P. Ix^' 18.

517.

An /188 = ioy5.

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au numéi'o 5tG.

Dans le ciiami), au-dessous de l:i légende du droit : 9

Points : ^i^^lÂ âj^j^ ^^ju-Lj: ^^ ^jt^y^^ y^^ *-'^' v/*

A/. P. lif' 20.

PI. Il,

518.

An A8() = 1090-1090.

Mêmes légendes, au droit et au i-evei-s, ({u'au numei*o 5i(>.

Dans le champ, au-dessous de la légende du droit, rosace à (juatre

lobes : o

Points : ^j^ju-U: (j-ol^>11 j^i <*-^ ^\s\ ^7**

M. U«' 19.
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519.
An ^^90 = 109G-1097.

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au numéro 5iG.

Dans le champ, au-dessous de la légende du droit, rosace à quatre lobes.

Points : »^-^ill ^i^oo ^j-ou^b ^j ^.kj^^\ y^\ (wOi*»o ci^lsl cj^ô

A". P. /i°'-io.

520.
An Û91 = 1097-1098.

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au numéro 5iG.

Dans le champ, au-dessous de la le'gende du droit : ^

Points : ^yy^lÂ »^^)l ^j ^j^jlj^Ij: ^j^*_^I y^\ ^ià\ i-jyô

^- p. tl^' 2 2.

521.
An /192 = 1098-1099.

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au numéro iuO.

Dans le champ, au-dessous de la légende du droit : ^

Points : ,j.iJt^L>: ^^>-v-«>ll y^\ ^ju^j a^^' ^'^'
^-'•f^

A^. P. 4"- 2j.

522.
An /193 = 1099-1100.

iXjLjjjî^ ^^jxx-M,«.j'^ (s/c) ^'^^ (KjLw cijUIj

Mêmes le'gendes, au droit et au revers, qu'au numéro 5iG.

Dans le champ, au-dessous de la le'gende du droit : S'

Points : jjJw4w'>iii ' »ji..i)l >ju£ (j>^-' (j.:vjLu<L»: (j^jwo^I ^A^i (,A.x*s*:' c:*lst (_j^

A^. P. /i^'' 120,
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An /if)/i — 1 loo-i loi .

MénuîS lo'|f(Mi(lcs, au droit <*t nu li^veis, qu'au nuFiicro 5 16.

Dans 1(5 cliamp, au-dessous d(; la l(^^cnd(! du droit : j

Poinis : ^y^^ »y^\ jj-ju-L» ^^ {jt^A^ 7^-*' {j'-'^^'^ *-'^' *-^y^

N. P. U^' i5.

524.

An /i(j5 = i 101-1 io!i.

Môme8 Idgcndcs, au droit et au revers, qu'au numéro 5iG.

Dans le cliamp, au-dessous de la légende du droit : j

Points :
»jÀ.ii! ^_yJ^f-«b i^jj ^j^A^ ;«^' «j-^***^ j"^ *^^' *-y^

N. P. 4»' 20,

525.

An A96 = 1 109-1 io3.

Sur la zone, au-dessous du mot (jj^, la lettre (j« oubliée par le graveur

et qui complote le mot : 0ft*^ >
.

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au numéro 5 16.

Dans le champ, au-dessous de la légende du droit : j

Points : ^yyJJL S^ill ^ ^ixju j_y;;JU«b: ^ <J^i^^ 7t*'
^'^^ '-'7*'

M p. 4^17.

526.

An ^98 = iio/i-iio5.

Dans le champ, au-dessous de la légende :

5^
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IV. Dans le cliamp :

o

Points : ^X4»<b: ^^ ^^^^^uo^i) ^^1 O^^J'*^ ^^ t^Ub t_.j43

(yJ«^Lâi S.,J>.^I (^ «x£ xxjO ^^Af 'v->>«^l

A^. P, fi^' lo.

SEDJELMESSE.

527.

An hSo = 1087-1088.

Ajllijjl ^ (i^iH^^J" ^-^ AAwLt^^i^j ^lju«Xit [sic) <yj^

Dans le champ :

i îî

ÏV. Dans le champ

X Points : jj-a^^II

A^. P. /is^ 19.

Pi. iri.
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528.
Ail AS^i 1 o(ji-i o(jti.

Mc^mos lëjjondcs, au droit et au revers, qu'au nuinëro fiQ-y.

Dans le champ, au-dessous de la Ic'/jcnde du droit : S'

Points : iji^J^^ a«^^>^' 7^' *-'y^

529.

An A85 = 1099-1093.

(iSîLfj) {sic) ^1 ^ (j^U ^ j^ AjU« iù».Lfc^flÊ»v ^U?*>J^ («'<^)^
Mêmes le^jondos, au droil et au revei'S, qu'au numéro 59-7.

Sans la lelli^' J dans ie champ du droil.

Pr»inU : ,j<-^iVi

N. P. U^ 19.

530.

An 695 = 1 101-t 109.

Mêmes lë^^endes, au droit et an revers, qu'au numéro 597, sans la lettre

j dans le champ du droit.

I^. Dans le champ, astre à six rayons au-dessus de la légende : *

M P. h^\

531.

An /197 =- iio3-iio/j.

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au numéro 697, sans la lettre

j dans le champ du droit.

Sans l'astre dans le champ du revers.

A^. P. fx^ 18.
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532.
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ï^. Dans le clianip :

Points : ^j-jju^L. ^j»>^^\ j-y»i

l*i^co pcrroo de deux Irons.

N. P. 6*^.

Le mol ^J^**^ n dlé omis dans )a date :] i^^^t 3 {jj:**^ 3 \ù-^\. Le dinar frappt; à

Maroc à la nn-mo dalo, el publié dans le calalofrue do M. Slanley Lano Poojç, oiïre aussi des

erreurs de gravure. Cf. Catalogue 0/ orimtal Coins, I. V, p. /i , n" 8.

ESPAGNE.

SEYILLE.

535.
An 697 = 1 io,*i-i 10/1.

Dans le champ :

* L

IV. Dans le clian]|) :

(i^^^r^^

o

Points : ^f-»-'-': ^;^y^>i' ;--^' JOJU-^I <^yx!>

A^.
^'

P. /i«^.

PI. m.

miTi-.ir-iv N«r!



210 CATALOGUE DES MONNAIES MUSULMANES.

VALENCE.

536.
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DENIA.

538.

An /nj-y =- I io.*i-i lo/i.

Dans ic champ :

à L_JI

-j4i;^i

IV. Dnnfl le flianip :

Points : y^ ijuo ^^^-ww»^! ^I
^jj^u

^^ ^->*. ajl..

539.

An /198 = 1 10/1-1 loT).

Dans le cliamp :

pLoNll

j. \ w

1&.
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I^. Dans le champ :

• o •

^î Jj w^ *x_#

Points : U-Jt> jxc ^i^ju ^j*ju«/b .Joi ^-^^1 oya

M '

P. Iis' iB.

CORDOUE.
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541.

An fuj-] ^= iio3-iio6.

Dans le champ :

ir

IV- Dans le champ :

o

Points : ,jxju-b ^ill ^!
A^. P. 3»' 93.

Pièce perce'e de deux trous.

M.\LAGA.
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i^. Dans le champ :

o

amI Jj—w^ *y—^

o J^ O

Points : ^s* (j* oft^^^' 7^' *jUv*5* âjJU vj^

N' P. 38^^ 95.

ALMEKIA.
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544.

An /i(i7 -^ 1 io3-i loi^.D7

Dans

iùL^^t ^ ^j i>XMé.'i ^ XA^ |*l& ^Y^^

le cliatnp :

A L_j;

IV. L('(|ende coin nie an nunnM'o 5/13.

Dans lo champ, au-dessus de la légende : annelet.

A^.

KIKVTES AVEC LE NOM DE YOUSOtF.

I». /|«^ l5,

Dans le ('liain[)

545.

IV. Dans le champ :

o

AMI ilî.A îi >)

• aMI •

Au droit, deux cercles, Tun line'aire, l'autre pointillë; au revers, deux

cercles linéaires.

^. D. 12™'". P. is' i3.
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546.

Dans le champ, fleuron :

I^. Dans le champ, fleuron entre deux points :

•V-

a Il

. aMI .

Au droit et au revers, cercle pointillé entre deux cercles iine'aircs.

i^. D. i/i'"'". P. o^' 87.

'ALY BEN YOUSOUF.

A. H. 500-537 -A. D. 1100-11/13.

AFRIQUE.

AGHMAT.

547.

An 5oi = 1107-1108.

Légende circulaire :
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Dans le cliainp :

tn

\\. Dans le champ

i W

F^(*[fcn(lc circulaire :

Poinls : u^y-?. j_y-? ç,-^ ot^^^' 7^' j"^ ^'^' *-';^

N. p. a»' 95.

An 5oA 1110-1111.

5Zi8,

ioUw^ ^ >)oji ioUw ciyliib

Moines lojfcndos, au droit ol au rovei-s, qu'au numéro 0^17.

Dans le champ, au-dessous de la le'^'cnde du droit : 'S

Points : comme au numéro pre'cédent.

N. P. 3s' 92.

An 507 = 1 1 i3-i 1 i/i.

549.

ioUww^ ^ %K»M isJuM c:>L$U

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au nume'ro 6/17.

Dans le champ, au-dessous de la le'gende du droit : j

Points : comme au nume'ro 5/17.

N. P. h^^ 10.
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550.

An 01 1 =- 1117-1 118.

iôUw^^ (sic) jAS: (^*X^.Î iu*M i^^UU

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu'au nume'ro 5/17.

Dans le champ, au-dessous de la légende du droit : ^

Points : comme au numéro 6/17.

551.

An 53i = 1 i3G-i 187.

Dans le champ, au-dessous de la légende : ^

IV. Dans le champ :

o

Points : ^i^uu jjs^ ^j^-^^l j^l *jUw^ ^^y^'^ cyUl t_J~ô

PL m.

552.

An 533 = ii38-ii39.

Dans le champ, au-dessous de la légende : ^
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II. Dans le champ :

219

Points : Ls>.>> j-jc ^A-u^» ^^y» ,jjï-«f>H j^' cr'^i'^

M

TLKNCKN.

C>U) ;LsîOJl

P. /l«'

553.

An 53Û = 1 iSq-i lûo.

iùUwJ^ ^ (jîV^" ^ **J^^ f*^ ijL*«^' ^»>»-C ^Uî*^^' («*'") ^^

Dans le champ, au-dessous de la léffcnde : j

TV. Dans le champ :

A^.

Lejjendc circulaire

PI. UJ.

o o o

o AMÎ5I! » ifil o

• o •

p. /i«' i5.
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SKDJELMESSE.

55/i.

An595 = ii3o-ii3i.

Dans le champ, au-dessous de la légende, croissant entre deux anne-

lets : .o.

IV. Dans le champ :

^1 Jj u.; Js ^

^ A «N)î «Js g S. J^

Légende circulaire :

Points : <i^uo **«L^>;sfe t_>^

^V. P. Zigw5.

555.

An 525 = 1 i3o-ii3i.

Dans le champ, au-dessous de la le'gende, croissant entre deux annelets.

T^. Mêmes légendes; variété de coin.

Points comme au numéro précédent.

M P. h^' o5.

556.

An 526 = ii3i-ii32.

Dans le champ, au-dessous de la légende, croissant entre deux annelets.
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ï\'. Dans ic champ :

X-JL-JI J^ ^; *> ^

^j
A 4ilî »J^ g C J^

22t

A^.

Points : comme au numéro 55/1.

PI. iir.

P. 48' i;>.

557.

An 527 = 11.39-11.33.

Dans le cliamp, au-dessous de la légende, croissant entre deux annelets.

TV. Mêmes légendes et mêmes points qu'au numéro précédent; pas de point

avant et après le nom de IVmir wu»».

N. P. Ui' oU.

Pièce percée d'un trou.

558.

An 53fi = 1 137-1 138.

Dans le champ, au-dessous de la légende, croissant entre deux annelets.

Au droit et au revers, mêmes légendes et mêmes points qu'au numéro

précédent.

N. P. Us' 20,

559.

An 535 = 1 1^0-1 lUt.

Au-dessous de la légende du champ, croissant entre deux annelets.
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\\f.
Dans le cliamp :

• o •

AXJi iJl a)! il

Points : ij,ï>^>H j^l ^jUw^ o^^ j-^^ x«*l.K=fit ;^?«>J' <->j*â

M P. ÙS'^ 90.

FEZ.

560.
An 5o8 =11 i/i-i 1 15.

^jUw^ ^ ^jUr r»lfi ^U ^*>^. ^U»*>J^ (*'<^) *>^

Dans lo clianip, au-dessous de la légrende : S'

F^'. .Dans le champ :

o

^1 il! aJI il

Points : ^^ ^-?-**'>^ cf*^ ej^i-^^i' 7t*'
*^Uv*y" ^^jU- j-Ij cj^aJ

N. P. Ss'' 96.

Pièce percée de deux trous.

561.

An 52^ == 1 129-1 i3o.

Dans le champ, au-dessous de la légende :

5^
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IV. Dnns I(î champ, rosace à quatre lobes accostée de deux |)oinls :

» Js g 1 J^ v-i—»M

Points : y.é ^ju^ ^jt?^^^ y^^' O^T^^ J'^ ^LooJ! ^ «_»^ xwJ

A^. p. /i»' t5.

562.

An 599 = 1 i3'j-i iHf).

Dans le rliam|) :

IV. Dans le champ

A L_JÎ

• r •

• o •

o M ill 3lJ\ y o

bJs g s. ^iy

Points : y^ ww«i)I ^^-x*^m y^\

'^- p. /iP^ i5.
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563.

An 53i = 1 i36-i 187.

Dans le champ, au-dessous de la légende : ^

IV. Mêmes légfendes qu'au numéro précèdent.

Points : yjju*lil ^^^^^l y^\ *jUw^ cj-iô ^c^

M P. li'' 12.

56i.

An 532 = 1 137-1 i38.

Dans le champ, au-dessous de la légende : ^ °

I^. Mêmes légendes quau numéro 569.

Points : ^^j^UI ^ijuo w^^ r^^' (j^H^>i' 7*^'

A^. P. h^' i5.

565.

An 535 = 1 lûo-i ihi.

Dans le champ :
^

o

^^1 s X îi

4MI Js ; C
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I^. Dans le cliamp :

o

AMi Jj i«; *X #

»*X g C J^

Légende circulaire :

Points : ^ja^^^ y^^^ «.îUvI^- ^J<oi*J o-*^ ;l>**5^' ^^ Vj^ f<^-^

N. p. !x^ 20.

PI. m.

566.
An 536 = 1 \k\-\ i/i2.

Dans le chami) :

^v A_X-Jî

Entre deux indices indéterminés : j -*

^. Dans le champ :

* ^ îî

^! J^ 4«; *> ^

»J^-^^ Jj ^ % w^ .>

/j * ,11 lÀwl.—> ^i>y»5)t

i5

IVrBIMEME HATIOViLE.
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Légende circulaire :

Points : (j-ywi^l y^\ «jUv*^ (J^^ U*''^ ^^.«^ t^yô b ^«vO

/_3 JsaXj w^ï£ /**-*-* '*^'^ oJUl

Voir, an sujet de l'expression aWI L dij^ adoptée par Don F. Codera, le Catalogue du

British Muséum, tome V, page xx de Tlnlroduction : M. Stanley Lane Poole propose la lecture

peu admissible : ^i L» «>o^.

567.
An 537 = ii/-i2-ii/i3.

Dans le champ, au-dessous de la le'gende : S\ à gauche, rosace : «

I^. Dans le champ , rosace :

^ * «I ^i J^ w; *X_#

Au-dessous : rosace.

Légende circulaire :

Points : Jjuo y^ ^i^ju

A^. P. /ifif'" 20.

Pièce percée de deux trous.

568.
An 537 = ii/i9-ii63.

Dans le champ :

Entre deux rosaces à quatre lohes : 5; Au-dessous, collier ouvert.
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1^. Dans lo champ :

Entre deux rosaces : (j;-s*-ûb

Points : ^
N. P. Ix^' 18

Pièce percée de deux trous.

MAROC.

569.

An 523 = 1 iq8-i 129.

Dans le champ :

Ji Il

ly. Dans le champ :

S

o

Points : o->^^ »^i)} 4,* <jjuu j-j.^ ^j-ou>ii ja-«l *jU-^ ^^^Ij* <-'j^

A^. P. /i»- i5.

i5.
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570.

An 599= ii3/i-ii35.

Dans le champ , au-dessous de la le'gende : ^

.

I^. Mêmes légendes qu'au numéro précédent.

Points : y^ ^j yc^ ^j-jju»^^! ^i *jU ç**jj> ji5lj« i->yô

A^. P. h^' i5.

571.

An 534 = 1 139-1 i/io.

Dans le champ, au-dessous de la légende :

5^

I^. Dans le champ :

o

Points : ij^y^^ »^i)l ^ix-o ^j-^^^^l y^^ jS\^ Ljy&

N. p. Ss"" 97.

PI. m.

Jy
NOUL.

572.

An 5io =11 16-1 1 17.

iùUwJ^ ^ jÀw>g iu^ J^

Dans le champ , au-dessous de la légende : S
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\\. J).ans lo champ :

o

^^Ul ïjÂ.i)l <_,» J^î^m ^^ U^^ ^juo

A^ P. A»' i5.

PL III.

NOUL-LAMTHAH.

573.
An 53i = 1 i36-i 137.

(a^Uw^Jj (j^*^* ^ (*w) t*X^I AÂAM XkX JjJb

Dans le champ, au-dessous de la Mgende :
5'.-.

I^. Dans le champ :

o

Points : Ll»^ ,i-wo ^^ u^y^>l' jt?*' t-j^

A^- P. Us' i5.

57/1.

An 537 = ii/i2-ii/i3

iôUw^ ^ 0-y^^ iijtj-%»» <\i-*M idai J%^

Dans le champ , au-dessous de la légende : ^
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I^. Dans le champ :

o

A^. P. li^' i5.

Points : .jjuu ^JiJ^^\ ^1

ESPAGNE.

SEVILLE.

575.
An 5i6 =^ 1 122-1 123.

ioL^Ws^ ^ yAbg Ouw XJyku Âjy\jççCwu

Dans le champ :

*X î ft

A L_!î

Û
F^. Dans le champ :

3\ ^ îîiJ

AMI Jj iw; «X—#

Points : (jjuo«^I

M p. p 99.
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576.
An 5iG =-- 11 22-1 123.

Dans le champ, au-dessous de la légende :

5"

Au-dessous : collier ouvert.

IV. MfHncs Idgendes qu au numéro précédent.

A^. P. h^\

An 5 17 = 1 123-1 126.

Dans le champ :

X w

{J^3^^J^
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579.

An 520 == 1 126.

Dans le champ, au-dessous de la légende :
* K-^tj

*

Au-dessous : collier ouvert.

IV. Mêmes légendes qu'au numéro précédent.

Points : ^Jj^^ cj^r*^

A^. P. k^' 09.

580.

An 621 = 1127.

ioUuA^^ /OyÂwbS^^ [sic) l<X^.i iuuw iuAAA^Mlj

Dans le champ, au-dessous de la légend'e :
* ?yiU *

Au-dessous : collier ouvert.

I^. Mêmes légendes qu'au numéro 677.

Au droit, sur la partie supérieure du cercle intérieur : trois annelets.

A^ V.h^ o3.

VALENCE.

581.

An 5o4 = 1 1 10-1 111.

Dans le champ :

i îî

OU O

Croissant entre deux annelets.
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l\'. Dans le champ :

• o •

aJUI i)i Ail n) o

A'. P. 48' o4.

582.
An 5o5 = 111 1-1 1 19.

Dans le diamp, même légende quau numéro 58 1.

Croissant entre deux annelets.

E^. Dans le champ, mêmes légendes qu'au numéro 58 1.

Points : jjuc ui-»ny> *jUw^ ^^ t^ys

N. P. fi^' 07.

583.
An 5o8 =^ 1 iiii-i 1 15.

Dans le champ, au-dessous de la légende : • i»»»*

I^. Mêmes légendes qu'au numéro 58 1.

Points : »jL,'^\ Lo^ ^xc \^)i^^ ^^^^1 y^\ juUw^ (jU* AA-»jjb t_»^

//. P. Sg*- 90.

584.
An 509 =11 i5-i 1 16.

Dans le champ , au-dessous de la légende , la lettre (j** entre deux astres

à six rayons comme au numéro précédent.

I^. Mêmes légendes quau numéro 58 1.

Points : v.-fr^-' (j^' |J-^"*^>l' r^»' *jUv*4* f^ *x*«jJj iioà «_j-jô

A^. P. ^g^

PL m.
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.1)
5

ALGEZÏRAS.

585.

An 5o7 = 1 1 i3-i

i

ih.

ioUw^ ^ xjuki iuLw ïyiyLl} ^LujJI (sic) ilib f-Jy^ ^\ ^cwj

Dans le champ :
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587.

An 5o8 - 1 1 lA-i I i5.

^'. Mômos Ic^fiendes, au droit et au revers, qu'au numëro 585.

Dans le champ, au-dessous de la Idgende du droit : ^

Points : ^J*
ï^ill ^xjo ^j^ou.^! y^\ XjUv*^ yU ;Uj^ *_^j*j

A^. P. 3«' 95.

GRENADE.

588.

An 5oi = 1 107-1 108.

Dans le champ :

*x * c

A \ It

Au-dessous, fleur de lis : ^

ÏV. Dans le champ, fleuron :

Au droit et au revers, trois cercles iine'aires.

Points ; (jiï^>l' j^^'

A^. P. 38^ 98.
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589.

An 609 = 11 i5-i 1 16.

ioUw^ ^ XMé3 iuAM jkialjysij ^LL}«>J1 (sic) «><J5 Vr^ ^^
f^^^

Dans le champ :

pUill

j» s.

Ji Il

o

ly. Dans le champ :

o

4Mi Jj—w; *y—

^

•^-^^^ (j)^

Points : j^^^ .j;^ a^y^>^' 7t^'

Au droit et au revers, trois cercles dont deux line'aires et le troisième

pointillé.

N. P. 3g' 98.

590.
An 5i5 = 1121-1129.

ibl^w^^ yi^ x,^J^ -U <xbU^b ;Uj*X)t {sic) «X^

Dans le champ, au-dessous de la légende du droit : *x]

IV. Dans le champ :

U

Points : t^ty^^ll 3^

M P. 3g' 95.
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591.

An 5i0 -= 1 192-1 193.

ioUu/c^- ^ Hy&t^ ovAM iU^w iddb«^lj ^LbJJ! {sic) js^

Dans ie champ, au-dessous de la légende : «Û

1^. Mêmes légendes qu'au numéro précédent.

Dans le champ, au-dessus de la légende : U

Points : ^J<!^yi^ y^^

N. P. S»' 95.

592.

An 617 = 1 i93-ii2/i.

iûUvw^ ^ fty^x AAAw iuuM iddL^^L) ^IbjJt (sic) «X^

Dans le champ, au-dessous de la légende : û

\\. Dans le champ, au-dessus de la légende : L»

Points : çj^û^^' j«-»l

N. P. 3«f' 90.

593.

An 521 = 1 197.

Dans le champ :

J îî

J

Sur la zone, au-dessous du mot ^1 ^«v*^ le mot (jj^, et au-dessous du

mot *x^.t, le mot /oj*X3
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IV. Dans le champ :

o

Au-dessous , collier ouvert.

Points : <^six ^oo up ^j^^l y^l *jUw^ lt't'*^

A^. . P. S?' 90.

Pi. IV.

M. Stanley Lane Poole voit le nom de 'Omar, yi dans le dessin placé au-dessous de la

légende du champ du droit. Cette interprétation me paraît, je l'avoue, plus ingénieuse que

sûre. Cf. Catalogue of oriental coins, vol. V, p. xxi de l'introduction.

Pièce percée de deux trous.

59A.

An 622 = 1 128.

iôUuA^^ ^yiM^^ ^J^\ Js- ff^bys] ^ ^LL>4>Jt (sic) jsi5 oyâj ^1 ^Mt xwo

Dans le champ :

Indice monétaire comme au numéro précédent.

Sur la zone,. au-dessous du mot ^\ «cwo le mot y;^; au-dessous du mot

»Xs[jyè\ , le mot /oo*>^
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\\'. Dans le champ :

o 4 o

^î Jj »«; Js ^

Au-dessous, collier ouvert.

Points : ^j4.<Ul ^i-uo v«*-*'>j {j<!^y^^ 7^"*' *jUw^ tr'r^ tjû^' ^* «-'7»

M P. 38' 98.

595.

An 520 = 1 126.

Dans lo cliamp, rosace h quatre lobes :

A c45-

i •

R'. Dans le champ, croiselte entre deux indices indéterminés :

Légende circulaire , mission prophétique jusqu'au mot : çj?.^^

Au droit et au revers, deux cercles linéaires et un cercle de corolles.

/^. P. 2-"^ 90.
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596.
An 520 = 1 1 ù6.

Rosace à quatre lobes.

j—6—«î

I^. Dans le champ, croisette entre deux indices indéterminés.
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MALAGA.

598.

An 5oi -— 1 1 07-1 108.

Dans le champ :

S Il

JV. Dans le cliam|) :

o

AMI ^t aJÎ ^

aMI J>—^; *>^—

#

Points : (jïï^>1I ^i *rfU-^ t5«><^i '^y& ^^\ f^

^; P. 3^' 93.

PI. IV.

16

1UI-RIM1.RI£ NATiOXJLl.
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HDBCIE.

599.

An 5o5 = 1111-1119.

iôUw^ ^ ^jnJ^ iCJuM iû.*wyf ^LotXÎj (sic) Sjt i^yô fi^^y^^ {^'}^ ^ &^
j.Lo^t

aJL

iîy^!^y^

Dans ie champ, au-dessous de ia légende, indices mone'taires indéter-

minés.

o
ï^. Dans le champ :

n • A
o o o

rOintS : j_j-oi^^! ^«1 j.*:^- *>-*»« i^yô f*>J>

N. P. ^g'

PL IV.

600.

An 5o8 = 1 1 1 A-i 1 15.

Dans le champ, au-dessous de la légende, annelet : o

ï^. Légendes comme au numéro précédent.

Points : comme au numéro précédent.

A^. P. 3^'- 98.
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ALMERIA.

601.

An 5i^ = 1 190-1 121.

Dans le champ :

-^
: r

A ^ W

o

I^. Dans le clianii) :
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603.

An 5i6 = 1122-1223.

Dans le champ , au-dessous de la légende : ,•

I^. Mêmes légendes quau numéro 6oi.

Points : tj:ï^>i'

N. P. 3°' 98.

604.

An 5i6 = 1 122-1 123.

Dans le champ, au-dessous de la légende : r.

IV. Mêmes légendes qu'au numéro 601. Variété de coin.

Points : o*^^'

N. P. 3g' 95.

605.

An 517 = 1123-1 12/j.

Dans le champ, au-dessous de la légende :

^

I^. Mêmes légendes qu'au numéro 601.

Points : v-xu*^ {jfr*^^^ 7;;^' v;*»

N.
•

P. 3^'^ 98.

606.

An 5i8 = 112^-1 125.

Dans le champ, au-dessous de la légende : j»

I^. Mêmes légendes qu'au numéro 601.

Points : u^y ^jù^^^

N. P. 3?' 97.
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607.

An 520 = 1 12G.

Dans 1(; champ, au-dessous de ia lëgende :
j*

Sur la zone, à la partie inférieure, la lettre : a

1^. Mêmes idgendes qu'au numéro 601.

Points : uu-y. ^J--^>ll

A^. P. /i«' o5.

608.

An 621 = 1 127.

iuUw^^ ^yi^^ c^«>^i>^ aJuw xnIIj ^LbjJt (sic) ô<jt oyô ^\ ^cw^

Dans le champ, au-dessous de la légende : r»

Sur la zone, à la partie inférieure. In Icfire : a

I^. Mêmes légendes qu'au numéro f>oi.

Points : ut-^y^ ^rr^^^

N. P. k^ 10.

609.

An 522 = 1 128.

Dans le champ, au-dessous de la légende ;

^

Sur la zone, à la partie inférieure, la lettre : a

ly. Mêmes légendes qu'au numéro 601.

Points : v^»-u/y (j^>i'

A^. P. Zi8' 17.

610.

An 525 = 1 i3o-i i3i.

Dans le champ, au-dessous de la légende :

f
Sur la zone, à la partie inférieure, la lettre : a
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I^. Dans le champ :

o

AMi Jj u.; J^ ^

Points : j--*- j--«:ï)I ^j-^-^^i'

M P. ^sr ig.

611.

An 628 = 1 i33-i i34.

Dans le champ, au-dessous de la le'gende : j»

Sur la zone, à la partie inférieure, la lettre : *

1^. Dans le champ, mêmes légendes quau numéro 610.

Points : ^-i-*- ^:i)i ^J^>^I

N.
'

P. 38*^ 91.

612.

An 529= ii36-ii35.

Dans le champ, au-dessous de la légende :

p

Sur la zone, à la partie inférieure, la lettre : *>

IV. Mêmes légendes quau numéro 610.

Points : v-i-« w-»ill

N. P. ûg'iS.

613.
An 53i = 1 i36-i 137.

Dans le champ, au-dessous de la légende :
j»

IV. Mêmes légendes qu'au numéro 610.

Points : yi^^ ^^^i i^rv^^t' 7^*^

A^.
'

P. U^' 22,
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6U.
An r)32 = 1137-11:58.

Dans ie champ, au-dessous de la ie'gende : |*

\\. Mêmes Idgendes qu'au numéro 610.

Points : ^j-h^>H

A^. P. /i«' 20.

615.

An 533 = ii38-ii39.

Dans le champ, au-dessous de la Idgende : !•

IV. Dans ie champ :

o

Points : ^j-ju^U ^i)l ^j-jo«^1

A^. P. k^' 18,

616.

An 535 == 1 lûo-i i/ii.

Dans le champ, au-dessous de la légende :

p

I^. Mêmes légendes qu'au numéro 6 1 5

.

Points : (j^f^^l' j-*'

N. P. /is' 18.

Pièce percée d'un trou.
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617.

An 536 = iiZn-ii/i2.

Dans le champ, au-dessous de la légende :

^

ly. Mêmes légendes qu'au numéro 6i5.

Points : ijisJ^>l' ^1
A^. P. Ix^' oG

Pièce percée de quatre trous.

KIRATES AVEC LE NOM D'ALY ET AVEC UN NOM DE VILLE.

CEUTA.

Dans le champ :

618.

I^. Dans le champ :

^1 A3îi)

^ l\

Au droit et au revers, deux cercles, l'un linéaire et l'autre pointillé.

^. D. 10™"". P. o^*^ 90.

619.
Dans le champ :

y. A . A
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ly. Dans le charnp :

M
:ù\» î!i)

/. AMI :.

/R. D. 10°"". p. 08' 90.

Le programme de M. de Longpérier cite un dinar frappé à Grenade l'an 5i6 et portant

le nom de Mâlek. Cf. Longpcricr, Documents numùmaliques pour servir à l'histoire des Arabes

d'Esjiagne, Paris, i85i.

Dans le champ :

620.

?JL,

IV-

Hexagone inscrit dans un cercle avec rosace fi quatre lobes dans l'hexa-

gone forme par Tintersection des deux triangles et avec un annelet dans

chacun des angles extérieurs.

/R. D. 7""". P. oS' U8.

Dans le champ :

621.

AÀ Il

(J
« V.M.,11
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I^. Dans le champ :

o

i)i ^ Jl il

Au droit et au revers, deux cercles linéaires.

>R. D. 10°*'". P. o^' 96.

622.

Mêmes légendes au droit et au revers qu'au numéro précédent. Au re-

vers, au-dessous de la légende, un seul point.

iR. D. 11™"*. P. 08»^ 93.

KIRATES AVEC LES NOMS D'ALY ET DE L'EMIR SÉÏR.

L'émir Séïr fut reconnu comme héritier présomptif à partir de i'an 59 3 jusqu'à l'an 533.
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Dans le cliamp :

IV. Dans 11! rliamp

JK.

(îaraclorcs coulicjucs.

624.

j r.

D. 10™™. P. o«' 98.

IV-

625.

Môme loijeiule (jifau numen) prdce'dent.

/R.'

626.

Mêmes légendes. Variété de coin.

JK.

627

Mêmes légendes. Variété' de coin.

/K.

D. 11""". P. o5' 98.

D. 5™-. P. os' 98.

D. lo"^"". P. qs' 80.
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628.
Dans le champ :

^J-^^.
—^ *»o u

U Jî

Points : y^:^ j^:^)! u^^ çM
^. '

D. 10™". P. oS' 98.

La pièce a été dorée.

629.

Mêmes légendes. Variété de coin.

Points : yi>M^ jA^^' ^-f'^v cs^
^. D. 10°^^ P. os"^ 98.

630.

Mêmes légendes. Variété de coin.

Points : y^ ^^' *-'*-^>' ij^

^. D. 10'"'". P. i^\

631.
Dans le champ, feuille :

<«^

Entre deux rosaces à trois lobes : ^

F^. Même légende qu au numéro précédent.

M. D. 10™"". P. 08"^ 95.
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632.

Même logcndc qu'au numéro 628.

Dans le champ, en haut, fleuron : -»*)?<-; en bas, fleuron : ^m-

1^. M(^me Ic^gende qu'au nume'ro 628.

Dans le champ, en haut : ^; en bas, fleuron : -«v^

M. D. 11""". P. 18'.

KIRATES AVEC LES NOMS D'ALY ET DE L'EMIR TASCIIEFIN.

L'émir Tâschcfin fut reconnu comme héritier présomptif depuis Tan 533 jusqu'à l'an 537.

633.
Dans le champ :

o

Uosacc à quatre lobes entre deux annelets.

IV.

^1 Ait 51

aX l\

Astre à six rayons entre deux annelets.

^. D. lo*"-". P. o^' 80.

634.
Dans le champ :
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GATALOGUB DES MONNAIES MUSULMANES.

M
i)!^ W:^

yR.

Dans le champ

ly. Dans le champ :

yR.

635.

(j » ^ .w. Il

AMI iJI ^lJI ^

^1 J>*«; *X#

Caractères neskhi fleuri.

D. io™'\ P. o-"^ 98.

D. 11™". P. oS' 96.

Dans le champ :

636.

^1

cl*
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AÀ l\

>î^. D. 11'""'. P. o^' 98.

637.

Mômes légendes. Variëtd de coin.

/R. D. 11-"'". \\ o^' 95.

TÂSCHEFÎN BEN V\LY.

A. H. 537-540 = A. D. 1 1 A3-1 1 45.

L'auteur du Kartas fail mourir Tâschefln ben *Aiy le a 5 du mois de ramadlian de Tan 539 *

Les monnaies de ce prince rectifient celte erreur. En effcl, le catalogue du Britûh Muséum,

t. V, p. a5, décrit un dinar de TAschefîn frappé à Séville Tan 54 o. C'est donc à celte date

qu'il convient de placer la (in du règne de Tàscliefin, le règne éphémère d'Ibrâhîm, que les

médailles ne désignent comme héritier présomptif qu'à partir de l'année SSg, et le commen-

cement du règno d'isliàk' <lonl nous possédons des dinars émis en 5ho.

AFRIQUE.

FEZ.

638.

An 538= 11^3-11^6.

Légende circulaire :
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Dans ie champ :

IV. Dans le champ :

aX Jl

Légende circulaire :

Points ; ^^ x>U\)l9- o"*^ ;W.«>^1 v^
A^. P'. Zis»^ âo

PI. IV.

639.
An 539 = 1 ikh-i 1Ù5.

Dans le champ, au dessous de la le'gende : o ^ o

I^. Dans le champ :

o

ç(\
tfcj il j * «^1

Légende circulaire : 4^ <jiUj ^j.*^

Points : ,j-o fc^yj\ ^i)l x>Uw^ o«U
A^. 'p. Zl^',20.

o. o
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MAROC.

r,/iO.

An 538 = 1 1^3-1 lAZi.

Dans ie champ :

pUilt

«X.

A \ Il

i

O
IV- Dnns lo rl]a?ii|) :

N.
, p. /i^^ 17.

PI. IV.

NOUL-LAMTHAII.

641.
An 538 = 11/13-11/46.

ibUw^ ^ ^xS!^S'^ ^U" AjUm aIoX J^ ^LuOJi (sic) 4Xiû t-jyc» aVîI -cwj

Dans le cliainp :

pUiil

*y « ft

A \ ît

s
»7

lurniMF.nrc mtio\mic.
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^, Dans le champ :

o

Points : ^>^ (s^ tr^^^^' 7^'

N.
"

P. h^' 17
PI. IV.

ESPAGNE.

SEVILLE.

642.

An 538 = YikZ-iikh,

Dans le champ :

Ji W

I^. Dans le champ :

o

Points ;
^*wLjJI xJ-uuil <_j^

M P. is^ i5.

PI. IV.
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ALMEKIA.

6/13.

An 538 = ii/i3-ii/i/i.

Dans le champ :

pUiil

A \ li

(j^j^^

\^. Dans le (liann)

4W) N)| AJl i)

AMI Jj ^; *X ^

Points : ^j--w«^l y^\

^' P. /.=- 18.

PI. IV.

644.

An 538 = ii/i3-ii/i/i.

Dans le champ, au-dessous de la légende : -

I^. Mêmes légendes qu'au, numéro 6^3.

Points : ^j-r>^^^ j-»!

M P. /isri7.

17-
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6i5.

An 539 = 1 iA4-ii/i5.

Dans le champ :

i îl

r

IV. I3ans le champ ;

^^^JOl «».4£?LJ^ /^A^S^Jtt

e

Légende circulaire :

Points : jojôI^! j:w«i)l (_y;>j^>t1 jjs^t «-«^

M P. /.s'^11.

6A6.

An 539 = ii6ù-ii45..

Dans le champ, au-dessous de la le'gende :

^

FV- Mêmes légendes et mêmes points qu'au numéro précédent.

M
. P. /i^My.
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6/i7.

An 539 = it^/t-i i/i5.

Dans le champ, au-dessous de la légende : i»

1^. Mômes légendes et mêmes points qu'au nume'ro 6^5.

N. P. /|S' 06.

Pièce percde de deux trous.

K.1HATES AVEC LE NOM DE TÂSCHEFIN.

()48.

Dans le charnp :

I^. o b o

o

Points : ;«-il1

Deux cercles, Tun linéaire, Pautre pointillé.

^. D. 6"". P. o?'i8.

649.

Mêmes légendes, au droit et au revers, qu au nume'ro pre'ce'dent.

^. D. 5™'". P. o^' 18.
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KIRATE AVEC LES NOMS DE TASCUEFIN ET DE L'EMIR IBRAHIM.

651.

Dans le champ :

/^.-JiX—J) v«ow^

ïy. Dans le champ :

^1 iJÎ ^1 ^

Points : j<s^ljji ;-y«^i (J<s. ^jc^uX^

iR. D. 12""". P. o"^ 98.

ISHÂk' BEN 'aLY.

A. H. 5A0-5/il = A. D. 1 UG-1 U7.

GRENADE.

652.

An 5/10 = 1 1^6.

Lcg^cndc circulaire :

iijUwJÇ^^ LT^D^ f*^
iik>bvsL ^LbJsJi {sic) usai cjy» 0^^'^'^^ (J^T^^ ^^

f*^*^

Dans le champ :
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l\. Dans le cliarnp :

o

Au-dessous : collier ouvert.

Légende circulaire :

^ ^Xaj /^^ 4XII ^<uo

Points : <^LaiJI c^^ ,cwj

A^. P. /l^r 18.

PI. IV.

ïV.

653.
An 56o = 1 1 AG.

ibUw^ ^ (J•^'^^^ r*^ Àlob^^L) ^LotXJt (sic) bi^ Vr*^ ^^
f^^*^

Dans le cliamp :

o

AMI i,! aJI ni

Au-dessous, collier ouvert.

Légende circulaire :

Points : ou«^ ^^j^L^ ^^LjljI ikl?L^! t_.^

A^. P. /i^- 17.

PI. IV.



26^ CATALOGUE DES MONNAIES MUSULMANES.

CORDOUE.

654.

An 54i = 1 i/j6-i 1/17,

ioUu^ij-} (^jW;^^ î*Xi3>.t iU-w iukyu ^UjjJI (sic) «Xi6 Vt*^ (^''^T^^ (iJ^^^ ^^ f*^**^

Dans le champ :
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KIRATES AVEC LE NOM D'ISHÂk' ET AVEC UN NOM DE VILLE.

Dans le champ :

CORDOUE.

655.

(J .
'
. ^ >> lî

A

Au droit et au revers, deux cercles, Tun linéaire et Tautre pointillé.

yR. D. 11""". P. o^' 99.

Caractères nesklii fleuri.

[\/. Dans le champ :

KIRATES AVEC LE NOM D'ISHÀk' ET SANS NOM DE VILLE.

656.

Daas le champ :
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IV- Dans le champ :

A \ îî

Fleuron.

^. D. 1 1""-". P. o^' 98.

Dans le champ

rj^. Dans le champ

657

yR. P. is'

658.

Mêmes légendes. Varie'te de coin.

^. D. 12'"'". P. qS'^ 98.
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MONIVAIES FRAPPÉES PAR LES ÉMIRS L\DÉPEx\DANTS

APRÈS LA CHUTE DES VLMORA VIDES.

MONNAIES AVEC NOM DE VILLE.

BAEZA, JAEN ET SÉVILLE.

G y.

An 5/1 5 = 1 1 5o- 1 1 5 1

.

Lo(f(3ndo circulaire :

Dans le clianip :

Collier ou>ert; au-dessus, joyau.

l^. Dans le champ :

Coran, sour. II, v. 308.

Légende circulaire :

N. ^ "-

P. 3^^ 88.

Cf. D. F. Godera, Tralado de numismatica Arabigo-Espanola , p. :2io; lu autre-

ment.
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SANS NOM DE VILLE.

660.

An 565 ^= ii5o-ii5i.

Légende circulaire :

ioUvwC^^ (j>^)^ ^ iu**:^ j.U^Lu*>Jl {sic) js^ Vt*^ (^^'^^"T^^ (:^7^' ^^ f*^**^

Dans le champ :

Astre à six rayons.

IV. Dans le champ :

Le'gende circulaire

^< \ Il

o

aA ]\

Points : (j-o-«^I ^^1 jCjU^*^
u^ï-Hî' o^^ ^^^ <-^7^ /o->^

M ^"
* P. li^^ oh,

PL V.

661.
An 5/i5 = 1 i5o-i i5i.

Le'gende circulaire :

Dans le champ :

o

A îl
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I^. Dans le cliainp :

o o o

Légende circulaire :

Points : ^yy^^ »^i)! <^5 cjft^^' j^-»' (.r^^?;^ ;W>> V;^ f«^-^

//. P. 3s- iT).

Pièce percde de deux trous.

PI. V.

662.

An Ti/iG = 11 51-1159.

Lé(fende circulaire :

Dans le champ :

o

.\ ]\

IV. Dans le champ

4M Js » -il

Légende circulaire :

(Coran, sour. ii, v. 281.)

Points : ^^^y? a^j" î>JijM #jUw^
ij!>*-';'

*^^*" *^^^ ^^»^l j^ vv^
A^. "p. As^

PI. V.
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(>63.

An 5/48 = ti53-iir)/i.

Légende circulaire :

^jjju^] ^ *6iU' (;i) ioLMt^llïiXJî {sic) iiU Ljjj>ô f^^y^ (û^y^^ ^^ f*^'*

Dans le champ :

^

IV. Dans le champ :

(:J^^^r^^

Légende circulaire :

Points : ^y*
(f-^-*-^ erï-*^-?^' 7^' *j^3U' *;-»« JiL<û <_j^ ^p^

N. P. 3s'
99.

Pièce percée d'un trou.

PI. V.

Les Jeux lettres ^l qui suivent le mot iCLw doivent être le commencement du mot ^j^:^^S.

Giavées par erreur, le graveur les a laissées telles (juelles; il a repris le mot (j^-x-?;' qu'il i'

écrit ici tout entier apiès le mot S^j^ . La mention des centaines a été oubliée.

664.

An 556 == 1 160-1161.

Légende circulaire :
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Dans le champ :

o

J^ Il

ï^. Dans h) champ :

L(^^endo circnlaire

(iT^^^ r^^

• o •

4M * Li ^i)!

4ML^ N)i iiyJi (M)

Points : Uj^ ^-^ *jUw^ jj-^---^ Ai-- -^i—- ;Uj>> ^c-^*

A^. ^
'

P. 3s^ 80.

Pièce percée cPun trou.

PI. V.

Le mol i^yS est gravé enlre ic cercle linéaire et la légende, au-dessus du mol ç>^Jl

KIRATE SANS NOM DE PRINCE.

Dans le champ :

ÏV.

665.

4MI J^^

Points : ^1
Au droit et au revers, deux cercles, Tun linéaire, Tautre de grènetis.

^' D. 11™"'. P. o-'' 95.
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ROIS DE CORDOUE.

AHMED BEN HOUD

EL-MOSTA NSER-BlLLAfl,

()66.

Légende circulaire :

Au centre : :>y^

T\\ Dans le champ :

o

A L_J1

Au droit et au revers, deux cercles, Tun linéaire, Taulre pointillé.

^. D. ll™^ P. OB'" 80.

Ahmed cl-Mostans'cr-biliah est le dernier prince de celle seconde dynastie des lïoudidos

qui, fondée en /i3i = 1089 de J. G., par El-Mosla'in billah, réj^na sur Saragosse jusqu'à

la prise de cette ville par Alphonse I" d'Aragon (5i3 = 1 1 18 de J. C). Ahmed s'empara

de Cordoue où il ne régna que douze jours après en avoir chassé Hamdîn. (oSq == i ilih de

J. C.) Il fut ensuite reconnu momentanément comme émir à Grenade, à Murcic et à Valence

et mourut dans le mois de schâban 54o, janvier 1 1^6 de J. G.

Consultez sous ce titre : On the Béni Hud dynasty, un excellent travail de D. P. de Gayan-

gos dans The chronicle of the James, traduction Forsler, t. II, p. 682. Voir aussi : Casiri,

Bihliolheca arahico-hispana Escurialensis, t. II, p. 67.
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